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inseignement de la langue 


dans la province de Québec 


La vie politique 
au Manitoba 
par Gamin d'Or 


Le gouverne 
d'amender l' 


En marge de l'étude des pré-| 

sons budgétaires ministérielles, 
à Légisiature manitobaine est | 
saisie de plusieurs motions pri- | 
vées, dont une ayant trait à l'en- 

cignement du français. 

C'est M. Laurent Desjardins, | 
député de St-Boniface qui a pro- 
posé la motion, le vendredi 15 
mars, secondé par le député de | 
Carillon, M. E. Barkman, 

La question avait été soulevée | 
précédemment par M. A, Viel- 
laure, député de La Vérendrye, | 
dans son commentaire sur le dis- 
cours du trône, et directement | 
par l'hon, Duff Roblin, au cours 
du même débat, quand il a ex- 
pliqué la demande que le minis- 
tre avall adressée au bureau des 
aviseurs en vue de l'enseignement ! 
du irançais dans les trois pre- ! 
mières années scolaires, 

Cette question a été le sujet 
d'interventions dans le passé, à 
la Législature et ailleurs, depuis | 
plusieurs années 


La motion Desjardins 

La motion faite par M. Des- 
sardins, cependant, à des traits 
tout à fait particuliers, car il pro- 
pose que ‘be it resolved that 
provision be made in our Public 
Schools Act for the optional 
re of French from Grade 

(Qu'il soit résolu que l'Acte 
Acte rende ssible l'ensei- 
gnement à volonté du français à 
artir de la première année sco- 
aire.) 

Dans les considérations préli- 
minaires de la résolution, le pro- 
poseur fait ressortir que le ss 
nada est un pays bilingue 
le centenaire de la Confédérat — 
approche, que % bilinguisme na- 
tional n'a jamais été suffisam- 
ment reconnu, que la meilleure 
façon de célébrer le centenaire 
serait de porter remède à ce dé- 
faui, au moins dans la province, 
que ‘l'Acte scolaire actue permet 
l'enseignement du français à par- 
tir de la quatrième année, que 
les psychologues favorisent l'en- 
scignement de la seconde langue 
avant l'âge pr” dix ans .,, 

Pas nécessaire? 


La motion de M. Desjardins a 
ceci de particulier qu'elle deman- 
de des modifications à l'Acte sco- 
laire qui en réalité, aujourd'hui, 
n'empêche pas l'enseignement du 
français, Tout ce que l’Acte exige 
sous le rapport de langue, c’est 
que l'anglais soit la langue d'ins- 
truction, 11 suffit d'un règlement 
du ministre, sur conseil du bu- 
reau des aviseurs, pour que l'en- 
selgnement du français comme 
sujet d'étude soit organisé à tous 
les paliers du système scolaire, 
Le problème du français en pre- 
mière année pourrait être consi- 
déré, semble-t-il, un peu comme 
si des parents demandaient l'al- 
gèbre au grade 1, et qu'on dirait 
c'est trop tôt, Le jour où les pa- 
rents, pédagogues et politiciens 
seront d'accord, ce sera fait. 

On peut même dire que l'Acte 
scolaire, cité plus haut, n'autorise 
que l'English-French, une espèce 
d'enseignement du français en 
anglais, mais il y a en réalité une 
sous-section qui laisse beaucoup 
de discrétion au ministre, et c'est 
ainsi que l'autorisation d'ensei- 

ner le français en français, 
‘rench-Option, est düment auto- 
risé, aujourd’hui, à partir du gra- 
de 4. 1] suffirait de modifier ces | 
règlements, sans toucher à l'Acte 


scolaire, pour que le French- | 
Option soit introduit au grade 1. 
But profond 


Faut-il en conclure que la mo- 
tic on de M. Desjardins est t mal fai- 


Geste du Pape Jean XXIII 
en faveur des patriarches 


ROME — La décision prise par 
le pape d'appeler les patriarches | 
orientaux à faire partie, en qua- | 

lilé de membres adjoints, de la | 
congrégation pour l'Eglise orien- | 

tale, constitue une innovation qui | 

montre de façon éloquente l'inté- | 
rêt que le Saint-Siège porte aux 

Eglises d'Orient, 


On sait que seuls les cardinaux | 
font partie, comme membres, é! 
congrégations romaines, dont ils ! 
constituent, en quelque sorte, le | 
vonseil de direction, aux côtés du 
cardinal préfet ou secrétaire de 
chaque dicastère. Par la dérision | 
de Jean XXII, les patriarches | 
copte, arménien, melchite, maro- | 
nite, chaldéen et latin de Jéru- | 
salem se trouvent être assimilés | 
aux Cardinaux 


D'ailleurs, lors de ms phase pré- 
pau atoire du Concile déjà, 

urs de la di scussion des sché- 
mes sur l'Egl ise orientale, le pro- 
blème de la place des patriar- | 
ches dans l'Eglise fut évoquée. | 
Il fut alors question de la pré- | 
séance des patriarches par rap- 
aux ee naux. On sait que 


port 


ans l'aula conciliaire, les pa 
riarches ccupent un empla 
ment spéc à côté de celui des 
nembres du Sacré Collège 
A égalite 
Désormais les patriarches fe- 
ro partie de la congrégation 


p l'Eglise orientale et ils pour- 
ront part iciper, à égalité avec les 
iraumaux à la discussion des 
ons intéressant les Eglises 
1liques d'Orient Un seul pa- 


| cours, 


[congrégation depuis août 


| cuse d’être ‘plus radicale que les | 


ment refuse | 
acte scolaire 


te?’ Au contraire, elle est faite 
avec une finesse réaliste, Son 
argument se base sur le caractère 
bilingue, biculturel du Canada, | 
“the advantage of having two | 
languages”, “partnership of | 
French and English - speaking | 


people in this country”, Il parle 
du grand nombre de citoyens qui 
aspirent à apprendre le français 
comme langue seconde, mais il 
insiste surtout sur le sort des 


| Franco-Manitobains qui profitent 


de tous les moyens aujourd'hui, 


|même la tolérance des autorités, 


pour conserver leur héritage ca- 
nadien, À un moment de son dis- 
M. Desjardins a même 
suggéré que le meilleur moyen 
d'enseigner le français serait de 
s'en servir pour enseigner d'au- 
tres matières. I] s'agit là, bel et 
bien, d'une languc d'instruction 
et non seulement d'un “sujet”, 


“Si cette motion était acceptée, 
disait-il, ce serait un geste de re- 
connaissance, et plusieurs Fran- 
co-Manitobains ne se sentiraient 
plus simplement tolérés mais re- 
connus, et ils pourraient pourvoir 
à l'enseignement du français pour 
leurs enfants sans enfreindre la 
loi, à partir de la première année 
scolaire , , , ce serait reconnaitre 
un principe et permettre à nos 
bonnes gens de faire enseigner 
la langue maternelle à leurs en- 
fants sans enfreindre la loi”. Il 
n'est pas question d'ailleurs de 
rendre cet enseignement obliga- 
toire pour tous. 

Ce que M. Desjardins deman- 
de, c'est le bilinguisme scolaire 
e | intégral, reconnu dans l’Acte sco- 
laire, à l'abri des règlements mi- 
nistériels. Il veut que les Mani- 
tobains de langue française soient 
pratiquement sur le même pied 
que les Manitobains d'expression 
anglaise dans le choix de la lan- 
gue d'instruction de leurs enfants. 


Rôle du ministre 


M. Desjardins s'est attaqué 
dans son allocution au problème 
majeur du manque d'instituteurs 
( problème me ne pose pas trop 
d'obstacles ans les centres fran- 
çais), citant à ce sujet un édito- 
rial du ‘Free Press’ et un projet 
d'école normale bilingue en par- 
tie en Alberta. Il s'est efforcé 
aussi de prendre position au-des- 
sus de la politique partisane, 
louant les principes et "éxemple 
du premier ministre (“This man 
has probably done more for our 
cause by his example than most 
of us here”) et rappelant (en 
français) les améliorations réali- 
sées par l'ancien premier minis- 
tre, M. Douglas Campbell main- 
tenant député de Lakeside, 


Par cette mise au point, l'ora- 
teur a reconnu que la décision 
sur les règlements relève du 
ministre (autrefois l'hon. W, Mil- 
ler), mais que la question fut 
parfois référée au cabinet com- 
me ayant des possibilités de ré- 
percussions politiques. Les motifs 
qui favorisent le geste sont en 
effet profondément enracinés dans 
la conception que chacun se fait | 
de l'histoire et de l'avenir du Ca- 
nada et du Manitoba. 

C'est M. Joseph Jeannotte, dé- | 
puté de Rupertsiand, qui a ajour- 
né le débat, en vue de prendre 
la parole sur ce sujet le vendredi 
suivant, 22 mars. Entre-temps ce- 
| pendani, au cours de l'étude des 
prévisions budgétaires du 7 brrd 
tement d'Education, l’hon, Ste- | 
wart McLean a profité de l'oc- 
| casion pour donner des précisions | 
| sur l'enseignement du français au | 
Manitoba. | 

(Suite à la troisième page) 


1 
triarche faisait partie jusqu'à pré- 
sent de la congrégation pour l'E- 
glise orientale, le cardinal Igna- | 
ce-Gabriel Tappouni, patriarche | 
syrien, mais il en était membre | 
|en sa qualité de cardinal. 

Le cardinal Agagianian, an- | 
cien patriarche arménien, est éga- | 
{lement membre de cette congré- | 
| gation, qui, a eu à sa tête, pen- | 
dant près d'une année, un prélat | 5 
de rite oriental, le cardinal Cous- 


1961, 
jusqu'à sa promotion au cardi- 
nalat le 19 mars 1962, et qui en 
fut lé secrétaire depuis cette date 
Li son décès, le 29 nt P 
1 
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L'Espagne attaque 
les syndicats chrétiens 


MADRID _ Le journal pha- 
langiste “Arriba” a publié une 
violente attaque contre la Con- 
fédération internationale des Syn- 


dicats chrétiens (CISC), qu'il ac- | 


marxistes et les anarchistes”, 
dans son hostilité au principe es- 
pagnol du syndicat unique 
Cette attaque fait suite à la 
marche effectuée par la Con- 
{fédération internationale des Syn- 
ats chrétiens et la Confédéra- 
ion internationale des Syndicats 
libres (CISL) auprès du Bureau 
international du Travail à Genè- 
ve, afin d'obtenir la désignation 
d'une Commission chargée d'en- 
quêter sur le respect des droits 
syndicaux en Espagne 


ae 


ax 


|les parlants français d'Amérique, 


| pour secourir les minorités fran- 


| ; {soin”, a poursuivi Me Pouliot. 
sa, qui fut le pro-secrétaire dé la 


| souligné qu'il n'y a point de po- 


| et à 


| route et disparaitre faute d'aide 


La Société Si-Jean-Baptiste de 
Montréal, lors de son congrès | 
cette année a adopté plusieurs 
voeux destinés à définir la posi- 
tion des Canadiens français sur 
les questions de vie française à 
l'heure actuelle, 

On a demandé la création d'un | 
ministère des coopératives pro- 
vincial, un système de bourses 
pour élèves doués mais peu for- 
| tunés, l'intensification de l'éduca- 
tion patriotique et le bilinguiÿme | 
scolaire. Voici les textes de ces 
deux derniers: | 


Bilinguisme scolaire 


La majorité de la population 
du Québec est de langue françai- 
se, La SSJB de Montréal se ré: | 
| jouit de “e que les écoles desti. | 
nées à des élèves dont la langue | 
maternelle n'est pas le français | 
ont compris la nécessité d'ensei- | 
gner la langue française aux élè- | 
ves qui les fréquentent, 

Tout système d'enseignement 
doit tenir compte du milieu où ji] | 
se développe. Les écoles destinées | 
aux jeunes dont la langue mater. | 
nelle n'est pas le français doiveni | 
donner à leurs élèves une con- | 
naissance suffisante du français 
si elles veulent préparer leurs di- 
plômés à gagner leur vie dans 
l'Etat du Québec, | 


Education natiomale 
et (ormation patriotique 


Une grande confuson -existe 
actuellement dans les\esprits au 
sujet de l'éducation nâtionaie et 
de la formation patriotique. L'en- 
quête conduite par ia SSJB de 
Montréal sur le problème na- 
tional des Canadiens français du 
Québec a révélé que nos compa- 
{riotes ont beaucoup de difficulté 
à se définir, 

Toute éducation nationale véri- 
table doit reposer sur une con- 
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OTTAWA — Un total record 
[de 1,025 candidats briguent les 
suffrages à l'élection fédérale du 
8 avril. 

A l'appel nominal lundi, la lis- 
|te des candidats inscrits compre- 
|nait neuf noms de plus que le 
|recurd précédent — à l'élection | 
| de juin 1962 — alors que des 
candidats indépendants et néo- 
| dèmocrates ont déposé leur cau- 
| tionnement à la dernière minute, 
| Les conservateurs et les libé-} 
raux ont des représentants dans | 
[les 265 comtés, 

Le Crédit social a inscrit 224 | 
| candidats et conteste tous les siè- 
gs dans le Québec — où les cré- | 

itistes ont capturé 26 des 75 siè- 

| ges la dernière fois — en Colom-| 
|bie-Britannique, en Alberta, au! 
Nouveau-Brunswick et dans le 
Yukon. 

Les néo-démocrates ont 


ee + er | 
{candidats -— le nombre le plus 


| élevé dans la brève existence du 


| parti — il y a des candidats à 


| 


232 | 


Voici le facsimile d'une lettre qui a été adressée au juge Prud'homme, président de l'AECFM, | 


en 1918. L'archevêque, ayant approuvé la perception antérieurement, appuie son ‘’sermon’”’ d'une fa- | inscrites, 


çon pratique. 


L'Association-à l'oeuvre 


Si la perception à St-Boniface 
se faisait comme il y a 45 ans... 


naissance approfondie du milieu, 
Les instituteurs et les professeurs 
chargés de former la jeunesse ca- 
nadienne-française ont-ils cette 
connaissance? Il appartient à nos 
universités et à nos écoles nor- 
males, qui ont la responsabilité 
de former le corps enseignant, de 
la leur donner. 


L'étude de la langue maternel- 
le, de l'histoire nationale, de la 
géographie et des autres sciences 
de la suciété, dans la mesure où 
celles-ci mettent mieux en lumiè- 
re les problèmes du milieu cana- 
dien et canadien-français, contri- 
bue directement à l'éducation na- 
tionale et à la formation patrioti- 
que de la jeunesse étudiante, Les 
institutions d'enseignement supé- 
rieur ne doivent donc rien négli- 
ger pour assurer le progrès de 
ces disciplines. Par leur enseigne- 
ment et par leurs récherches en 
ces domaines, les universités aide- 
ront les Canadiens français à 

rendre conscience d'eux-mêmes, 

découvrir le ressources dont ils 
disposent, à choisir les objectifs 
que leur action collective doit se 
fixer en cette seconde moitié du 
XXe siècle. 

La SSJB de Montréal recom- 
mande que les universités déve- 
loppent le plus rapidement possi- 
ble leurs centres de recherche en 
ces disciplines afin de contribuer 
au rèxlement des problèmes du 
milieu et de fournir aux écoles 
normales l'ensemble des connais- 
sances nécessaires à la formation 
sociale et patriotique de la jeu- 
nesse selon les idéaux de notre 
cüiture nationale, 


Le Québec fait 


bien peu pour 


Îles minorités 


QUEBEC — ‘“Y a-t-il des Qué- 
bécois qui sont opposés à l'aide 
aux minorités françaises? On le 
croirait, déclare Me Guy Pouliot, 
président du RIN dans un com- 
muniqué de presse, à en juger 
par le tintamarre publicitaire dont 
a jugé bon de s'entourer le gou- 
vernement provincial à l’occasion 
de l'’avnonce de sa trdp chétive 
souscription de $15,000 en faveur 
de ‘L'Evangéline’, quotidien des 
Acadiens du Nouveau-Brunswick. 

“Pour un Etat, le Québec, qui 
se veut la mère-patrie de tous 


j'emploie ici la pompeuse phra- 
séologie gouverrementale, bien 
peu a été fait depuis juin 1960 


çaises d'Amérique, à part le paie- 
ment de frais de voyage d’émis- 
saires du gouvernement envoyés 
prodiguer aux minorités des con- 
seils dont celles-ci n'ont nul be- 


Le président du RIN a ensuite | 
litique sérieuse d'entraide à long | 
court terme. Récemment en- 
DES 2 il, le seul journal fran- 

de Toronto, “Les Nouvelles 
| Françaises”. a dû faire banque- 


appropriée de la part des auto- 
rités provinciales. 

“Et, en fait de soutien aux étu- | 
diants francophones d’en-dehors 
du Québec? Des miettes. Et en 
fait de relations économiques éta- | 
blies avec les groupes franco-| 
phones d'en-dehors de la provin-| 
Ice? Rien, Encore rien, toujours 
rien, signale M. Pouliot 

“Dès maintenant, le gouverne- 
ment du Québec se doit, par des 
faits concrets d'assistance sérieu- 
se aux groupes et aux pays fran- 
cophones, de démontrer à l'indi- 
vidu québécois qu'il est faux de| 
croire que nous sommes un petit 

roupe isolé de six millions de 
personnes et qu'il sache qu’il ap- | 
partient à un grand ensemble de 
175 millions de francophones ré- 
panaus sur tous les sontinents.” 


Nous avions le plaisir, dans 
notre chronique du 15 février 
dernier, de reproduire, à l'oc- 
casion de la journée de l'Asso- 
ciation d'Education, le 17 fé- 
vrier, le magnifique sermon 
prononcé par notre bien-aimé 
archevêque, Son Exc. Mgr 
Maurice Baudoux, à l'occasion 
du dimanche de l'Association 
d'Education, en 1953, en la ba- 
silique de St-Boniface: 

ous avons cru que nos lec- 


(No 10) (Tome 1) 
Circulaire au clergé 


Aïchevêché de St-Boniface, 
ler octobre 1918. 


Association d'Education, 


Bien chers collaborateurs, 


La presse française de cette 
Pippel à a déjà fait connaître 
1 fait par l'Association 
ucation des Canadiens 
pr du Manitoba, en faveur 
de l'oeuvre vitale qui est toute 
sa raison d'être. 


L'oeuvre poursuivie par l’As- 
sociation d'Education a toute 
notre admiration, et nous croy- 
ons devoir ajouter notre syni- 
pathie, car elle doit se faire au 
milieu de difficultés que ceux- 
là seuls connaissent qui ont ef- 
fectivement mis la main à l'oeu- 
vre. 


Malgré les rapports très soi- 
gnés faits au dernier congrès, 
comme le nombre des congres- 
sistes était assez restreint, com- 

aré à la masse de notre popu- 
ation, il est à craindre que le 
travail fait et à faire par l’As- 
sociation ne soit incomplète- 
ment compris de la masse, et, 
comme vous le savez, la con- 
viction doit précéder l'action 
pratique; on ne fait de sacrifi- 
ces pécuniaires qu'en faveur 
d'une cause qu'on juge néces- 
saire ou au moins de très gran- 
de utilité, Nous comptons sur 
vous, chers collaborateurs, pour 
faire pénétrer l'information 
dans les milieux où vous avez 
plus large accès que nul autre, 
et vous préparerez par votre 
bienveillance, votre sympathie 
et votre appui, le travail très 
ingrat bien qu'absolument né- 
cessaire que doivent faire ceux 
qui iront solliciter l'appui ma- 
tériel pour une cause qui sera 
sûrement chère à tous, quand 
elle sera bien comprise, La por- 
tée pratique de la défense de 
cette cause va plus loin que 
ne le croient les observateurs 
superficiels. Nous ne voulons 
pas insister, dans un document 
comme celui-ci, sur les circons- 
tances spéciales qui font de 
cette question une question re- 
ligieuse, tout autant qu'une 
question dè langue: nous som- 
mes partisans du travail effi- 
cace, fait avec le moins de bruit 
possible, Deux simples extraits 
de journaux feront comprendre 
le véritable état de la ques- 
tion. 


Dans un article très élaboré, 
écrit sous l'inspiration de notre 


département de l'instruction 
publique, à n'en s douter, 
dans le ‘Christian Science Mo- 


nitor” de Boston, en date du 
3 juillet 1918, nous trouvons 
le petit paragraphe suivant: 

“La question en jeu inclut 
les écoles séparées de Winni- 
peg, entretenues par l'Eglise 
catholique romairie, les écoles 
libres entretenues par les Juifs 
et une ou deux institutions des 
Ruthènes. 

“C'est une besogne qui reste 
à faire, mais on espere que 
bientôt on pourra l'aborder a- 
vec l'intention d'amener ces 
écoles EE (c'est l’auteur 
qui souligne) à l'enseignement 
en anglais, et au programme 
que le gouvernement impose 
aux écoles publiques 

Comme :il est facile de le 
constater, c'est tout l'enseigne- 


teurs, et tout spécialement ceux 
de St-Boniface, liraient avec 
intérêt un document extrait de 
nos archives, datant du ler oc- 
tobre 1918, et émanant de Sa 
Grandeur Mgr Béliveau, le 
troisième archevêque de St- 
Boniface; ce document se rap- 
porte à la à ception de l'Asso- 
ciation d'Education en 1918; 
il nous permettra de constater 
que nos évêques, tout aussi bien 
aux débuts de l'Association 


Un document précieux 


à, es 


ui est menacé. Il 
Ka EF gi ien de 


pri de ss 

Bar-. 
rett rs la Ville de Want 
peg qui en garantit le libre 
exercice, mais avec certaines 
gens, il n'y a qu'un droit, celui 
du plus fort.” 

Notre droit sur ce point est 
très clair, mais s'il allait être 
contesté, il faudrait le défendre 
et pour ‘le défendre il faut des 
ressources. Nous ne touchons là 
qu'un des besoins de l’Associa- 
tion, 

Le véritable caractère de la 
lutte est compris par les laïques 
éclairés; aussi trouvons-nous 
dans “Le Manitoba” du 25 de 
ce mois, faisant écho à l'appel 
de l'Association les paroles sui- 
vantes: 

“Toute organisation dont le 
but est la protection de l’ins- 
truction religieuse de l'enfant, 
est donc une oeuvre dont on 


L'AFCIS tient une importante 
réunion à Gravelbourg, le 16 mars 


GRAVELBOURG — La troi- 
sième réunion de la Section S2 
de l'AFCIS eut lieu le 16 mars à 
Gravelbourg. Les participants fu- 
rent le R. P, B. Paris, O.MI., M 
l’abbé R. Ducharme, les religieu- 
ses de Meyronne, du Jardin No- 
tre-Dame et du couvent Jésus- 
Marie de Gravelbourg, M. Le- 
Blanc, de Courval, Mmes Bou- 
chard et Gauthier, MM. Le Fran- 
çois et Audette, Miles Catherine 
Dupont, Philomène Gamache et 
Suzanne LeBlanc. 
| Méthode globale 

Le R. P, Paris fit la prière, La 
présidente, Mlle Dupont, souhaita 
une cordiale bienvenue à tous. 
Elle demanda à Mlle LeBlanc de 
faire la lecture du procès verbal 
qui fut approuvé par M. Le. 
Blanc et appuyé par Mme Bou- 
chard. 

M. LeFrançois dirigea le sketch 
sur l'enseignement de la lecture, 
La Rév. Mère Ste-Françoise fit 
son exosé sur la méthode globale 
active qui fait appel à l'activité 
de l'enfant. C'est lui qui cherche 
et qui trouve avec l’aide du pro- 
fesseur les mots et les sons. Son 
point de départ est ce qui l’inté- 
resse pour le transposer en langa- 
ge écrit. La marche de l'année est 
de quinze phrases à apprendre, à 
lire et à écrire. Dès que trois 
phrases sont abprises, elles sont 
décomposées en mots et forment 
ensuite de nouvelles phrases ou 
histoires. 

Méthode globale et phonique 

Après trois semaines, l'enfant 
entreprend son premier manuel] 
|de lecture. En octobre, la Rév. 
Mère Ste-Françoise commence à 
décomposer les mots dans le ma- 
nuel en sons et à former des mots 
nouveaux et continue ainsi cette 
marche jusqu'à la fin de l'année, 
| En novembre, les élèves commen- 
| cent de petites compositions indi- 
| viduelles avec les mots connus. 
|Les mots appris sont épelés, dé- 
composés et employés dans leurs 
| rédactiuns. 
| La Rév Sr Marie-Thérèse don- 
na un exposé sur la méthode glo- 
|bale et phonique. Elle combine 
la dictée avec la lecture. Les au- 
| diteurs eurent le plaisir d'assister 


| à une démonstration avec la Rév. | prière. 


| 


| termédiaires ont plus de difficul- 


d'Education que de nos jours, 
ont toujours entouré notre As- 
sociation d'une immense solli- 
citude, 

Afin de donner plus de re- 
lief encore à ce document vieux 
de 45 ans, il nous a semblé 
intéressant de publier le fac- 
similé d’une lettre autogra- 
ed de feu Son Exc. Mgr ge 

iveau, à l'occasion de la 
ception de l'Association d’ x 
cation en 1918, 


ne saurait disputer la noblesse 
et la grandeur, Notre Associa- 
tion d'Education s'est donné 
cette mission.” 

C'est la parole d'un père de 
famille; elle trouvera écho dans 
le coeur des pères de famille 
du Manitoba, sans que nous 
ayons à insister davantage, 
croyons-nous, 

Nous ne pouvons certaine- 
ment rester indifférents à la 
défense que nos laïques veu- 
lent faire de leurs droits les 
plus élémentaires et les plus 
sacrés. 

Vous voudrez bien lire cette 
circulaire du haut de la chaire, 
le premier dimanche après sa 
réception. 

Croyez-moi, chers collabora- 
teurs, 


Votre tout dévoué en NS, 


+ Arthur, archevêque 
de St-Boniface, 


Mère Ste-Françoise et ses jeunes 
élèves. Abordant une nouvelle le- 
çon, elle leur raconta une histoire. 
A la fin, elle les interrogea et 
écrivit les réponses que les élèves 
lurent ensuite avec expression. 

Milles Gamache et LeBlanc fi- 
rent aussi un exposé sur la com- 
préhension et sur l'enseignement 
d'une leçon. Elles introduisent les 
mots nouveaux dès le-début. En- 
suite les élèves font de la lecture 
siléncieuse et orale, Ces lectures 
sont suivies d'un petit question- 
naire pour développer et aiguiser 
la compréhension. 

La Rév. Mère St-Rodrigue ex- 
pliqua et présenta des horaires 
pour les années 1 et 2, ainsi que 
3 et 4, Ces horaires rendront un 
grand service aux professeurs 
des grades primaires. 1] y a telle- 
ment de choses à enseigner dans 
une heure qu'il est bon de savoir 
partager son temps. 

Lecture orale 

Une causerie sur les liaisons, 
les pauses justes et l'accent fut 
faite par M. Audette, Toute phra- 
se bien agencée comporte un cer- 
tain rythme. Ces différents fac- 
teurs sont la musique du texte, 
Sahs eux, la lecture est morne. 


La présidente fit diviser l'as- 
sistance en deux groupes pour 
discuter les deux questions sui- 
vantes: 

1. A quoi attribuons-nous le 
fait que les élèves aux grades in- 
té à lire que les élèves aux gra- 
des primaires? 

2. Comment corrigeons-nous la 
lecture orale? 

Il y eut aussi discussion du 
concours oratoire, Le grou à 
décidé que la finale se tiendra à 
Gravelbourg, le 7 avril. 

Le R,. P, Paris ajouta quelques 
mots et félicita les gens de jeur 
initiative les encourageant à con- 
tinuer leur beau travail. 

Quatre prix d'entrée furent 
donnés: par M. l'abbé Ducharme. 
Les heureux gagnants furent 
Mme Bouchard, Mile Dupont, la 


Rév. Sr Marie-du-Rosaire et M. 
| LeBlanc | 
La réunion fut close par use | 


tous les sièges dans les trois pro- 
vinces les plus à l'Ouest et dans 
l'Ile-du-Prince-Edouard. 

Les communistes ont lancé une 
| douzaine de candidats dans la 
lutte — un d'eux s'est retiré à la 
dernière minute — et il y a 29 
indépendants, dont 13 dans le! 


| Québec, 


42 femmes 


Quarante-deux femmes ont été 
dont les cinq femmes 
Êe faisaient partie du dernier 
arlement, 11 y en avait eu 27! 
à l'élection de juin dernier et un 
record de 48 en 1952, 

Voici le nombre des candidats 
par parti, avec le total de 1962! 
rie parenthèses: conservateurs 


265 (265); libéraux 265 (264); 


Crédit social 224 (230); NPD 232 
(218); 
dépendants 29 (27). 

A la dissolution, voici qu'elle 
était la position des partis: con- 
servateurs 113; libéraux 99; cré- 
ditistes 30; néo-démocrates 19; 
vacants 4. 

11 ny a eu aucune acclamation 
et tous les partis font face à une 
opposition multiple, 

ans le comté de Prince-Al- 
bert, en Saskatchewan, le pre- 
mier ministre Diefenbaker a com- 
me adveïsaires un libéral, un 
néo-démocrate et un créditiste. 
Les quatre se partis con- 
testent Algoma où le chef 
libéral, M. Pearson, est candidat; 
Burnaby-Coquitlam, où le chef 
néo-démocrate, M. Douglas, est 
dans la lutte et Red Deer, où le 
ef créditiste, M. Thompson, est 
en lice, Les chefs des partis re- 
présentaient ces comtés dans le 
dernier Parlement, . 
chef communiste Leslie 
Morris, qui n'a jamais été élu au 
Parlement, est candidat dans To- 
ronto-Trinity contre l’ancien mi- 
nistre associé de la Défense, M. 
Paul Hellyer, et des candidats 
gi “Ame et néo-démocrate, 
Sept nouveaux indépendants 


ont fait leur apparition dans le 


Contributions 
municipales aux , 
bibliothèques publiques 


MONTREAL — Le ministre 
des Affaires municipales, M. Pier- 
re Laporte, a fait part des statis- 
tiques suivantes, entre autres, aux | 
membres de l'Association cana- 
dienne des bibliothécaires de lan- | 
gue française, réunis pour une 


journée d'étude à l'hôtel Reinc- | 


Elizabeth, 
Voici, pour l’année 1960, dans 
l'ordre d'importance des contri- 


butions municipales aux biblio- 
thèques publiques, le rang qu'oc- 
cupe chaque province: 


1) Terre-Neuve: 2.95 pour'cent | 


des budgets; 2) Ile-du-Prince- 
Edouard: 1,474 pour cent; 3) Co- 
lombie - Britannique: 1.63 pour 
cent; 4) Nouveau - Brunswick: 
1.43 pour cent; 5) Ontario: 1.27 
pour cent; 6) Manitoba: 1.02 pour 
cent; 7) Nouvelle - Ecosse: 0.95 
pour cent; 8) Ailberta: 0.86 pour 
cent; 9) Saskatchewan: 0.85 pour | 
cent; 10) Québec: 0.38 pour cent. | 


communistes 12 (12); in-| 


Un total de 1,025 candidats 
à l'élection fédérale du 8 avril 


Québec en plus des six qui a- 
valent déjà fait connaitre leurs 
intentions, Trois des indépendants 
dans le Québec sont candidats 
dans le comté de Rimouski où il 
y a trois Gérard Ouellet sur les 
rangs — un créditiste, un crédi- 
tiste indépendant et un libéral 
indépendant, Le libéral indépen- 
dant'a été choisi au sort pour que 
son nom occupe le premier rang 


|des trois Ouellet sur le bulletin 


de vote 

Le seul candidat communiste 
au Manitoba — le chef provincial 
William Ross — s'est retiré dans 
Winnipeg-Nord peu avant l'appel 
nominal | 

Les néo-démocrates ont ajouté 
deux candidats dans le Québec 
| pour un total de 80; un en Onta- 
rio pour 80 des 85 sièges et un 
au Manitoba pour 13 des 14 siè- 
yes, 

Le Crédit social a perdu un 
candidat en Ontario pour un total 
de 68, lorsque M, William Dilla- 
bough a élé refusé pour être ar- 
‘rivé avec un retard de dix minu- 
tes dans Grenville-Dundas. 

Par province 

Par province, l'Ontario aura 
331 candidats, le Québec 297, 
Terre-Neuve 18 pour sept sièges, 
l'Ile-du-Prince-Edouard 12 pour 
| quatre sièges, la Nouvelle-Ecosse 
135 pour 12 sièges, le Nouveau: 
| Brunswick 37 pour 10 sièges, le 
| Manitoba 55 pour 14 sièges, la 
| Saskatchewan 70 pour 17 sièges, 
l'Alberta 72 pour 17 sièges, la 
| Colombie-Britannique 93 pour 
122 sièges et les Territoires du 
Nord-Ouest et le Yukon, deux et 


trois, respectivement, pour leur 
| seul siège. 

Dans l'Alberta et en Colombie- 
| Britannique, les quatre princi- 
paux partis contestent tous les 
| sièges. 
| Le Crédit social s’abstient dans 
| Terre - Neuve, l'Ile - du - Prince- 
Edouard et les Territoires du 


Nord-Ouest, Le NPD ne conteste 
pas non plus les deux districts 
du Nord- Ouest. Les communistes 
p? s'en préoccupent pas non plus, 

lus des quatre provinces de 
l'Af antique et du Manitoba. 


Vers une école bilingue 
à Scarborough, Ontario 


TORONTO — Le mardi soir 
19 mars, à une assemblée régu- 
lière, dans une atmosphère cor- 
diale et sympathique, la Commis- 
sion des écoles séparées de To- 
ronto a approuvé à l'unanimité 
une recommandation du comité 
| de régie de cetté commission. 
| Les recommandations veulent 
le prolongement des années de 
scolarité des classes bilingues à 
l’école Notre-Dame-de-la-Sagesse 
de Scarborough, en banlieue 4? 
Toronto. 

D'après cette décision, un nom- 
bre suffisant de salles de classe 
scra mis à la disposition des élè- 
ves bilingues en septembre 1963 
{pour leur permettre de poursui- 
|vre leurs études en conformité 
{du curriculum 46, jusqu'à la fin 
| de sixième année. 

En septembre 1964, les eours 
| seront prolongés jusqu'à la fin 
de la huitième année, 

En dernier lieu, une école bi- 
| lingue sera érigée pour septembre 
| 1965, sur l'emplacement actuel de 
| l'école Notre-Dame-de-la- Sagesse, 
| uniquement pour tous les petits 
élèves franco-ontariens de cette 
| banlieue. 


| 


Pensée difficile 


Il est difficile à un esprit en- 
gourdi par la digestion laborieuse 
d'un estomac trop bien chargé de 
concevoir qu'un peu partout à 
travers le monde deux hommes 
{sur trois, c’est-à-dire deux mil- 
liards d'individus sont affamés, 
Voilà pourtant les chiffres four- 
| nis par les Nations unies qui met- 
taient sur pied en 1945 la F.4.0, 
(Food and Agriculture Organi- 
zation), une organisation perma- 
|nente pour l'alimentation et l'a- 
griculture qui a son siège à Rome 
LE RICHELIEU. 


| 


Les électeurs auront 
11 heures pour voter 


OTTAWA -— Pour la seconde | 
fois dans une élection fédérale, | 
les Canadiens auront une journée 
de votation de 11 heures, le 8} 
avril prochain. En effet, comme 
ce fut le cas lors de l'élection du 
18 juin, les bureaux de scrutin 
demeureront ouverts de 8 heures 
du matin à 7 heures du soir, heu- | 
re solaire. Ces heures sont con- 
formes à l'amendement qui a été | 
adopté à la Loi électorale et qui 
prolonge d'une heure la période | 
de votation. 

Cependant, puisque tout le 
pays sera sous l'heure normale, 
le 8 avril, les résultats commen- 
ceront à arriver une heure plus 
tôt que lors des dernières élec- 
tions. En effet, le temps étant 
transposé en heure d'été, les bu- | 
reaux de scrutin se trouvaient | 


ouverts de 9 heures du matin à | 


8 heures du soir par rapport à 
l'heure solaire. 
Paradoxalement, 


quoique ja 


Colombie-Britannique ait été sur | 


Cinquante année 


JE 
T 


l'heure d'été, en juin dernier, elle 
recevra les résultats une heure 
| plus tard, cette année, C'est par- 
ce que l'heure avancée en Co- 
|lombie-Britannique est déclarée 
légalement heure normale et que 
cette heure normale a été accep- 
tée telle pour les fins électorales, 
Par conséquent, lorsque les bu- 
|reaux de scrutin ouvraient à 8 
heures du matin pour fermer à 
{7 heures, le soir, en Colombie- 
Britannique, à la véritable heure 


| solaire, ils ouvraient, en fait, à 
[7 heures du matin pour fermer 
res du soir. 


| à 6 heures 
Résultats rapides 

En 1962, la Presse Canadienne 
annonçait à 10 h. 28 du soir (heu- 
| re avancée ou à 9 heures 28, heu- 
re solaire) que le gouvernement 
progressiste-conservaleur ne pou- 
vait obtenir une majorité absolue 
en chambre, C'était une heure 
let 28 minutes après la fermeture 
des bureaux de scrutin au Qué- 
bec et en Ontario, 


$ au service... 
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..de la foi et de la langue 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Au poste CBWFT 


SAMEDI 39 MARS 


St-Boniface, le 29 mars 196% 


| pes d'hommes bien armés, C 
combats violent encore plus 
sens moral de l'homme, car to 
tes les créatures ont droit à 


musique pêr une chanteuse répu- | 
tée hasard fait cependant | 
qu'on le confond avee le souve- | 
rain d'une petite principauté 


|Le monde du sport 


Li et Le Patriote 
iberté «11 atriote Le gagnant de la série Toronto-Canadiens 


100Joe de vivre 


Membre de D'AMLEC et de ls CWUNA 


gens 


#00 À 
Ze none, Mir 


ment payé en fr 


étronner Sen plus par année 


sière des Postes Ottowa 
iméraire 


Chronique de CBWFT | 


“Vivre en paix”, comédie drama- { 
lique de Luigi Zampa avec Aldo 
Fabrizi, Gar Moore et Ave Nin- | 
chi. Pendant la dernière guerre, | 
un réfractaire et deux soldats a- 
{méricains sont recueillis, malgré | 
un édit formel des Allemands, | 
dans une ferme d'un petit village 
italien 


DIMANCHE 31 MARS 
200—Cours televises 
330-Travaux et les jours 
400—A vous Paris 
500—A l'Heure du Concile 
5.20—L'Heure des quiller 
6.%—Dictionnaire-magazine 
100—Robin des Bois 
130-—Paps à raison 
8.00—En habit du dimanche 
830—Le téléthéätre 
10.00—Actualités politiques 


530—Dans les rues de Québec | 

900 Arrètez-les 

930—Sur demande | 
1000—Présence de l'Art 
[10.20—Elections fédéral NPD | 
1045—ÆElections fédéraless Crédit social 
1100-—EÆEcole des vedettes 
1200-—€Ciné-policier: “La fausse route" | 


JEUDI 4 AVRIL | 


345— Votre cuisine madame | 
400—Casse-tête | 


sé ici et à Montréal, mais il y 


la des à-côtés de cette série qui 
|sont très intéressants. La rumeur 


siste, dans la Ville Reine, à 
'effet que tout ne va pas pour 
le mieux au sein de l'équipe de 
la métropole. Il semble en effet 
qu'on accuse Toe Blake de man- 
quer de diplomatie, qu'on affir- 


sous silence, Voilà un boxeur qui 
est monté dans l'arène en pleine 
possession de toutes ses facultés 
et qui en ressort sur ses deux 
jambes, mais déjà mourant. Ce 
sont là les hasards d'un sport bru- 
tal et violent mais d'un sport 
qu'on ne pourra pas empêcher, 
car il se pratique depuis que 


ceux qui sont avides de violence 
et de sang et qu'elle leur fass 
mesurer le crime qu'on comme 
contre l'humanité en envoyant ui 
homme à la mort, sous le voca 
ble de ‘sport violent”, Il ne fau 
lus que cela se produise pou 
l'honneur des gens civilisés, qui 
nous croyons être. 


| 
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Le mardi 2 avril, à 10 h. 30: | 1030-Cinéma | 430—Bobino me même que c'est lui qui a ren- | l'homme est homme. Ce goût du 
, ” ” Le . 5.00. d — = — 
Pour obtenir renseigne- habit du dimanche” les quatre !‘“Les femmes des autres”, comé- hello srl ee UE | du Bernard Geoffrion si amer et|sang et de la guerre ne semble s 
ments supplémentaires ou ‘pour | grandes artistes de la scène et du | die de Claude Barma, avec Gil- LUNDI ler AVRIL 6.00—Pépinot que plusieurs défaites lui sont |pas vouloir mourir au coeur de Gratton Deniset 
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Avec les compliments de 


choréographe Michel Conte et ses 
invités, deux jeunes ballerines de 
la Compagnie des Grands Ballets 


Canadiens: Yvonne Laflamme et 


ces de son mari, la jeune femme 
en viendra à cornmettre un acte 
irréparable 

Le vendredi 5 avril, à 8 h. 30: 


Linda Foy “Cominent qu'elle est”, film po- 


6.30—Nouvelles 

645— Votre enfant madame 
100—Caméra ‘63 

730—Plus on est de fous 


| VENDREDI 5 AVRIL | 


1045—Elections fédérales: Conservateur 
11.00—Cinima: 


HR fédérales: Libéral 
| “Les murs de Jéricho" 


a 


hockey moderne, on crie déjà son 
mépris à un instructeur qui jouis- 
sait, hier encore, de l'estime de 
ses joueurs et de ses collègues! 
Voilà l'injustice du sport! Voilà 


OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 


Téléphone: CEdar 3-2850 


750 éditice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitahall 3-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


Quatre diseuses canadiennes lirès différente l'une de l'autre |che 830-—Poule aux oeufs d'or Nous trouvons que les accusa- | des coins isolés, cachés à la po- in Winnipeg, Men. 
sé dose ane, ve |On ne compare pas l'une avec| Le jeudi 4 avril, à 10 h. 30: y æ tous les cantons | SOL Re ouine Madame tions portées À Blake sont | lice. Les hommes aiment ces com- re Fe ie) WhHitehail 7 
réunis sur la même scène quatre | l'autre, On les aime et les admire | “Le dos au mur”, drame policier | 5656 Bonsoir chéri | 430—Bobino |injustes et bien peu méritées. | bats et on ne pourra pas leur ELEPHONE: WhHitehall 2- 
vedettes de la trempe de Lucilie | individuellement parce qu elles avec Gérard Oury, Jeanne Mo- 10.30—Cinéma ? 0 ONDES [Quand les Canadiens gagnaient arracher ce goût, même avec des | — ts 
Dumont. Muriel Millard, Gaétan chacune leur style propre, | reau et Philippe Nicaud. Un in- Vivre en paix d 600—CF-RCKR tes Jobidon régulièrement personne ne trou- | morts violentes, Cliff d w B k 
Létourneau et Denyse Filiatrault. | leur manière, ce petit je ne sais | dustriel apprenant que sa femme NARPI 1 AR | 830— Nouvelles vait Blake détestable, nerveux | Les Espagnols assistent À la irror . Broc 
11 faudrait une soirée de gala pour | quoi qui les à hissées toutes qua- | a une liaison avec un jeune co- 44 Aotre cuisine madame 6.45— Votre enfant madame lou injuste, Mais depuis que le | mise à mort de taureaux qui n'ont CR., MA, LL.B. 
le . C'est de e |tre au sommet de la popularité. | médien fait en sorte que celle-ci ns RIRES | 100— Vingt ans express [rendement de ses joueurs n'est h tre des équi- 
s grouper, C'est donc une soirée - : | DA 415—Les grands voyages 130—Petite peste | : : AUÇUDE. CORPES, CONTE. es y AVOCAT - PROCUREUR 
de gala que nous offrira le réal Jacqu s Normand présentera | croit que son amant est un mai- 430—Bobino s 8.00—La Balsamine tplus aussi bon, depuis que les 
sateur “Maurice 31 aux téléspectateurs les quatre|tre chanteur qui veut profiter pere ea | 029--Speme, International, blessures sont venues décimer AVR RE 
mars, à 8h, en grandes chanteuses, ainsi que le | d'elle. Trompée par les marigan-| 559=Mon amie Flicka 10.00—Sur demandé nt" june des plus belles équipes du R. J. Stanners 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


Monutacturiers d'apporeils de Fi 
chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


licier de Bernard Broderie avec 

Le samedi 30 mars, à 9 h. 15: | Eddie Constantine, André Luguet 
“Club de femmes”, comédie sen- | et Françoise Brion. Le F.B.I. et 
limentale de Ralph Habib avec|le Service français de contre- 
Nicole Courcel, Dany Carrel et | espionnage recherchent un espion. 
Jean-Louis Tritignant, Des étu- Et à 10 h. 30: ‘“’Les murs de 
diants aux prises avec le problè- | Jéricho”, drame politico-social, 
me du logement s'installent dans | avec Cornel Wilde, Linda Dar- 
un hôtel désaffecté | nell, Ann Baxter et Kirk Douglas. 
à 11 h. 15: ‘La reine du | Un procureur a une épouse en- 
music-hall", comédie musicale de | vieuse et vrM qu'il Ver dr] 
{Paul Martin, avec Caterina Va- | avec courage. Un jour, il s'éprenä 
lente, Paul Hubschmid et Rudolf | d'une jeune avocate, et leur a- 
Platte, Un jeune compositeur ten- | mour sera honteusement exploi- 
te en vain de faire accepter sa tée par des ennemis. 


Nos longs métrages 


. CINQ... 


UATRE.. 


05,7 Nr 


Un appareil éléctronique substantiellement semblable à 
celui-ci est capable de projeter dans l’espace et d'en 
recevoir les impulsions, des véhicules spatiaux qui 
transportent les astronautes lors de leurs importantes 
missions au-dessus de la zone d'atmosphère terrestre. De 
fait cependant, l'illustration ci-dessus montre l'équipement 
situé à Elie, Manitoba, à quelque 25 milles à l'ouest de 
Winnipeg. Ce tableau, si complexe et astreignant, 
fonctionne comme une petite unité de l'immense réseau de 
communication qui rejoint presque chaque recdin de la 
Province. [1 opère automatiquement ‘ 


Mis en opération par la levée du récepteur téléphonique 

il reçoit lès informations, les digère, compose un plen 
d'action, et le met en mouvement pour établir le contact 
avec l'autre parti, le tout en quelques secondes. Votre 
Compagnie de Téléphone possède cette sorte d'équipement 
en opération dons plusieurs régions — et elle en ajoute 
d'autres selon son programme de constant progrès. Cet 
équipement a été conçu pour fournir un service d'appels 
locaux ou interurbains de meilleure qualité, 

et le plus économique possible. 


trés ranice 


Parlont d'appels la méthode lo plus 

le client et la Compagnie, c'est de lancer 
vos appels d'endroit à endroit, vous servant des facilités 
électroniques modernes du réseau d'appels interurbains de 


VOTRE MANITOBA TELEPHONE SYSTEM, 


inter urbains os 


économique pour 


| 


Au Sacré-Coeur 


Réception de guides 


Le vendredi soir 22 mars, une 
touchante cérémonie eut lieu 
dans l’église du Sacré-Coeur lors- 
que 13 jeunes filles firent leurs 
promesses de guides: Marie-Loui- 
se Gagnon, CE, Eileen Davi- 
gnon, Gail Vien, Diane Pelland, 
Carole Château, SE, Michèle 
Sala, C.E,, Carol Rondeau, Lor- 
raine Trudel, Patricia Boulet, 
Yvonne Gagnon, Cécile Roy, 
Mme Dina Rondeau, cheftaine, 
et Mlle Claire Ruest, assistante, 


Il y eut d'abord le salut des gui- 
des, puis, sous la direction de 
Mme Fournier, de St-Boniface, 
commissaire diocésaine, le R. P, 
Bernard Pinet, O.M.I, aumônier, 
reçut les promesses, 

Les RR, PP, C. et A, Lafreniè- 
re, O.M.I, curé et vicaire, ainsi 
Ps les religieuses et les parents 

es guides et des jeannettes, é- 
{aient présents, 

Après la cérémonie à l'église, 
tous se rendirent à la salle Ste- 
Jeanne-d'Arc pour la bénédiction 


À LA TV . 
ÉCOUTEZ et VOYEZ 


ROGER 
TEILLET 


candidat libéral 
de St-Boniface 


(Comité d'élection R, Teillet) 


du local et le dévoilement de la 
| Statue de leur patronne; 'es chefs 
firent aussi leurs promesses. 
| Le R, P, Pinet souhaita la bien- 
venue aux commissaires, dont 
Mlle Colette Huot, commissaire 
régionale de l'Ouest, aux religieu- 
ses et aux parents, Le R, P. curé 
adressa aussi la parole, 

Le reste de la soirée se passa 
à la salle Guertin, où il y eut dif- 
férents amusements, feu de camp 
(artificiel), chant, etc, dans la 
plus franche gaieté, 

On servit ensuite un goûter. 

La société des guides a été fon- 
dée au Sacré-Coeur en 1961 par 
les Dames de Ste-Anne, sous la 
présidence de Mme G. Pelland. 
On souhaite qu'un plus grand 
nombre de jeunes filles viennent 
se joindre à ce petit noyau de 
privilégiées. 


Grand festival 
de musique de Winnipeg 


La chorale des grades 1 à 4 a 
été ‘‘gagante” au Festival de mu- 
sique, obtenant 83% et 85% pour 
son interprétation de “The lambs 
in the Fields” de Thiman et ‘The 
Fiddler” de MacMahon. 


| La chorale des garçons, grades 

4 à 8, fut PUR obtenant 
185% pour * vieux chalet” à 
| deux voix. 


Une autre chorale, filles des 
grades 5 à 11 et garçons des gra- 
des 5 à 8, s'est classée deuxième, 
obtenant 83% pour ‘‘Youppe! sur 
la rivière!”, 
| Au piano d'accompagnement: 
Lucille Patenaude, Directrice: 
une religieuse des Saints Noms de 
Jésus et de Marie. 

Autres participants du dépar- 
tement musical de l'école du Sa- 
cré-Coeur: piano, avec grande 
distinction, Lucille Patenaude, Co- 
lette Jutras, Lise Jutras, Jean- 


Félicitations à tous ces jeunes 


|rétie (2) et Evelyne Roy (2). 
artistes, 


en TRS 


{ Banour DE MONTRÉAL } 


a 


Plan Firan 


PRÊTS ÉCONOMIQUES, COMPORTANT UNE ASSUPANCEVIE 


| 
| 


Des succursales dans les principaux centres du 
MANITOBA et de la SASKATCHEWAN 


| 


le ‘sic transit” du monde du spec- 
tacle! Tant que vous gagnez, on 
ne vous trouve que des qualités. 
Mais redevenez humain et on ne 
vous trouvera que des défauts. 
Le peuple demande à ses héros 
d'être parfaits et malheur à ceux 
qui, après s'être hissés au pinacle 
de la gloire, s'avisent de redes- 
cendre parmi le commun des 
mortels. Nous ignorons si Toe 
Blake va retourner à son poste 
l'an prochain. Nous savons cepen- 
dant que, s'il gagne la coupe Stan- 
ley, on cessera de parler de son 
intransigeance pour déclarer qu’il 
est le meilleur meneur d'hom- 
mes de la ligue. Pour le moment 
contentons-nous de consulter son 
dossier et de reconnaître qu'il est 
des plus impressionnants. 


Et les Russes? 


Si on parle de la série pour la 
coupe Stanley, on discute beau- 
coup de l'offre faite par Punch 
Imlach d'organiser une série en- 
tre les Leafs et la Russie, série 
qui n'exigerait qu'une garantie 
de $50,000. Beaucoup de gens 
ont refusé de prendre au sérieux 
l'offre de Punch, mais un grand 
journal de Toronto, avec une 
pointe d’ironie.et d'humour, ne 
manque Pis de souligner cette 
offre et d'ajouter que les Russes 
ne demanderaient pas mieux que 
de venir jouer contre les Leafs. 
On ajoute que les recettes amas- 
sées par la vente des billets et 
par la vente des droits de télé- 
vision seraient telles qu'on pour- 
rait envisager une grande réussite 
financière dépassant les $150,000. 
Les Russes ne poseraient qu'une 
seule condition: que la joute soit 
disputée selon les règlements de 
la ligue Nationale, d'accord, mais 
que ces règlements soient respec- 
tés à la lettre. Et c'est ici que 
l'entente sera probablement très 
difficile à faire, et plus difficile 
à faire observer. Il faut le recon- 


nes. Je suis parmi ceux qui ne 
croient pas encore au hockey tel 


|que pratiqué en Europe. Je ne 


crois pas à la supériorité des 
joueurs européens qui se procla- 
ment les champions du monde 
uniquement parce qu'ils sont par- 
venus à battre une équipe qui 


|avait été vaincue par tous les 


l'est à nous grâce àla 


clubs canadiens, avant les séries 
pour ce championnat. Je crois 
encore que les Canadiens pati- 


[nent mieux que les Européens, 


savent mieux manier la rondelle 
et ont une meilleure connaissan- 
ce du jeu et de ses principes fon- 
damentaux. Mais nous n’en au- 
rons pas le coeur net tant qu'on 
ne sera pas parvenu à organiser 
un match entre notre meilleur 
club professionnel et ie meilleur 
club européen. Je sais qu'il est 
ridicule au fond de parler d’une 


| série entre les vainqueurs de la 


coupe Allan et ceux de la coupe 
Stanley, mais, à l'heure présente, 
à cause du prestige qu'on accorde 
aux sports dans le monde entier, 
cette série nous parait utile, 


Davey Moore 
Je ne parlerai que brièvement 


| de la mort de Davey Moore, dans 


l'arène. Cette autre tragédie nous 


Un couvent de 
Carmélites à Dachau 


DACHAU — Un couvent de 
Carmélites sera construit sur 
l'emplacement du camp ée con- 
centration nazi de Dachau (Ba- 
vière). 

La première pierre de ce bâti- 
ment sera posée le 28 avril pro- 


RÉ R 


| 


chain. La porte du monastère se. | 


dor. L'initiative de cette cons- 
truction revient au cardinal Faul- 
haber qui fut archevêque de Mu- 
nich perdant la guerre 


Si tu. veux tracer ton sillon 
droit, attache ta charrue à une 
étoile, — M. HEBRARD 


| ra constituée par un ancien mira- | 


| 


| 
1 
| 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 


James Shaen Ltd. 
M, N. Lecker OPTOMETRISTE 


2e étage, édifice Hurtig 
Ph Portage 


Tél: WhHitehall 3-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur,: CHapel 17-3591 
Rés.: CEdar 3-2574 


Dr H.-R. Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
Al4, rue Taché St-Boniface, Man. 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 
344, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-4548 


Dr André-S, Lachance 
DENTISTE 
Chambre 3, 113, rue Merion 
Téléphone: CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
"  DENTISTE 
301, chemin Ste-Morie 
St-Boniface, Man. 
Téléphone: CEdar 3-211) 


Téléphone: WHitehall 3-2023 
413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr JACOH 
DENTISTE 
et associés 


BUREAUX 


situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


F Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Mon. 


Téléphone: WhHitehall 2-58531 


Tél: WH 2-2468 


EUGÈNE-P. LACROIX 


Comptable agréé 
Dunwoody Saul Smith & Co., 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN. HAYES & TRUDEL 


3e étage Imperial House 
379, Broaéway Winnipeg 1, Man. 


TLLEPHONE: WhHitehal 2-17536 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Melntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur.: WHitehall 2-7125$ 
Rés.: GLobe 3-8338 


Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304 édifice Avenue, 
265, ave Portage, Winnipeg 1, Man, 
Bureau: tél, WH 2-3924 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT ET NOTAIRE 
De l'étude, ARPIN, RICH, 
HOUSTON et KARLICKI 


207 éditice Contederation 
457, rue Main, Winnipeg 


Téléphone: WhHitehall 2-6516 


François Avanthay, LL.B, 
AVOCAT ET NOTAIRE 


Chambre 4 -— 288, rue Marion 
St-Boniface, Man, 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 


n # La 
à Pr mA de À naitre, les règlements qui sont Dr A.-C. Laurin Bétournay 
| Ti ! linscrits dans le petit manuel qu’on 
10 h. 30 p.m, Pre D remet aux arbitres et ceux qu'on DENTISTE AVOCATS 'et NOTAIRES 
Lundi | (3 classes), Cécile Roy (2), Pau- LL ep a ee apéavk “e Téléphone: CEdar 3-2850 700, édifice Great Western 
: x 0 
tér aval FÉLS AUURS “: on 4 entre eux. On pourrait jurer qu’il 141, avenue Provencher 356, rue Main, Wirnipeg 
FRET Landry, Charles Morin, s'agit d’un jeu différent, ST-BONIFACE, MAN. TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 
CBWFT Paul Lauzière, Evelyne Roy, An-| Pour notre part, nous croyons Membre associé: 
nette Fontaine et Danielle Allard. | qu'une série Leafs, Canadiens et x G. MAURICE GELLEY 
Canal 6 |Chant, avec grande distinction, | Russie ferait des salles combles Dr P.-E. LaFlèche Téléphone: WHiteholl 2-4803 
{Diane Berger, Paulette Guertin | et servirait, une fois pour toutes, phone: Le 
et à et Albert Patenaude: avec distine- | à He vues Pre ccumions au DENTISTE 
tion, Diane Berger, Yolande Metz- | sujet de la supériorité des Cana- f 
6h. 30 p.m ger, Marie Landry (trio vocal), |diens au hockey. L'équipe Russe |709, rue Sharbrook bee sa CHANPPANS 
, dé Albert Patenaude, Roland Pate- | pourrait se faire accompagner par i Mots Deldes à Ch 
Mercredi inaude, Paul Sala (trio vocal), |l'équipe de Suède ou de Tché- Téléphone: SPrmee 5-3446 F3, rue Main Winnipeg 
À Diane Berger, Paulette Guertin | coslovaquie pour ajouter plus de TE-ANNE les MARDIS 
3 avril |(duo vocal), Albert Patenaude, | piquant à l'aventure et un round à STE-ANNE tous les 
[Roland Patenaude (duo vocal), | robin donnerait satisfaction à tout Dr J.-0. Joyal nunut 27 ému 
CBWT |Joseph Constant (2 classes), Ro-|le monde, chaque équipe euro- SALLE MUNICIPALE 
|land Patenaude (3), Philippe | péenne disputant trois joutes con- DENTISTE | 
Canal 3 | tre les deux équipes canadien- 


Optometristes 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


ns Etage | Téléphone 


WhHitshell 


2-2496 


in 
WINNIPEG 


511, Edifice Power, 
Winnipeg |! Man. 


FOREST, GUENETTE ET CIE. COMPTABLES AGRÉÉS 


6-431 RUE MAIN 


TÉLÉPHONE WH 3-6189 


WINNIPEG 2, MAN 


E.-J. GABOURY, ARCHITECTE 


TELEPHONE ; WH 3- 1595 


8-431 RUE MAIN 


WINNIPEG 2, MAN, 


En, 


La vie politique 
au Manitoba 


par Gamin d'Or 


Suite de la première page) 
Commentaire ministériel 
Au t | narques, le der de commencer !enseigne- 
8 mars, M. Melean à rappelé|ment des cours de "Conversa- 
Fa rEAEA ru |Uonal French" et de “French- 
qui é gouverner avai Lai Op! 
0es expei , e Qe MIEUX De plus le département achète 
sé na s pour les | pour $17,000 d'équipement élec- 
“ 4,5 Ô, pour l'enseigne- |tronique pour un laboratoire de 
4 urs ‘Conversational | langues à l'Institut de Pédagogie 
French", Les manuels choisis ser- let M. Bonneau poursuit des élu- 
var ] grade 4 cetle année, ser- | des d'été à Laval sur la métho- 
vir au grade 5 l'année pro-|dologie de l'enseignement du 
cha Ur veau texte a français aux élèves anglais et 
été autor pour cours French- | français 
#7 (M. McLæean a ajouté un para- 
La qu de l'enseignement | graphe sur les expériences qui se 
dans les grad 1, 2 et 3 à été | poursuivent dans l'enseignement 
lére ) Bur: les Aviseurs, | de l'ukrainien. Il a révélé qu'un 
' ” na des rap- |inspecieur est chargé spécifique- 
' (M. Marcel Bonneau, ; ment de surveiller le progrès de 
Arthur Corriveau | cet enseignement dans une ving- 
ge 1 11 est pru- |taine d'écoles.) 
M, J].-E. Jeannotte 
Anré explica du r la Ligue des Nations, de l'ONU, 
0 f uit de er le ton | de l'OTAN, de beaucoup de Ca- 
[ du côté gouver- | nadiens d'expression anglaise, de 
née quand M. J.-E. Jean- |la Reine, du Gouverneur général 
le Hupertsiand, a pris lalet de M. Roblin, en faveur de 
parole dr 22 mar l'usage du français 
M. J tte à fé é M. Des Il a proposé des changements 
1 j n d discours. | à la motion dans le but de hâter 
I apporté une précision au su- |le progrès vers le but désiré et 
ie la licéité de l'enseignement ! il a fait appel à tous d'appuyer 
{ cuis à l'in ictuell a motion amendée, sans parti- 
l { id frança du | sanerie, comme un pas vers l'u- 
lanitoba, ajouta ous nité canadienne à l'occasion du 
d é des preuves n équivo- | centenaire de la Confédération, 
ques d r amour de leur lan- Il a ensuite proposé des amen- 
ue maternelle, de la conviction | dements à la motion comme il | 
avec laquelle ils cherchent à ac- suit: (Texte de la motion suivi 
complir quelque chose de loua- | du texte des amendements. Pour 
Je crois € l persévé- | comprendre les changements, pre- 
mérite d'être reconnue,”  |nez un crayon et corrigez la mo- 
L'e a cit exemple de |! tion.) 


Texte de la motion 
On the Proposed Resolution of Mr. DESJARDINS: 


WHEREAS Canada is a bilingual country, the true| 
extent of which has not been adequately recognized in the | 


past 


AND WHEREAS Canada will be celebrating its cente- 
nary in July of 1967, and every effort should be made to 


recapture the spirit and basic concept of our confederacy, | 
and the best method of so doing would be by promoting and | 


encouraging bilingualism in this province; 


AND WHEREAS provision has been made in our Public | 
Schools Act for the optional teaching of French starting from | 


Grade 4: 


AND WHEREAS psychologists maintain that the best | 


time to teach a child any language is up to the age of ten 


vears; 


THEREFORE BE IT RESOLVED that provision be 
made in our Public Schools Act for the optional teaching of 


French from Grade 1, 


2. And the Proposed Motion of Mr, JEANNOTTE ir 
amendment thereto, as follows: 


Thät the resolution be amended as follows: 


1. By striking out the words “in our Public Schools Act” | 


from the first line of the third paragraph thereof: 


2. By striking out the word “optional” from the second line 


of the third paragraph thereof. 


substituted therefore: 


3. That paragraph 4 be struck out, 
4. That the fifth paragraph be struck out and the following 


And WHEREAS the Department of Education has been 
strengthening the teaching of French in Manitoba 
schools by revising the course of study and the adoption 
of new and revised textbooks designed to encourage and 
assist the successful teaching of French to the boys and 


girls of Manitoba; 


And WHEREAS the Minister of Education, on the 12th 
day of November, 1962, referred to the Advisory Board 
the question of extending the teaching of French in the 


elementary grades, 


NOW THEREFORE BE IT RESOLVED that the House 


approves the action taken by the Minister of Education | 


and recommends that the Department of Education 
continue, in co-operation with the Advisory Board, con- 
sideration of extending the teaching of French in the 
Manitoba school system. (from Grade 1) 


Conclusions 


Le gouvernement, en laissant 
itactes les deux premiers para- 
graphes, garde la résolution dans 

cadre du bilinguisme. 

L'élimination de l'allusion au 
Public Schools Act’ ramène la 
question dans le champ des rè- 
glements ministériels et garde à 
anglais exclusivité comme 
angue d'instruction 

Le quatrième paragraphe a été 
biffé probablement parce que la 


son 


question pédagogique et psycho- 
logique a été référée par le Bu- 
reau des Aviseurs à des experts, 
MM. Bonneau, Roy et Corriveau 


Il faut adn 


aussi qu'il y a 


diversité d'opinion sur le bilin- 
guisme scolaire hâtif et que les 
nclusions sur l’enseignement du 


ançais “Conver- 


lans le co 
nal French” ne 


rs 


seraient 


ientiques quand il s'agit d'élè- 
ves dont le français est la langue 
m elle lesquels fréquentent 


urs “French-Option”. 


pas | 


ment a saisi l'op- 


| portunité de meitre davantage en 


relief ses réalisations et ses pro- 
jets 
Un pas en avant 
Ajoutons une npte significati- 


ve, M. Jeannotte ayant remarqué | 


que son amendement omettait 
l'expressior “from Grade one” a 
pu l'ajouter avec l'assentiment 
unanime de la Chambre. 

La résolution dans cette forme 
est ‘un pas en avant” beaucoup 
plus petit qu'avait rêvé M. Des- 
jardins, mais son passage avec 
un appui très fort aidera à in- 
tensifier ce climat d'opinion pu- 
blique favorable qui est à la sour- 
ce des victoires, et qui permet au 
ministre d'exercer la discrétion 
dont il est question dans la sec- 
tion 187 de l'Acte scolaire, lais- 
sant ainsi une marge considéra- 
ble d'initiative aux commissions 
scolaires locales 

(Le débat sur la motion amen- 
dée se poursuivra le vendredi 29 
mars.) 


| telligence 


| de la rampe et l'épanouissement 


[avant la 


LA LIBERTE ET 


LE 


PATRIOTE 


| 
| 
| 


1 


| 


On voit dans cette photo le personnel du “Nouvelliste”, de gauche à droite, Charles Case, Arthur 
Boutal, Hector Bergevin, Mlie Pauline Le Goff (Mme Boutal) et Norbert Berriault. Cette photo re- 
monte à 1910-1911, Elle est du directeur, René Brun, ‘Le Nouvelliste” avait alors plus de 1,200 abon- 
nés, Au temps des élections, le personnel devait faire des heures supplémentaires, 


Souvenirs de Mme P. Boutal 


Quand les comédiens parcouraient 
la province pour aider le journal 


{Spécial à La Liberté et le Patriote) 


(suite) | 


Le dynamisme de ce groupe 


|de jeunes intellectuels français 
était étonnant, Malgré leur tra- 
vail exigeant et les problèmes 


| financiers qui les harcelaient, ils | 
1! n [l 
|brillèrent dans les mouvements | 
| artistiques et culturels, Souvent | 


ils étaient des initiateurs. Ainsi 
René Brun, ce parisien, d'une in- 
rare, fut l'âme du 
mouvement dramatique du début | 
du Il était un musicien | 
excellent et un de 
lent, Les autres aussi étaient bien 
doués, 


siecie, 


écrivain la- 


Considérons l'apport de M. et 
Mme Boutal au développement du 
théâtre chez-nous, L'intérêt que 
suscitèrent les représentants de 
ce groupe passionné pour les feux 


des talents de comédiens qui s’en- | 
suivit servirent à aplanir les sen- 
tiers pour le Cercle Molière, que 
devait fonder en 1925, M. Caste- 
lein de la Lande, avec la colla- 
boration de MM. Raymond Ber- 


|P. Plourde, 


nier et Louis-Philippe Gagnon, 
et dont la carrière a été jalonnée 
de succes, 

Ces met- 
taient du pittoresque dans la vie 
de nos journalistes du début du 
Le par ailleurs | 
pas f. Une des 


activités artistiques 


siècle “métier” 


n'éiait sans reli 


| caractéristiques prédominantes 
des journaux franco-manitobains, 
ll 


fondation de ‘La Li- 
était l'affiliation politi- 
que, Les élections donnaient lieu 
à beaucoup d'animation. Les jour- | 


berté”, 


naux servaient de porte-parole 
{aux politiciens. ‘Le Manitoba” 
| sous la direction de M. Joseph 
Bernier était l'organe conserva- 
teur, Ses rivaux libéraux, ‘‘Le 
Nouvelliste” et ‘“Le Soleil del 
l'Ouest” recevaient leur inspira- 
tion politique de M. Horace Che- 
vrier, ‘La Liberté” pratiqua dès 


sa fondation la politique de non- 
allégeance, Cette indépendance 


eut comme résultat le refroidis- 
sement des esprits, et fut sans 
doute une des causes des progrès 
que fit ‘La Liberté” 

Mais ‘La Liberté” ne fut pas 


Le facteur économique, point faible 
de la belle vie française en campagne 


— Conclusion — 


Les fermes et les villages se 
vident en faveur de la vie ur- 
r le peuple, et surtout 

ines n Y irouve 1 pas une 
base ec mique à une vie re- 
ment confortable. C'est à 
umi de ce fait que nous 
1s exploré quelque peu, de- 


is cinq semaines, les possi- 
ilités € miques de nos vil 
1K régions agricoles. Il 

1£ : et, si possible, 

nt vie saine, chré- 

Wu çaise qui s$s épa- 
I lement dans ces 

même 

s 1 tort Het 

construire à partir de la vie 


économique, il est certain qu'un 
iegré raisonnable de 


securite 


est nécessaire à a 
ale et sociale 
; 1 très indiqué que ce 
arg pitaux publics) s 
16 1er e, aa 4 
c A 4 | Le aus ri S 
m s dans les rêg 
c $, ! ment 
s 7. sforn 
de r pr 
t € p rm { 1 
vindes à 16mage et de con- 
tenir jexode inconsidéré des 


ouvriers agricoles, en créant de 
l'emploi sur le sol même où 
sont nés les jeunes qui fuient 
vers la ville.” 

Cette phrase n'est pas d'un 
pol mais d'une lettre 
pontificale adressée à la Se- 
maine sociale d'Espagne, au 
mois de juillet J'an dernier. Le 
Saint-Siège ne se gène pas pour 
se mêler de la question de la 
survie agricole, en termes très 
pratiques. La lettre ne fait que 
résumer, en somme, plusieurs 
considérations que Sa Sainteté 
le pape Jean XXIII a dévelop- 
pées dans l'encyclique ‘‘Mater 
et Magistra” 

En demandan 
bureau d'information du dé- 
partement d'Industrie et de 
Commerce du gouvernement 
manitobain, nous pensions ob- 


ucien 


de l'aide au 


tenir des renseignements précis 
ir les 


£ 


projets en vigu 
dan 


comme 


f tion 
problèmes semblables. La co- 
opération des responsables a 
ét tellement qu'el 


oix lointaine 
compatriotes de la 


L F 
Saskatchewan. Ailleurs dans ce 


trouvera, en effet, 
spontaré de ce qui a 
été réalisé à Vonda 

Mais avions 


numero on 


VCIL 


une autre 


nous 


raison pour demander de l'ai- 
de (quitte à tout traduire) de 
ce bureau, à savoir, faire com- 


prendre au sein du gouverne- 
que le secteur des petits 
ages était négligé jusqu'ici 
s projets économiques 
de la province. {l y eut un 
étonnement gênant, par exem- 


ple en constatant que les éco- 
les secondaires de la campagne 
n'off cours techni- 
ques els étaient supposés 


ins les écoles divi- 


sio it faut crier 
Enfin, nous espérons que des 
nommes d'affaires ici et là ont 
ve un peu qdainspiration 
tici € pour lies 
a co er JUS 
ne nseil q 
« dans re pont 
t is ha 
La dd rs 108 e d p 
Jua k hodes 
aspects secondaires ne de 
empêcher de s&s er 
fficacité dans a n 
’ pe s à sa 
14 ol = 2 
-! rea 2 æl n La € ane 
ice et de charité 


et 


Mine Pauline Boutal nous par- 
lait la semaine dernière des pre- 
miers journaux du 
français, particulierement de ‘La 
Liberté et le Patriote”, Cette fois- 
ci elle raconte comment les ‘'co- 
médiens” du temps, en plus de 
créer une atmosphere artistique 


Il 


Manitoba | 


ces confidences, fut très discrète 
au sujet d'elle-même. Elle insis- 
ta cependant sur le bonheur qu'el- 


le retira du journalisme et du 
| théâtre. C'est au “Nouvelliste” et | 
au ‘Soleil de l'Ouest” qu'elle 


dans St-Boniface, savaient mettre | 


leurs talents au service de la 
presse catholique et française en 
parcourant les villages où ils pré- 
sentaient un programme tres va- 
rié et récoltaient abonnements et 
annonces, 


sans éprouver des difficultés au 
cours des années, Les responsa 


| bles devaient parfois lancer des 
{campagnes publicitaires. C'est a- 


vec émotion et humour que Mme 
Boutal rappelle les deux tournées 
que le Cercle Molière effectua à 
la demande du rédacteur, le R 
O.M.I, pour pro- 
mouvoir ‘La Liberté”, et aux- 
quelles elle participa, Dans ces 
tournées de 1929-1930, le Cercle 
donna des représentations dans 
une trentaine de centres français, 


entre autres Ste-Rose-du-Lac, St- | 


François-Xavier, Laurier, La Sal- 
le, Notre-Dame-de-Lourdes, St- 
Claude, Somerset, Sit-Léon, Dun- 
Mariapolis, Oak Lake, St- 
Lazare, La Broquerie, Ste-Anne- 
des-Chênes, etc. Le Cercle profi- 
tait de son passage pour faire de 
la publicité pour “La Liberté” 
en vendant des annonces et des 
abonnements et en acceptant des 
travaux d'imprimerie. 
Les membres de 
étaient Arthur Boutal, 
teur, Jean Delavignette et Yvon- 
ne Thibault, chanteurs et comé- 
diens, Pauline Boutal, comédien- 
ne et grimeuse, Mariette LaFle- 
che, accompagnatrice, Lucien Glé- 


rea, 


la troupe 


le direc 


nat, comédien, et J. LeGal. Ce 
dernier était le chauffeur du ca- 
mion que ‘La Liberté” mettait 


à la disposition de la troupe pour 
le (ransport des décors, costumes 
accessoires, il se 
formait en technicien de 
pour les représentations. En 1930, 
Simone Ledoux et Léo-Paul Co- 
mau remplacèrent Mariette 
Flèche et J. LeGal, respective- 
ment 


{rans- 


mais 


scene 


La- 


En général, le Cercle était bien 
reçu. Il méritait d'ailleurs cet 
encouragement, car il de 
l'oubli de soi pour entreprendre 
une tournée de ce genre. A cette 
époque les chemins étaient de gra- 


fallait 


| vier et souvent impraticables, Les 


salles paroissiales n'étaient pas 
pourvues d'électricité. La clima- 
tisation faisait défaut. Ces cir- 


constances suscitaient parfois des 
incidents comiques 

Une journée, la chaleur était 
excessive, La troupe arriva l'a- 
près-midi à une salle, qui n'é- 
tait pas aérée. Nos comédiens dé- 
cidérent d'enlever les 
doubles, même si les moustiquai- 
res n'étaient pas disponibles. Le 
donc la température etait 
tolérable, Mais les moustiques a- 
vaient eu vent de la représenta- 


chässis- 


soir 


ion et s'étaient donné rendez- 
vous. Toute la soirée on entendit 
les gifles destinées à assassiner 


les moustiques. Les moutiques ne 
pas d'importuner 
mais eu 


ntrer dans la bx 


se co 


ent n 


e de la cantatrice, Yvonne TI 
bau qui heureusement &svail 
e telle maïtrise d'’elle- 


qu nait sa chans 
e àälisser paraitre 
Mme Boutal, tout en faisan 


| se consacrer au Jour nalisme apres 


|pour une maison de gravures et 


avait acquis les connaissances gé 
nérales de tous les aspects de 
l'imprimerie, Cette expérience lui 
fut très utile 
si le 


la suite, même 


par 
sort ne lui permit pas de 
son retour de France en 1918, car 
elle devint dessinatrice de modes 
travaux publicitaires, Brigden's 
of Winnipeg Liée, Cette maison 
retint ses services pendant 25 ans. 


11 est impensable de congédier ! 
la personne de Mme Boutal avec 


(Dans le numero courant de 


| questiois Et je rappelle à ceux 


“Frontieres'', organe officiel des! qui me lanceront cette objection 
| étudiants du Collège de St-Boni- | que | on na pas raison tout sum- 
face, l'article de fond est con- |! plement parce que l'on à de l'âge 
| sacre à notre journal. Il nous fait | et 
| plaisir de le reproduire en y ap-! 


de 
On 


l'expérience, 


me dira aussi de ne pas 


portant une seule précision, à sa- | détruire, de faire des critiques po 


voir, que pour notre journal l'aug- 
mentation des revenus de l'an- 


“confreres”, 
“successeurs ?) 


Le dimanche 10 février, le 
P. Raymond Durocher, O.M.I., et 
M. Henry Lane ont participé à 
une réunion des Anciens du Col 
lège de St-Boniface, Respective- 
ment directeur et correspondant 


de La Liberté et le Patriote, ils | 


représentaient ce journal 
faisait l'objet de la discussion 
jour-là, Le nombre de questions 


témoigné de l'intérêt réel et de 


l'inquiétude même que les Ca 


| nadiens français éprouvent à l'é 


gard du journal qui doit les re 
presenter en lant que minorité 
française au Manitoba 

Le Directeur a admis que la 
situation actuelle des Canadiens 
français est loin d'être la plus 


désirable et que l'on doit travail- | 


r dès 


| maintenant pour l'amé- 
liorer, Et quelle est la cause de 
cet état défavorable où se trou- 
vent aujourd'hui les Canadiens 
français’ Qui sont les responsa- 
bles? Selon lui, nous sommes tous 
en faute, 

Ii nous a dit que les parents 
n'accomplissent pas leurs devoirs 
dans les foyers, ri les instituteurs 
et les institutrices dans les éco- 
Il nous a dit que La Liberté 
et le Patriote ainsi que l’Asso- 


ciation d'Education des Canadiens 


1es 


{français du Manitoba ne sont pas 
{à la hauteur de la situation, ni 
|le Collège, 


Et le Directeur a raison, Nous 


|tous, les Canadiens français du 


Manitoba, sommes les plus grands 
responsables de notre 
Si nous sommes sincères et hon- 
nêtes avec nous-mêmes, nous de- 
vons le reconnaitre, l’admettre et 
nous décider à changer au plus 
tôt. Le Directeur de La Liberte 
et le Patriote le sait, il le dit ou- 


| vertement et il est le premier à 


vouloir le progrès, 


11 a avoué qu'il y a un manque | 
de communication entre le jour- 


nal et la population, même si un 
contact humain est une nécessité 


cetle esquisse sommaire, Le nom | Pour une oeuvre de ce genre, 1] 


Boutal évoque inwariablement ce- | à ne \ | 
lui du Cercle Molière. En 1928 [tion fermée et qu elle était de- 
|meurée sous “l'ancien système”, 


| De plus, le Directeur a constaté 


M. de la Lande abandonna la di- 
rection et M. Boutal était tout 
désigné pour ui succéder, M. 


| Cercle à 


Boutal fut un directeur très com- | j 
|lent le journal et en sont res-| 


ponsables, Et il est subventionné | 


pétent. Il dirigea le Cercie jus- 
qu'à sa mort en 1941, Mme Bou- 
tai lui succéda. Sous son égide, le 
continué d 
de tels succès que c'est le 
pe de théâtre amateu 
qu 


nombre 


grou- 
r du Canada 
sest merile 
d'honneurs Festival 
National. Ces 


phes sont un hommage à 


au 
Dramatique triom- 
l'habi- 


leté de la directrire, 


Si Mme Boutal s'est acquis une 
réputation enviable comme direc- | 
trice de théâtre 


elle est peut-être 


Elle 


ste la plus cé- 


moins connue comme arlisté 


est cependant l'art 


1 


lèbre du Manitoba français, C'est 
une portraitiste excellente, Cer 
{ains portraits du Palais législatif 
sont signés de sa main, Mais elle 
ne se limite pas à cette seule 
branche de la peinture, Elle aime 
inscrire des édifices sur la toile 
Deux de celles-ci ornent les murs 
de la Bibliothèque Publique de 
St-Boniface, angle Cathédrale et 
Langevin: une’ représentant la 


vieille 


maison de Mme Kéroack, 
ancienne librairie, sur la rue DU 
moulin; l'autre, l'ancienne gare 
du Canadien National à Si-Boni- 
face, qui était située à l'angle des 
rues St-Joseph et Aubert 
On se rend compte du taler 
de Mme Boutal en pénétrant dans 
le salon-studio de l'appa 
qu'elle habite, avenue C 
le. Ii n'y avait pas de toile sur 
le chevalet au moment de l'in- 
terview. Mais les oc dé 
corent les murs témoignent du 
génie de l'artiste, Une I 8 
transporte à Mounte 
Une autre concrétise les roulot 
tes d'un cirque, avenue Brautt 
à Paris, que Mme Boutal peignit | 
en 1948, lors d séjour en Fran- 
ce. Nos regards sont attirés lor 
guement ver portr de M 
Boutal. Que hniq Quelle 
habileté à car f é 
Da s le gara 
arde l'inteiliger € 
penchant artistique 
Ime B 
F ( A Ma e 
a Gold B 
£ Le) i 
à I 3 
société, et sig £ 
[a Le! D ut r 
a . 
Lucile FREYNET 


remporter | 


k | 
le plus grand| 


a admis que c'était une corpora- 


que La Liberté est l'oeuvre d’un 
petit groupe: les Oblais contrô- 


par “Canadian Publishers”, une 
imprimerie commerciale, à cause 


du petit nombre d'abonnés. Huit | 


mille personnes seulement 
abonnées: 5,000 au 
2,000 en Saskatchewan et 
ailleurs, Et il y a 80,000 Cana- 
diens français au Manitoba. 
Mais est-ce assez d'admettre 
qu'il y a des défauts et que l'on 


sont 


Manitoba, 


| doit changer”? Ne faut-il pas faire 


quelque chose de concret? Il ne 
faudrait cependant pas se réfugier 
derrière des arguments d'ordre 
financier, 

Evidemment, lorsque je de- 
mande des choses du genre, on 
me dira que je manque d'expé- 
rience et que je suis trop jeune, 
Mais cela ne répondra pas aux 


Le primat 


On parie périodiquement de la 
libération éventuelle du cardinal 
Mindszenty contre son accepta- 
de retirer au monastère 
de Pannonhalma, en Hongrie, où 
vivent de nombreux ecclésiasti- 
des ordres dissous, ou de 
du pays. Il en est de nou- 
veau question 


ion se 


ques 


sortir 


Pour notre part, nous serions 
fort surpris que le cardinal Minds- 
zenty consente à quitter la léga- 
tion des Etats-Unis, qui lui a don- 
né asile depuis la révolution man- 
quée de 1956 pour gagner Rome 
ou se retirer dans le monastère 
de Pannonhalma. C'est également 
l'opinion de Mgr Bela Varga, pré- 


sident du Comité hongrois des 
Etats-Unis 
Selon le prélat, si le cardinal 


ne peut pas obtenir la permission 
de retourner à ses activités ecclé- 
siastiques, il doit rester à la 
Un accord, qui permet- 
trait au cardinal de quitter la lé- 
galion sans 
a ajouté Mgr Varga, serait utilisé 
r la propagande communiste 
sans profiter au peuple hongrois 
et à l'Eglise catholique en Hon- 


le- 


galior 


pa 


E 


rs 


vis de Mgr Varga, d'ailleurs 


|je ferais à leur place 
nonce ne dépend pas tellement | 
de l'augmentation du nombre des | 
|abonnés, Nous voulons plus d'a- | journalisme français au Manito 
bonnés afin de pouvoir faire plus | 
| de bien, Félicitations à nos jeu- 
peut-être nos | sentables 


qui | 
ce! 
| lait même 


» ] " : ; é 
et la durée de la réunion ont | quelque 


|  Remarquez bien que je ne 


situation, | 


1,000 | 


retrouver la liberté, |l'illusire prince de l'Eglise sym- | 


sitives, On me demandera ce que 
| Dans 
je ne prélendrais pus pouvoir 


ce 
cas 


résoudre 


tous les problèmes du 


ba, Cependant, j'ai quelques idées 


au moins qui me semblent pré 


lout d'abord, puisqu'il est im 


| possible que La Liberte publi 
plus d'articles d'intérêt et de va 
leur sans augmenter le coût du 
journal, je suggère que l'on 
élimine iles articles traduits de 
l'anglais, que les lecteurs peuvent 
| lire tout aussi bien dans les quo 
|tidiens, De plus, si les articles 
|étaicnt moins longs, on pourrait 
en publier davantage, S'il le fal 


on pourrait condenser 
les chroniques des 


exemple 


peu 
villages, pa 
re 
commande pas qu'on les fasse dis 
paraitre, Cat 


eues ont eur Impor- 


tance et leur rôle, Mais je suis 
| certain que les plus de huit mil 
abonnés ne lisent pas le journal 


uniquement pour apprendre 
qu'un tel a reçu de la visite, Cela 
| suppose évidemment que la ma- 


jorité des sont 


lecteurs intelli- 


gents et veulent lire un journal 


de nouvelles et de directives, et 


non un journal personnel, Je crois 
que majorité l'est 
veut du journalisme, 


la et qu'elle 
Pour ce qui est de l'aspect fi- 
nancier, tout monde ssit que 
la situation du journal est pré- 
caire, Et il est évident qu'il ne 
peut pas espérer vivre sur ce que 
lui rapportent les abonnements. 
Il doit dépendre des apports que 
| lui fournit l'annonce pour arriver 
|'au-dessus de ses affaires, 


le 


Maintenant la facilité avec la- 
quelle se vendent des annonces 
dépend assez directement du ti 
| rage d'un journal, Beaucoup plus 
de gens annonceront dans un heb- 
| domadaire de 50,000 abonnés que 


Les collégiens et ‘La Liberté” 


è COoUL Q0s & : écide 
d'apres 105 ax { 
journ En d'u pa 
plus px Le la grand 
que dans ul pelit urna À 

est evide q La Liberte 
veut vendre plus 
devra avoir pUus Q ax | 

Je sais que le p it x 
paique dans une € ure 
par le fail que » de Canad 
français sont indifféren i 
du journal. Mai ( sQ plus 
d'efforts et des effo p { 
unueis produiraien EL 
effet 

Par exempli Dir \e 
La Liberte devri demand 
s'il ne serait pas préférable d'em 
ployer plus que quatre Gt 18 
Séminaristes q eçoive i 
cun 50 pour cent de commission 
pour fa la Campagne a 
de souscriplio lis ; 1 
aussi diviser les provinces de la 
Saskatchewan et du Manitoba en 
piusieurs ‘lerriloire comn le 
font toutes les grandes compa 
gnies d'affaires modernes et pr 
péres. Ainsi, avec plus de ven 
deurs qui aurait joit grand 
à parcourir, La Liberté et le Pa 
triote en arriverait à a sans 
doute plus d'abonnés 

Mais de fait, on do ijours 


en revenir au contenu du journal 


N'importe qu 


ue entreprise com 
merciale ne réussirait pas avee 
un produit qui n'a pas de valeur 
ou dont la valeur n'est pas re 
connue, Puisque la Direction de 
La Liberté et le Patriote à re 
connu que des changements é 
laient urgents et puisqu'elle sait 


que ça ne coûle pas plus cher de 
publier des articles plus intéres 
sants, elle devra dans 
la ligne qu'elle suit depuis le dé- 


but de cette 


continuer 


annee 


Car il y a eu un progres depuis 
le début de l’année et les articles 


{sont meilleurs. Mais c'est à espé 


rer que ce progrès né que 
le début d'une résurrection, Il 
faut que le journal en vienne à 


soil 


| s'acquitter avec plus de grandeur 


de sa tâche qui est, n'oublions-le 
jamais, de préserver la langue et 


| 
dans un autre de 1,000 ou dela foi des Canadiens français de 


| 8,000 comme La Liberté, De plus, | l'Ouest 


Billet du vendredi 


__ La Guerre des boutons, 


vue par Louis Pergaud 


Spécial à La Liberte et le Patriote 


La Guerre des boutons n'est 
pas celle que l'on croit. Elle 
n'est pas un film en soi, pro- 
| duit d'une imagination plus ou 
moins nouvelle vague, mais la 
traduction en images d'un ro- 
man déjà ancien, puisque son 
auteur laissa sa vie au front, 
pendant la première guerre 
mondiale, Il avait nom Louis 
Pergaud, était né en 1882. Il 
aurait plus de quatre-vingts 
ans s'il vivait et il mourut à 
la guerre, le 8 avril 1915, 

Il fut pauvre ou gêné en son 
temps, comme la plupart des 
écrivains qui débutent, même 
s'ils ont autant de talent que 
lui ou Alain-Fournier, son mal- 
heureux contemporain. Au jour 
d'aujourd'hui, on ne le connait 
pas, ou si peu! I] fut un grand 
bonhomme, comme disent les 
jeunes en étudiant leurs aînés, 
mais il eut le tort de mourir, 
Comme les absents, les défunts 
ont toujours tort, On les igno- 
re, Si on les vole ou leur fait 
des emprunts inavoués, ils ne 
peuvent s2 défendre, Nous som- 
mes encore quelques-uns à 
chercher, dans les annonces 
discrètes ou nôn du film d'Y- 
ves Robert, le nom de Louis 
Pergaud 


de Hongrie 


Etats-Unis à Budapest, Cette dé- 
claration, vostérieure aux propo- 
sitions communistes de sauf-con- 
duit qui permettrait son départ à 
condition de quitter définitive- 
ment la Hongrie, se lit comme 
“Je Hongrois et ma 
place est en Hongrie, Non, je ne 
partirai pas pour l'étranger. Des 
millions de fidèles qui 


suit: suis 


départ comme un acte de trahi- 
Je voudrais mourir ici en 
Hongrie si Dieu le veut ainsi, Je 
m'incline humblement devant sa 
volonté”, 


Il bien difficile de croire 
que le départ du cardinal n'aurait 


son. 


est 


pas un effet déprimant sur un| 


bon noinbre de catholiques hon- 
grois. Le cardinal a symbolisé la 
résistance à l'occupant. Celui-ci 
a pu le condamner, mais le véri- 


table vainqueur, c'est le cardinal, 
dont l'occupant n'a jamais pu 
{briser la volonté, Aujourd'hui, | 


bolise encore la résistance des ca- 


{ 
| tholiques aux lois injustes du 


! pays à leur égard, L'exemple du | 


| cardinal Mindszenty constitue, 
| pour es catholiques de Hongrie, 
[un puissant réconfort, Le primat 


a confiance que les catholiques 


nongrois ont placée en iu 


L'HEUREUX 


Camille 


ine hongroise, — son 
ancien élève, — qui pour la pre- | 
nière fois depuis 1956 a pu s en- 


tretenir avec lui à la légalion des 


| (Le Droit d'Ottawa} 


, 


gardent | 
mon souvenir considéreraient mon | 


Il était sympathique, ce gar- 
çon lent el long qui se prome- 
nait en sabots dans les champs, 
à la chasse ou pour le plaisir, 
à la manière des paysans, Son 
père, Elie Pergaud, était insti- 
tuteur à la campagne et il le 
fut à son tour, ayant atteint 
l'âge d'homme, C'est dans sa 
jeunesse qu'il eut cette idée de 
sa guerre des boutons, qu'il 
transposa dans un livre et qu'un 
cinéeste qui n’est pas le pre- 
mier venu, dit-on, projeta sur 
les écrans, Commencée en mai 
1911, La Guerre des Boutons 
fut achevée en juin 1912 

L'histoire racontée avait done 
un demi-siècle, quand on la 
présenta comme une nouveau- 
té, Elle rappelait des souvenirs 
de l’auteur, Quand il ne suivait 
pas son père dans les sous-bois, 
portant le carnier en attendant 
d'être promu à la qualité de 
fusil, il se mélait aux gamins 
de son entourage et se battait 
avec eux contre ceux du vil. 
lage voisin, Nans-sous-Sainte- 
Anne fut le théâtre de ses pre- 
miers exploits, rappelle Char 
les Léger son biographe, 11 en 
garda même, pendant un temps, 
des souvenirs cuisants. Car il 
fut un jour, par malchance, 
capturé, déculotté et fessé par 
es gosses de la commune de 
Montmahoux. C'est là de l'his 
toire, qui à son piquant 

, + » 

Natif de la Franche-Comté, 
Louis Pergaud lui doit sa ver 
ve, son humour et un réalisme 
qui n’a rien d’outrancier, Il est 
un des meilleurs régionalistes 
de son époque, un animalier de 
grande classe, Il était de la fa 
mille de l'Anglais Rudyard 
Kipling, qu'il lut d'ailleurs a 
vec admiration, quand on le 
traduisit en français; des Amé- 
ricains Jack London et James 
Oliver Curwood, Il aimait les 
animaux et on lui doit, sur eux, 
des livres qui dépassent ce que 
l'on possède dans le genre, en 
France 

Ainsi La Vie des bêtes, qui 
montre la psychologie fausse 
de celles de La Fontaine; De 
Goupil à Margot, paru au Mer- 
cure de France en 1910, qui 
montre ses animaux à lui, ax 
l'intelligence qu'il croit déce- 
ler en eux, et lui vaut le prix 
Goncourt; La Revanche du 
corbeau, qui est de Le né 
veine; Le Roman de Miraut, 
qu'il dédie comme suit à Léau 


cc 


j mé 


taud: ‘Ce livre est dédié à tous 
ceux qui aiment les cmiens et 
particuliérement à mon excel- 
lent ami Paul Léauta r'O- 
mancier rarissime, € eur 
savoureux, provid de 


chats perdus, des chiens erre 


ar 
et des geais borgnes, Dien cc 
dialement, LP.” 

On sait q Léautaud. aui 
mourut il y a quelques années, 
n'avait pas changé, vivant en- 
touré de chiens et chats. Louis 


Pergaud élait instituteur à 
ris et lancé dans le monde des 
mouru I] 
peu à Miie 


amie d'enfan-. 


lettres, quand 
eélalt mari depuis 
Delphine Dubez 


ce venue de son patelir 


{ L'ILLETTRE 


ms —— 
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Pharmade St-Boniface | 


394 rue Monon, Norwood 
D rque Chapal 7-3532 


eu: 
néMiNnA 


CRE OET 
promptitude toutes Les 


oss de 


un «ver 


6 CLS 


ous paroms Les (rails de porte 


Téléphone: CEder 3-6102 


Marion Beauty. Nook 


vire 
vus off 


M 
Corinne 


tre tou 


Hey 


L en 00 


1140148: 


ne 0 Lesaute 


rue Marion Normwoud Mas 
DUrAUL!T 


vrourÆlau e 


Harold M. {Black 


OFTOMETR 


Exarmer 


15TE 
de = 


OPTICIEN 


+ cher 


MITCHELL COPP LTD 
Portege et Morgrave 


Telephone: 


Ouvert tous les jours 


WhHiteholl 2-5108 


hs» 


Repa 


“€ 


rue Tache 


TACHÉ 
AUTO BODY WORKS 


Norwoud Man 
Téléphone: CHapel 7-7145 


ténerales 


ations 


2eTVICe QU 


otoW 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 


installation et reparation 


CE 3-5258 


Hriochage 


pour industries. magasins et maisons 


Pourvoyeurs: mariages 


288, 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers 


rue Tache 


Téléphone: CEdor 3-2491 
SERVICE DE DEUX HEURES 


— Nettoyage — 
Service de chemises 


diners 


et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


PELLAND 
ave Re $t-Bonitace 


161, 


prup 


TELEPHONE: CHapel 7-3319 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché — St-Bonitace 

CHapel 7-1047 


Tél.: 


C.-E, Jameauit, 


prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs 
voltage, 


gulateurs 
carburateurs 


Chape 


—— 


de 


17-3041 


re- 
démarreurs, 


pompes à carburants 
essuie-glace. pour révision complète 
et entretien 


Angie Marion et Des Meurons 


Chapel 7-1018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L, BOISSONNEAULT, prop. 


206, rue Goulet, 


Norwood 


Entreprise — Posage de tils 
Réparation 


Téléphone: CHapel 7-1694 


Poils disgracieux 
enlereés du visage 


et des extrémités 
Enlevés sûrement et de façon per- 


manente 
Etabli en 


Consultation 
DERMIE 


1936 


gratuite 
INSTI- 


TUTE, 203 Norlyn Medicai Bldg. 
309, rue Hargrave, Winnipeg 2. 
Téléphone: WHitehall 2-4110 


St. Boniface 


Messenger Service 


Nous transportons les bagages 


tels que: m 


alles. 


valises 


meubles 


SERVICE RAPIDE 


Agpstes toujours CHapel 7-1285 
rue Aubert, St-Boniface 


J.-J. Robitaille, prop 


Votre diner 
du dimanche 


Partaitement préparé 
par notre maître chef 


Servi avec courtoisie 


HESTAUHANT 
Mar di 
Gras 


287, ave Portoge 


Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 
ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 


202, avenue Provencher, St-Bonitace 


d.-C 


Daoust 


WH 3-3774 


Dopeis son retour de la 
| Mer l'archevêque ne cesse de 
en ‘état de Concile”, 


L 


A LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St.Boniface, le 29 mars 194 5 


ère session du Concile Vatican I, 


Son Excellence profite aussi de toutes les occasions pour parler 


| du Concile; visite au séminaire, réceptions du clergé et des religieu- 


ses, conférence de 
| dans le journal, v 
| Sur cette photo l'on voit Mgr 


| 
| 
| 
| 
| 


resse au Collège, interview à la radio et texte 
tes aux conseils de Chevaliers de Colomb, etc. 


Baudeux à l'occasion d'une con- 


férence de ce genre à Holy Cross. Ailleurs dans ce journal on trouvera 
le rapport d'une visite semblable à Otterburne, (Photo Herald) 


A l'Hôtel de Ville 
La Veilloe 


du lundi soir 


par M. Henry LANE, 
courriériste municipal | 
de La Liberté et le Patriote | 


Le lundi 25 mars avait lieu la 
réunion régulière du Conseil de 
la ville de St-Boniface, Parmi la 
correspondance nous relevons que 
le gouvernement métropolitain 
veut obtenir le titre du terrain 
qui longe la rivière Rouge sur la 
Lyndale Drive, afin de l'aména- ! 
ger en parc. 

Le Winnipeg Canoe Club, qui 
s'objecte à l'emplacement du pont 
projeté de la rue Osborne, suggè- 
re à la vile qu'il serait profitable | 
pour St-Boniface si ce pont reliait 
la rue Carrière à Winnipeg et 
que ceci enlèverait l'embouteil- 
lage au pont Norwood; le maire 
dit qu'un pont à la rue St-Joseph 
ou au Norwood solutionnerait nos 
problèmes. 

Campagne de nettoyage 

La Canadian Beautification As- 
sociation suggère que la ville en- 
tretienne une campagne de net- 
toyage et d'embellissement au 
mois de mai; elle dit combien ces 
campagnes aident à relever des 
districts qui se détériorent, enlè- | 
vent le danger d'incendies et ai- 
dent à promouvoir un sentiment 
de fierté dans la ville; le maire 
croit que nous devrions commen- 
cer par la station de police et aus- 
si dans l'Hôtel de ville; l'échevin 
Guilbault croit que le 8 avril se- 
rait une bonne journée pour un 
tel nettoyage et l'échevin McGur- 
ran le rassure en lui disant qu'en 
effet il y aura à cette date un 
grand nettoyage au pays. Cette 
question fut remise au comité de 
la santé publique, 

Le Champlain Community 
Club remercie le maire d'avoir 
pris le temps de participer à leur 
carnaval, 

L'ambassadeur de France, M. 
Raymond Bousquet, remercie le 
maire et la ville pour l'accueil si 
chaleureux qui lui a été accordé 
et il espère revenir bientôt re- 
nouer les amitiés précieuses qu'il 
a faites dans notre ville; M. le 
maire fait remarquer que l'am- 
bassadeur s'est particulièrement 


JEANNE'S 
Beauty Parlor 


597, rue Langevin 


Téléphone: CEdar 3-3030 


Nouvelle permanente 
à la crème $5.75 et plus 


| 


Park Confectionery 
412, avenue Taché 
| Téléphone: CHapel 7-3891 


Fruits trois — Fleurs 
Contiseries et magazines 


Yvonne et Lucille Boulet, prop. 


PIERRE BRUNET, prop. 
Monuments 


| BRUNET 


405, rue Bertrand, $t-Bonitace 


| Tél.: CHapel 7-1864 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
|| 187, rue Marion - CEdar 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et répares 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 


97, rus Knudson 
Boite postale 1, Norwood. Man. 


NORTH STAR OIL 


Provencher Service Station 
174, avenue Provencher, St-Boniface 


| de cette association, 


| seil 


| endroit; 


Téléphone: CHapel 71-1431 


Essence — Huile — Accessoires | 
Pneus — Réparations — 
Remorquages | 

Herman Labossière, prop | 


ARTICLES DE SPORT 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2=-24351 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


| 
Téléphone: CHapel 7-1447 |! 
O.-L. Grimard | 


| de police, on demande que le st 


| au 


ssé à nos sites industriels et 
des industries françaises 
fort bien venir g'im- 


intere 
que 

pourraient 
planter ici, 

Le mardi 26 mars, 
ception avait lieu à 
count Gort pour rencontrer le 
maire Mongrain, président de la 
Fédération des Maires, ainsi que 
M. G. Mooney, directeur exécutif 
qui étaient 
de passage à Winnipeg. 

Une délégation d'une compa- 
gnie d'essence demandait au Con- 
de reconsidérer la décision 
négative du comité de planifica- 
tion, qui recommandait de refu- 
ser la demande de cette compa- 
gnie, qui veut agrandir un poste 
d'essence sur le chemin Ste-Ma- 
rie; l'échevin Hart, président de 
cette commission, défendit 


an diner-ré- 
l'hôtel Vis- 


ie 


disant combien ce 
bugrait à accroître le 
de la circulation et qu'il n'y avait 
aucun besoin de plus de facilités 
pour la vente de l'essence à cet 
l'échevin McKall s'ob- 
jecta à ce point de vue et dit que 
la commission de planification ne 
devrait pas s'occuper de règle- 
menter les besoins commerciaux 
d’un endroit, car ceci n'est pas 


dans leurs prérogatives, et que | 


nous n'étions pas encore sous un 


régime néo-démocratique; le Con- | 


seil vota en faveur de la fequête 
de la compagnie d'essence, 


Aux Etats-Unis 
Certains membres du Conseil 


| ainsi que l'ingénieur, le greffier et 


le trésorier traverseront la fron- 
tière américaine pour aller voir 
comment les choses se passent 
chez nos voisins du sud. 

M. le maire remercie particu- 
lièrement l'ingénieur et son équi- 
pe pour le beau travail accompli 
lors d’une brisure dans la condui- 
te d'eau, rue Plinquet; ils ont pu, 
par leur diligence, remettre les 
choses en bon état sans que les 
citoyens soient privés d’eau trop 
longtemps. 

Vendredi dernier, une brisure 
dans une conduite de gaz naturel 
au parc Windsor aurait pu avoir 
des résultats désastreux, mais dû 
à la promptitude de nos pom- 
piers et de nos agents de police, 
une Catastrophe a été évitée. M. 
le 1ñaire, qui s'était rendu sur les 
lieux immédiatement, a suggéré 
aux autorités de la compagnie de 
gaz d'installer des valves de con- 
trôle à plusieurs endroits appro- 
priés. 

L'échevin Softley propose 
qu'un amendement soit fait à la 
charte de la ville en ajoutant le 
mot ‘‘eau”* après ‘‘égout” dans la | 
section qui voit aux sommes à 
prélever lors de la pose du systè- 
me d'eau et d'égout. 

L'échevin Lonergan demande 
un rapport des dommages subis 
par les résidants de la rue Ho- 
race, ainsi qu’un rapport des in- 
génieurs-conseils dans cette affai- 
re; l'échevin Hart demande s'il 
n'y auräit pas moyen dans de fu- 
turs contrats, d'incorporer une 
clause donnant permission à La 
ville de retenir un certain mon- 
tant en réserve pour parer à ces 
éventualités; ceci sera étudié par 
l'avocat de la ville, 

Vote de sympathie 

L'échevin Lonergan propose un 
vote de sympathie à la famille de 
M. L.-P. Roy; ce dernier avait 
servi la ville avec distinction pen- 
dant nombre d'années. 

Parmi les 72 résolutions 
mises par les divers comités, 
remarquons que le greffier 
autorisé à envoyer un panier de 
fruits à Mlle Ruth Carson, une 
employée qui compte bien ave an- 
nées au service de la vi elle 
est actuellement retenue à Le. mai- 
son par suite d'un accident: le 
Conseil lui exprima ses meilleurs 
voeux de prompt rétablissement, 

Par suite des recommandations 
de la ville, le Conseil métropoli- 
tain demande à la ville de Win- 
nipeg de changer le nom de ]! 
rue Notre-Dame dans cette vill 
puisqu'à St-Boniface la rue No- 
tre-Dame existe depuis 1876; la 
ville demande aussi de garder le 
nom de la rue St-Joseph entre 
les rues Masson et Cathédrale, 

Stationnement? 
Par suite du rapport du che 


sou- 
nous 
est 


tionnement soit restreint à une 
période de deux heures entre 9 
h. am. et 6 h. p.m. sur le côté 


nord des rues Berry et Bertrand 
entre 
et aussi du côté nord du boule- 
| vard Dollard entre Aulneæ et 
Taché, et que demande soit faite 
gouvernement métropolitain 


de resi reindre le stationnement à 
une limit \ 


te de deux heures 


du 
ontroverse 
l'Associatior 


ia promotion du por 
French au rang de Cap 
ille a décidé de nommer 
H. Crawford pour la 


vebr 
repré 


devant la commission d'arbitrag 
A lundi prochain. 


les rues Traverse et Taché, | 


| 


1 
| 


travailler pour maintenir le diocèse | 


suivront 


| bone 


la pierre. On entend certaines re- 
{marques peu élogieuses voulant 
| que le « é en question n'ac- 
complisse on devoir, Et bien, 
les amis, oubliez un détail 
d'assez grande importance: La 
conservation est une affaire du 
Conseil, pas une he confiée à | 

s volontaires, ou à un 

parfois surchars Al- 


| point de vue de la commission en | 
projet contri- | 
problème | 


| des funéraill les eu 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil S$t-Bonitace no 3158 
St-Boniface, Man. 


Est-ce que je m'impose à la 
\ gentillesse des rédacteurs de no- 
tre hebdomadaire La Liberté et le 
| Patriote, ou bien est-ce que je 
passe pour un bon propagahdiste 
du journal? Pour l'instant cette 
question demeure sans 
APRES TOUT, j'ai agi de bonne 
foi, et le numéro de la 
dernière prouve indiscutablement 
que les chroniques des Chevaliers 
de Colomb sont bien suivies, 
Bravo au frère Trudeau du Con- 
sil Jubinville! Comme vous le 
dites, vous avez “brisé la glace”: 
espérons que d'autres Conseils 
votre bel exemple, 
Quant à votre question au sujet 
de la présence d'Après Tout à 
une de vos assemblées fraternei- 
les, disons simplement: Qui sait?" 
Nous “ten maintenant ‘“Loret- 
to”, “Figaro”, “Bistouri' et 
“Après Tout” . Quel autre Conseii 
suivra l'exemple de ces pion- 
niers? 

La tâche la plus onéreuse, dans 
un Ordre comme le nôtre, retom- 
be sur les épaules du Comité de 
Conservation, A l'insu du Con- 
sei}, il travaille presque toujours 
dans l'ombre, et malgré toute sa 
volonté, les résultats qu'il 
sont parfois découra- 

s'ensuit que le Conseil 
général soit porté à lui jeter 


obtient 
geants, Il 
|en 


ouvertement: qu ‘’avons- 


{, en tant 


lons-y 
nous fai 
| sujet du recrutement durant cette 


| année Colombienne? A bien y 
| penser, pas grand'chose! Si la 
lutte acharnée du Comité de Con- 
|servation n'apporte parfois pas 
les résuitats désirés, il ne peut 
tout de même pas être accusé 
d'oisiveté. Le ‘mea culpa” s'a- 
| dresse peut-être à nous comme 
| membres actifs du Conseil, 
| Malgré les multiples projets 
|entre "pris cette année, aucun co- 
|mité n'a manqué à son devoir, 
Toutefois, s'il y en a un qui méri- 
te, plus que les autres, nos encou- 
| ragements et notre appui, c’est 
| bien le comité de Conservation, 
En passant 
Quiconque aime les histoires de 
poissons ne doit pas manquer l'as- 
semblée de lundi prochain, le 1er 
| avril. Certaines sont encore iné- 
| dites! Avis aux intéressés. 
| Initiation au premier degré à 
É ‘assemblée suivante, soit le 15 
| 
| 


avril, Voilà une autre belle occa- 
sion de briser tous les records au 
point de vue assistance aux as- 
semblées , Qu'en dites-vous? 
Le dimanche 21 avril, déjeu- 
ner-communion conjoint: Conseils 
St-Boniface et Jubinville, Notez 
bien cette date importante, La 
dernière réunion de ce genre fut 
irès bien réussie, Pourrait-on fai- 
re encore mieux? À nous d'y 
von 50 
Il y a certains billets de loterie 
en circulation en ce moment. 
L'enjeu: un joli bateau ‘’motori- 
sé” avec remorque . Qui ne 
pense pas aux vacances et à une 
belle partie de pêche, Et puis, si 
le tout réussit (avec un peu d’ef- 
fort naturellement), une église en 
Afrique. Voilà, 
Le 28 avril, 
jeuner-communion, 
| banquet, et c’est tout! 
| APRES 


un dimanche, dé- 
initiation, 


TOUT. 


| nécessaires 


| travail 
| permission 


1 


réponse. | 


semaine | 


qu'individu, au | 


St-Eugène 


Le club des hommes 

Depuis quelque temps déjà le 
Club des hommes caressait le pro- 
jet de peindre la salle paroissiale 
L'exécutif ayant obtenu les fands 
organisa une corvee 
di 16 mars, Le di 
matin 17 mars, tout | 
était complété, Avec la 
de M. l'abbé F, Ju- 
neau, curé, la salle fut prête 
l& partie de cartes du dimanche 
soir. 


pour le sam 
manche 


Les scouts catholiques 
Plusieurs cérémonies se dérou- 
lèrent chez les scouts le lundi soir 
11 mars et débutaient à 7 h. 30 
par une veillée de prières devant 


[ie Saint Sacrement, 
Cette veillée fut dirigée par 
| l'A.S.M. O.-J. Milette et l'AS.M. 


M. Riel, assistés de l'aumônier, 
M. l'abbé Juneau. Toute la troupe 
devait faire la veillée de prière 
en préparation des promesses de 


C.P., lère classe, 2e classe et as- 
pirant. 
Robert Jones, Claude Landry 


| et Gilles Lafleur firent leur pro- 
messe d'aspirant, Marc Séguin, 
Roland et Claude Adolphe, Léo 
Teillet, Fernand Lafleur, Roger 
Fontaine, Maurice Neirinck, Gil- 
bert Laporte et Léonard Neirinck 
firent leur promesse de 2e classe, 

Le C.P. Bernard Gautron fit sa 


| promesse de lère classe, Pour clo- 


| re la cérémonie, les CP, 
Lambert, Bernard Gautron 
Claude Adolphe reçurent 
| barrette de C.P. 

| Le commissaire diocésain, 
| chel Soulodre, et le A.S.M, 
| Milette présidaient la cérémo- 
| nie, Outre les parents invités, le 
| chef Antonin Jacques et M. l'ab- 
jbé G. Lévesque, aumônier de la 
| troupe de Lorette, étaient aussi 
| présents, À 

| Activités de l'A.P.M., 

| Les élections pour le nouvel 
exécutif de l'Association de Pa- 
rents et Maîtres eurent lieu en fé- 
vrier, Les nouveaux membres ont 
| accepté généreusement Jeur pos- 
te: M. Léo Beaupré, président, M 
Denis Kenny, vice-président; M. 
R. Lavigne, trésorier et recru- 
teur; M. G. Bourgeois, organisa- 
teur; Mme R. Sabourin, secrétai- 
re; Mlle A. M. McDonald, comité 
de programme; Mme R. Blanchet- 
te, rédactrice; Mme R. St-Amant, 
comité de réception, 

La prochaine assemblée géné- 
rale de l'A.P.M. aura lieu le 2 
| avril, Le thème sera ‘‘La popula- 
rité chez nos jeunes”, A tous les 
paroissiens de St-Eugène, une 
cordiale bienvenue, C’est pour le 
bien de vos enfants. 

A l'école 

Le mercredi 20 mars eut lieu 
la réunion de la J.E.C., garçons 
let filles des 7e, 8e et 9e années. 
Un débat s'organise sur ‘Les sor- 
ties à notre âge”. Le but du dé- 
bat: ‘‘Persuader nos copains à ex- 
primer franchement leur opinion 
| sur le sujet”, 
| es membres 
sèrent en deux groupes, ‘“‘Pour les 
sorties”, “Contre les sorties”, et 
| chaque équipe fit Ée ses Opi- 
nions sur le sujet, M. le curé as- 
sista au débat qui fut soumis à un 
règlement sévère, 

D'abord il se fit en français. 
les expressions devant être clai- 
es, précises. Des points furent al- 
loués pour le bon parler, la va- 
leur des raisons données et pour 
les arguments appuyés par 
principes. 


Wayne 
et 
leur 


O.-J. 


La discipline de chaque équipe |!€, Sa 1 
| prêter plus que leurs dépôts pri- 


devait aussi compter. L'équipe 
“Contre les sorties” a vaincu l’é- 
quipe ‘Pour les sorties”, 

Ce fut très intéressant de voir 
ces jeunes s'animer, même s'en- 
flammer pour convaincre le mo- 
dérateur, 

Le concours de lecture françai- 
se est lancé dans l’école. Il semble 
que l'enthousiasme règne parmi 
les amis de la loterie, 


Début plein de promesses 


de l'Atelier du Cercle” 


Les jeunes de l'Atelier du Cer- 
cle Molière ont démontré abon- 
damment, mardi soir de cette se- 
maine, que la fameuse troupe de 
St-Boniface n'est pas prête à dis- 
paraitre, En effet, dix-neuf co- 
médiens ont évolué sur la scène 
de la salle académique du Collège 
de St-Boniface de façon à dévoi- 
ler plusieurs talents. 


La première pièce “L’Im- 
promptu de Molière, qui est une 
leçon visuelle dans la composi- 

| tion et la mise en chantier d’une 
LA “ 1e 
Décès 
M. J.-L. MASSEREY 
M. Jacques - Louis Masserey, 


est décédé à l'ho- 
St-Boniface le 22 
Il résidai 


t à St-Bo- 
1917. 


laisse 


âgé de 73 ans, 
pital généra 
mars dernier, 
niface depuis 

Le défunt 
outre son épouse, 
trois fils, Roge 


dans le deuil, 
Marie Olga, 
r, Jacques et Jean; 
quatre fil Marcelle, Odette 
(Mme Paul Guyot), Pierrette 
| (Mme Joseph-Paul Marion) et 
Christine (Mme Gérald Bonin), 
tous de St-Boniface; 
fants: un frère, Eugène, et une 
| soeur, Mme Antoinette Jullier, 
tous deux de Venthône sur Sier- 
re, Valais, Suisse 

Né à Venthône en 1889, 
| au Canada en 1913 et 
Manitoba. Il travailla pour la 
“Memorial Marble And Tile Co.”, 
de 1928 jusqu'à retraite en 
1961. 

Les 
tes lundi 
Desjardins. 


| 
l 


es 


il vint 
s'établit au 


sa 


é di- 
funéraire 
solennelle 
lieu le mardi 
, dans 


prières d'usage ont ét 
soir au salon 
La messe 


de 


AZARIE 
BRUCE 


VENDEUR DE 
Voitures et camions 
neufs ou usages 


Representant de 


Couture Motors Ltd. 
CHRYSLER-DODGE-VALIANT 
St-Boniface 


| Tel.: CH 7-3955 


16 petits-en- | 


la ba- | 


| oeuvre dramatique, 
| le principal et M. Marc Chartier 
en a retiré tout le suc. Les dix 
autres personnages ont parlé avec | 
netteté et ont adopté des poses | 
gracieuses, le tout pour s'exercer 
a s'exprimer et à se déplacer 
| aisance devant l'auditoire. 
Dans la deuxième pièce, 
deux actes, ‘La Savetière” 
Garcia Lorca, M. Maurice Caron | 
et Mlle Lorraine Poitras tenaient 
les principaux rôles, les deux 
ayant la voix un peu faible, mais 
très à l'aise et convaincants. Cet- 
te pièce dotée d'un magnifique 
décor espagnol et de 
|couleurs voyantes, a été jouée 
| avec brio, avec peu de moments 
genre récitation. On pouvait soup- 
çonner que les vétérans du Cercle 
prenaient en note plusieurs noms 
de comédiens dont le jeu frappait, 
M. Léo Rémillard a lu un mes- 
sage à l'occasion de la journée 
mondiale du.théâtre, Ont figuré 
sur la scène Milles Marie-Thérèse 
Boily, Marie-Rose Guay, Rose- 
Marie Soulodre, Yvonne Roy, 
Jeanne Benoist, Thérèse L’Arri- 
|vée, Lorraine Poitras, Fernande 
Paquette, Maria Heppner, Daniel- 
lle Collette, Edmée Levasseur et 
Anna Robitaille; MM. Marc Char- 
tier, André Gélinas, Louis Cy- 
renne, Stephan Havrize, Maurice 
Caron et Paul Blanchette. 


en 


du débat se divi. | 
6 ITR {l'augmentation de la production, 


des | 


UE al 
n'a qu'un rô- | services gouvernementaux et les 


TRIBUNE LIBRE! 


St-Boniface, Man. 


le 25 mars 1963 | © 


Monsieur le Rédacteur, 


J'ai lu avec un vif intérêt la 


| lettre de M. Lagacé dans le der- 


> pour | 


| mique, 


| 


| un 


| le système financier. 


| 


| 


de | cessités’ 


costumes de | VÉE 


Mme | 


| Régine Marsh dirigeait les pro-| 


ductions, 


| pour cent, 
|pansion de 


| diverses 
| chômage, 


rer numéro de La Liberté et le 
Patriote, Malgré la compétence 
de M. Lagacé sur le sujet, je ne 
saurais être d'accord avec lui, Je 
ne 
lui faire face sur le plan écono- 
car je suis des cours d'é- 
conomie depuis seulement trois 
ans. Cependant, j'ai relevé dans 
la lettre en question quelques 
erreurs majeures sur la doctrine 
créditiste, sujet où je crois la 
compétence de M. Lagacé plutôt 
limitée, 

D'abord, il est fait mention d'un 
dividende de $100 par mois que, 
supposément, un gouvernement 
créditiste distribuerait à tous et 
à chacun. Je ne sais pas où M 
Lagacé a étudié les théories cré- 
ditistes, mais ce n'est sûrement 
pas dans les écrits créditistes, Ja- 
mais il n'y est fait mention d'une 
proposition si absurde, dont la 
mise en pratique ne ferait, com- 
me l'a si bien dit M. Lagacé, 
qu'inspirer la mollesse, en plus 
de réduire à néant le pouvoir 
d'achat qu'on aurait ainsi cher- 
ché à augmenter. 

Peut-être M. Lagacé a-t-il étu- 
dié les théories créditistes au rès 
de M. Kierans. En effet, 


une proposition aussi stupide que 


Mi. | celle d'un dividende de cent dol- 


lars par mois n'a été émise par 
un créditiste, M. Kierans a en 
effet affirmé (serait-ce de bonne 
| foi? je le souhaite) que M. Ca- 
|ouette promettait de tels dividen:- 
des, Evidemment, M. Kierans est 
homme si bien vu dans 
monde financier qu’il est presque 
impie de mettre sa parole en dou- 
te! Eh bien, moi, je défie M. La- 
gacé de trouver une seule preuve 
que M. Caouette ait fait une telle 
promesse de lunatique. Celui-ci 
se serait vu depuis longtemps re- 
nié de son parti, J'ai entenäu par- 
ler M, Caouette, en personne, à 
la radio ou télévision, sur ruban 
sonore, Jamais je n'ai entendu 
une si ridicule affirmation sortir 
de sa bouche , et il est tou- 


jours chef-adjoint du parti Cré-| 
| ditiste 


J'aimerais ajouter ici en 
se: “M. Lagacé, n'ayez crainte, 
vous pouvez voter créditiste aux 
prochaines élections, sans qu'on 
vous taxe de paresse”, À ce sujet, 
j'aimerais référer au rapport d'u- 
ne commission de théologiens im- 
primé en page 6 du dernier nu- 


|méro. Ces théologiens répondent 


à quelques objections habituelles 


[au Crédit Social, 


Notons d'abord que ‘“le divi- 
dende basique permanent n'est 
pas essentiel au système”, Ce di- 
vidende serait 
par l'augmentation de l'argent 
nécessitée d'année en année par 


Sous le système financier ac- 
tuel, les banques à charte créent 
les neuf dixièmes de l'argent en 


| circulation au pays, Si le peuple, 


par l'intermédiaire de son gou- 
vernement, reprenait le contrôle 
du crédit, toute augmentation de 
la masse monétaire proviendrait 
du gouvernement, par la Banque 
du Canada, ce qui serait permis 
par une réserve minima de 50 
pour cent par les banques à char- 
te qui, de ce fait, ne sauraient 


maires. Pour en arriver à ce 50 
une plus grande ex- 
la masse monétaire 
ne provenant pas des banques 
serait requise au début, Le sur- 
plus de cette expansion servirait 
d'abord à payer la dette nationa- 
le, qui est nécessaire dans le con- 
texte actuel, Le gouvernement 
serait ensuite libre de fournir ses 
services au peuple sans que la 


plupart de l'argent nécessaire ne | 


soit une dette du peuple envers 
Car le terme 
dividende dans le’ sens où Doug- 
las l'emploie n'implique pas né- 


| cessairement une distribution di- 


recte d'argent, mais plutôt les 
allocations (vieillesse, 
enfance, assurance-hos- 
pitalisation, etc.), 


Au sujet du fossé existant en- 
avec|tre la consommation et la pro- 
j'aimerais demander à | 


duction, 
| M. Lagacé s’il croit que les ‘“né- 


sibilités de technique et de main- 


d'oeuvre actuelles? Je ne le crois | 


pas. Si le peuple végète en quel- 


que sorte, la cause doit être trou- | 
dans une forme périmée du | 


système financier, Ceci n’'impli- 


que en rien une réjection du ca- | 
pitalisme, “basé sur la corpora- | 
manufactu- | 


tion industrielle et 
rière”, 
privée, 


Loin de tuer l'initiative 
la réduction de la dette 


nationale et, conséquemment, des | 
“gens qui 
ont eu dans le passé et qui ont| 
encore le courage et l'esprit du 


impôts encouragera ces 


risque assez bien formés pour 
investir leur argent et maintenir 
par là notre système” 


‘haute finance”. 
Je tiens à féliciter 
qui n’est sûrement pas un 
du à la haute finance”. 
Bien à vous, 
Claude BOILY, étudiant 
en sciences actuarielles, 
Université de Manitoba. 


la 


me sentirais pas de taille à | 


malgré | 
ce qu'en dit M. Kierans, jamais | 


le | 


inci- | 


lui-même limité | 


de tous sont satisfaites, | 
| Sinon, serait-ce que la production | 
| a atteint son plafond avec les pos- | 


. Ces gens-| 
là, à mon avis, ne forment pas| 


M. Lagacé, | 
‘“’ven- | 


Cérémonie 
du baccalaureat 
à la cathédrale 


Mon Collègi 


calendr us 


Contrairement au 


La grande cérémonie annut pee Mn Cme 
des “bacheliers” de l'Ut niversité \$ 1e Duel Ân 
de Manitoba aura lieu, d | Ka ! \ : la tradit pes la 
sol prochain à # h., dans la ou} "ÉEEpuon Es | sport Lil 
thédrale de St-Boniface, sous Les | :°8° u non pas gmane 
auspices du C \llège de St-Bor procna n na s bien 1e aima ne, 
| face. Son Exec, Mgr G. B. Flahiff, |Suivant : avr L à 8 h P me cas 
C.S.B. archevêque de Winnipeg, gym Vase, 190, avenue ae 18 
donnera le sermon de circons thédrale, La renc contre du mc 
tance pte fixée au 21 avril 


Pour vos petits imprimés 


IMPRIMERIE PRÉVOST 


Léon Prévost, prop. 


159, avenue Provencher CE 3-6183 St-Boniface 


Noces — Fêtes scolaires — Sociètes 
PHOTOS DE GROUPE 
NAPOLEON MILEJISZO 


{Photographe régulier de Lo Liberté et le Patriote) 


253, rue Kelvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: LEnox 3-1383 | 


Goo. Trottior & Cie 


Entrepreneur générol 
56, Blackberry Bay South, St-Boniface, Man 


Construction d'églises, écoles et couvents 
Réparations de tous genres Estimes gratuits 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 


St-Boniface Tél.: CHapel 7-1135 


Tél: 253-5885 


| Spécial pour Pâques 


| 
Permanente $5.95 et plus dé. 
Teintures $3.95 el 
»” 
Salon de Beauté Dolores 
Spécialistes français en permanente 


9, chemin Ste-Marie CH 7-9713 
DOLORES MAHAFFEY, propriétaire 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Répañfations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-1119 


LE PRINTEMPS, c'est le temps 
de vous procurer un nouvel appareil de TV 


y e e 
Philips 
$100.00 sur l'échange de votre vieil appareil de TV 21” | 
en bon ordre pour l'achat d'un nouvel appareil Philips 


23" (62), Faciles conditions de paiement. | 
| 
| Frontenac TV & Radio | 


480, avenue Provencher Téléphone: 233-6458 


Plus important dépositaire de Philips à St-Boniface, 
L] 


Commission de la Bibliothèque 
publique de St-Boniface 


Le soussigné recevra des demandes en écrit, jusqu à 5 heu- 
res du soir, le vendredi 5 avril 1963, pour les positions suivantes 
au sein de Ja Bibliothèque Publique 


Un (1) COMMIS SENIOR 
pour la section parc Windsor 


Un (1) COMMIS JUNIOR (bilingue) 
pour la section parc Provencher 


Salaire initial de Commis Senior: $200.00 par mois 

Salaire initial de Commis Junior: $160.00 par mois 

— augmentations Na PE ir aires 

Entrée en fonction: le 1er mai 1963, 

Temps de rarder taf six mois 

Les candidates devront mentionner âge, état civil, scolarité et 
expérience, s’il y a lieu; ils devront aussi être dactylographes 
au-dessus de la moyenne. 

Pour plus amples détails, s'adresser à: 
Mme G. Fortin, bibliothécaire, section parc 
Mme G. B. Morriss, bibliothécaire, section parc Windsor, 

PAR ORDRE 
Maurice PRUD'HOMME 
s Secrétaire-trésorier 
Hôtel de Ville, St-Boniface, 
le 25 mars 1963. 


Provencher, 


LA GRANDE 


majoritaire stable.’ 


"Si l'on veut que le Canada ait une économie stable 
au'il soit uni sur le plan national et au'il 
du monde entier, il faut qu'il soit doté d'un gouvernement 


Paroles prononcées par Roger Teillet 
lors d'une assemblée tenue à St-Boniface 


Cest le temps d'agir, votez Libéral 


St-Boniface, Transcona, Charleswood, $t-Norbert, Porc Windsor 


[Te 


QUESTION … 


soit respecté 


omité d'élection de Roger Teillet 


Poge 5 


présenta le conférencier qui fut 
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vent être payés à 


ASSURANCES 


À  GEORGES-J. FOREST 


183, rue Marion 


CHapel 7-1323 


Pharmacie Paquin 
À.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 


Ordonnances de médecin remplies avec soin 


Ca 


157, avenue Provencher, 5t-Bonitace 


tes de souhaits fr 


or 


a 


ses pour toute OCCasion 
Téléphone: CHapel 7-3863 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1351 
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+ Ararn 


La Corporation 


Métropolitaine 
du Grand-Winnipeg 


Avis de répartition de zones 


Avis est donné que le Comité de 
répartition de zones de la Corporation 
Métropolitair du Grand-Winnipeg 


uenara 


audience publique à 2 h. 
1963, dans la 


p.m., le ler avril 

salle d , 100 » Main, dans 

le but er un amendement au 

Plan d rtition des Zones de 

St-Boniface 1956 

a) p changer de zone, du District 
R4 Muitifamilial a District 
“C2” Commercial, le terrain con- 


Rivière 88 au nord de la rue Gou- 


et dans la paroisse de St-Boni- | l'agence torontoise rapportait une 
face, limité à l’ouest par une ligne | nouvelle d'après laquelle M. Paul 
irée paralielement jusqu à et à |Dozois, ancien ministre du cabi- 
l'est de la limite est de l'avenue | net du Québec, repoussait le sé- 
laché, à une distance de 130 pieds, | paratisme et prévoyait, dans une 
et à l'est par l'avenue Traverse; | {elle option, un désastre. Le len- 
es s 4 à 11 inclusivement, bloc | demain, un journel de Montréal | 
2 s lots 1 à 13 inclusivement, | rapportait le contraire: ‘Je tiens 
Dioc 3: la partie A et les lots 1|à faire remarquer que je ne re- 
à 17, bloc 4, plan 386 enregistré | pousse pas le séparatisme . . . Le 
au bureau des titres de terrains | mot ‘‘désastre”’ y était, mais pré- 
à Winnipeg cédé d'un “si” conditionnel. 
Jacuues Poisson livre certaines 
bp iger Ge zone celle por-|critiques à cette agence “natio- 
1 lot de rivière 88 au nord | nale” actuellement, et il montr 
q e Goulet, entre l'avenue | combien elle nous rend victimes | 
1 4 1e Braemar, à |de l’anglo-saxonisme, et nous 
& ! ant à des |jaisse fermés, pour ne pas dire 
neubies a naoilation. opposés, au monde français et 
atin, Ÿ changer quelque chose 
On dé er la propriété | n’est pas facile, mais c'est déjà 
commerc rd de la rue | beaucoup de s’en rendre compte. 
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nu dans cette portion du Lot de| 


cation; grâce à vous, et au mê- 
me gvste répété par chaque 
Canadien français de toutes nos 
parois:es, notre Associatoin 
vra, notre cause progressera, el 
notre belle langue française 
continuera à se faire entendre 
dans nos foyers, dans nos éco- 
les, et dans tous les milieux 
canadiens-français du Manito- 
ba 

| Ne soyons pas moins géné- 
reux que ne le furent nos pé- 
res, soyons dignes d'eux et des 
belles qualités de notre race: 
soyons fiers d'être Canadiens 
français, et de le rester, 


Poiite Note 


Bingo de jambons 
Un bingo de jambons aura lieu 
à l'église St. Francis, 1037, che- 
min Dugald, St-Boniface, le di- 
manche 7 avril à 8h, pm. 


VI 


Chronique 
de CKSB 


EE 


RE 


Radio-Canada transmettra 
“toutes les parties décisives” de 
la série semi-finale de hockey. 
Pour dimanche soir prochain, on 
note, à 7 h., une émission cultu- 
| relle: deux professeurs de la Sor- 
|bonne parlent de l'éclosion du 
Christianisme dans le monde an- 
| tique, 
| Des causeries électorales de 
Radic-Canada sont à l'horaire le 
| samedi soir à 7 h. 15 et 7. h. 30, 
le mardi et 
à t h. 15 et 
8h 3)et8h 


jeudi après-midi 
vendredi soir à 
45, 


le 
le 


Potins 

M. Gilles Lefebvre, l'infatiga- 
|ble directeur des Jeunesses Mu- 
sicales du Canada, nous arrivait 
dimanche soir de Calgary, aussi 
lardent qu'à l'époque encore ré- 
cente &e la fondation de ce mou- 
vement. Il a fait remarquer que 
|les J.M.C. trouvent un terrain 
| fertile dans l'Ouest, qui a fourni 
les deux derniers gagnants des 
concours annuels, Ils nous ame- 
nait une petite famille charmante: 
| Lotte Ebert, qui tirait sa vieille 
[mère par la main, et ses deux 
|frères, qui composent avec elle 
le “Trio Ebert de Vienne”. Le 
plus corpulent des deux avait une 
soi . et il fallut lui expliquer 
que la loi du Manitoba ne permet 
que l'eau et le lait le dimanche, 
| Il ne faut pas trop se fier à 
|la “Canadian Pre lorsqu'il s’'a- 
|git de séparatisme. Le 4 mars, 


| plets, costumes pour adultes, ro- 
| Êes de laine et de soie en parfait 
état, 81.50 chacun; vestes de sport 
pour hommes, $1.00; blouses, 50c; 
| chaussures, 25c; chaussons, 10c; 
| lingerie, 25c 
| 1] y aura de tout: lampes, vais- 
| selle, couvertures de lit, bric-à- 
| brac, tout au même bas prix. Cet- 
te vente aura lieu le mardi 2 avril 
{de 11 h. a.m. jusqu'à 3 h. pm. 
| ns 


Conférence 
| Le mercredi soir 20 mars, M. 


l'abbé B. Bélanger, curé, deve- | 


nait à son tour conférencier, cou- 
|vrant un sujet qui lui 
coeur: ‘La formation religieuse 
de l'enfant'’, Il dit que ce devoir 
lest souvent laissé à la maman, 
{chose assez vraie, puisque l'au- 
|ditoire était en majorité de la 
gent féminine, 

| La famille est le sanctuaire et 
{la maman est l'ange gardien du 
Ifoyer. Les parents doivent d'a- 
bord se convaincre qu'ils sont les 
indispensables collaborateurs de 
| Dieu dans l'oeuvre créatrice, Ils 
inculquent à l'enfant le respect 
du surnaturel, la grandeur, la 
majesté de Dieu. 


Au tout, premier âge, on mon- | 
tre à l'enfant de petites prières | 
simples,sans grand raisonnement, | 
| Vers 3 ans, il apprend le voca- | 


| bulaire de la langue chrétienne, 
|La grâce de Dieu travaille déjà 
| dans l'âme de ces petits. Ils sont 
| à l’âge des histoires. La Bible en 
fournit une grande variété, ainsi 


que les fêtes de Noël, Pâques, etc. | 


Il faut se garder de leur fausser 
les idées, leur parler de Jésus et 
non du ‘petit’ Jésus. 

Vers 6 et 7 ans, c'est l'âge de 
la communion et confession; donc 


appuyer sur les sacreménts, leur | 
faire comprendre que la confes- 


sion; c'est une rencontre avec le 
Maitre, 


De 8 à 12 ans, l'enfant devient | 


curieux, il est généreux, capa- 
ble de raisonnemeni, Il faut ca- 
naliser ses énergies; il veut être 
l'acteur principal, enfant de 
choeur, louveteau, jeannette ,, 
L'adolescent est différent. 
est impossible de lui commander, 
vaut mieux le guider, Il est ca- 
pable de générosité formidable 
et aussi de grande révolte, Dieu 


pour encourager, développer et 
former l'enfant, à tout âge. 


Suivit une série de questions 


lait parfois puiser dans l'audi- 
toire pour avoir le point de vue 
de tel ou tel. Tous étaient vrai- 
ment satisfaits d’une soirée aussi 
enrichissante. ; 

Mercredi prochain, le confé- 
rencier sera M. Georges Laberge. 
Invitation aux parents de venir 
en grand nombre, à cette dernièe- 
re conférence 


Baptème 


|  Liette-Marie, fille de Gérald 
| Lavergne et de Rita Dandenault 


Partie de cartes 

Le 24 mars avait lieu, dans la 
salle paroissiaie, la cinquième 
partie de cartes. Les résultats de 
tte soirée ont été des plus sa- 
tisfaisa Merci à M. Robert 
était en charge et à toutes 
»nnes qui l'ont encouragé 
à faire un succès de cette soirée 
Un merci 
des 


ce 


1C 


spécial aux personnes 


paroisses environnantes, 
Distribution des diplômes 
Le vendredi 22 mars avait lieu 
la distribution des diplômes et des 
prix dans le gymnase de l’école 
lle M.-B. Gaborieau, 
uhaita la bienve- 
[nue aux nomporeux parents pre 
sents, M. l'abbé B. Bélanger, curé 
introduisit M. Léo Rémiliard, pré- 
ient de l'Association d'Educa- 


M 


nsister 


Rémillard dit que l'on doit 
que les enfants conti 
nuent à parler français et à bier 
apprendre une personne qui 
et l'anglais er 


moven de 


tient à | 


1i | 


donne la grâce d'état aux parents | 


très intéressantes, M. le curé al- | 


| 


remercié par le frère J, O'’Sulli- 
van. 
Au déjeuner présidé par le frè- 


re Siang), on remarquait aussi à | 


la table d'honneur Son Exec, Mgr 
Baudoux, M. l'abbé Raymond 
Roy, curé, le R. P, Pierre Burger, 
OFM. le frère KR, Whitehead, 
président de la Fraternité St-An- 
toine, les frères O'Sullivan et 
K. M. Adey. 


Entrotion et réparations 
de toutes marques d'appareils 
Heures: de 9 h. a.m, à 9 h, pm, 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél: 233-6458 


430, ave Provencher St-Boniface 


ZLunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 204 
éd. Canadian Bank of Commerce 
Angle Taché et Marion 
St-Boniface, Manitoba 


Téléphone: WhHitehall 3-6421 


eee a 


le chomage, la misère, 
l'insécurité, les faillites 
et les embêtements gouvernementaux 


Votes Houge ou Bleu 


Si vous en avez ASSEZ... ESSAYEZ le Crédit Social 


| VOTE FOREST, GEORGEs-J. 


| (Annonce insérée par le Comité d'élection Georges-J, Forest) 


Grande vente d'ouverture 
les 28, 29 et 30 mars 


Principaux 1 


tems. avec commande de $5.00 ou plus = 


BEURRE: 49. la livre. (Limite de 2 livres) 


Soupe aux 


tomates Aylmer: 10c chaque boite. Limite: 10 boites 


SUCRE (Manitoba) Sac de 10 livres, $1.29 
JUS DE TOMATES HEINZ: 48 onces: 3 pour 9% 
TOMATES: carton de 14 onces: 19e le carton 


STEAK DE RONDE, 


ROUGE ou BLEU, 69. LA LIVRE 


d LA Li ’ p2 

Prix d'ent ree., chaque jour de notre rente: 
donné aux 50 premiers clients, pendant toute la vente: creme glacée, 
gratis, avec chaque commande de 55.00; limite, 1 par client. — Ballons aux enfants. 


Pain gratuitement 


LIVR 
+ 


AISON GRATUITE DES COMMANDES DE 55.00 OU PLUS. 
Prix en vigueur les 28, 29 et 30 mars. 
MAGASIN OUVERT LES JEUDI ET VENDREDI SOIR, 


LE 


PICERIE MAGER 


ave 


Provencher 


Téléphone CH 7-4101 


À BISSON 
CUTEETCL 


Le 


Il y a six ans, une centaine de 
gars entraient aux Eléments la- 
tins dans le but d'obtenir leur 
bac. Leur but était noble, en effet, 
mais le dire et le faire sont deux 
choses tout à fait différentes. Aus- 
si le nombre des gars diminua 
constamment et maintenant il 
n'en reste que dix-sept. Notons 
aussi d'ailleurs que parmi ces 
dix-sept, quelques-uns n'ont pas 
commencé avec nous. 

Mais à mesure que la quantité 
diminuait, la qualité augmentait 
et vraiment la classe de Rhéto- 
rique est une classe de qualité. 
Pour la plupart, ce sont des gars 
qui ont vêcu &inq à siX ans en- 
semble, des gars qui ont travaillé 
et joué ensemble, ri et pleuré 
ensemble, Et maintenant ils sont 
en Rhéto, Ils forment une classe 
unie, un véritable Conventum. 
Ah oui! ce sont là des camarades 
qu rchent ensemble et veu- 
lent continuer ainsi. 

Et voilà justement Ja raison 
pour laquelle ils célèbrent leur 
Conventum; ils dévoilent officiel- 
lement un cadre de leur groupe; 
ce cadre est un souvenir matériel 
de leur Conventum avec tout ce 
que cela implique, c'est un sym- 
bole de l'unité solide de ces dix- 


sept gars dynamiques et volontai- | 


de | 


enfin c'est l'expression 


de réunir ensemble 
dans dix ans pour raffermir cette 
unité, Ce groupe qui a vécu en- 
semble durant six ans veut con- 
tinuer de vivre ensemble, au 
moins spirituellement, pour la vie. 
Mais que sont ceux qui for- 
ment le Conventum 
que 1963-73? Vous 
photo, regardons-les 
plus près 
Dave Baert, 


res, 


l'entente se 


voyez 


d'un peu 


né à Edmonton 


de Rhétori- | 
leur | 


£ RUES! 
COMBENLER 


[qu'il considère comme la plus 
| belle ville du monde, Dave a des 


| dans les Nomades, en particulier; 


.C.S.B.; par ses résultats excel- | 


|lents en classe. 
| Raymond Bisson, originaire de 
|Dunrea, habite maintenant St- 
Boniface. Raymond est notre pré- 
| sident et mérite bien sa charge. 
11 le prouve d'ailleurs par son 
| autorité comme surintendant d'é- 
tude, 

Le meilleur produit de Ross 
est bien Armand Boisjoli, Stu- 
| dieux et travailleur, il arrive par- 
mi les premiers de la classe. Mais 
| il n'en reste pas là et son activité 
s'étend au journal “Frontières” 
let à la Congrégation, 
Jacques Cadieux nous vient de 
| Letellier, Déjà il semble se pas- 
‘sionner pour les questions d’his- 
toire, surtout celle de l'Allema- 
gne, Peut-être aurons-nous ici un 
futur professeur d'histoire? 


Donald Gilmore, de Letellier, 


| Vice-président de la Caisse, — | 
es | 


tant-secrétaire de la JF.M. 
activités ne-manquent pas pour 
lui. D'ailleurs il fut cette année 
le secrétaire de l'A.E.C.S.B. 

Il vient de l’Ile-de-Chênes, Il 
se nomme René Hogue, ét il fait 
honneur à sa paroisse. Le poste 
de président de la Caisse occupe 
amplement son temps et c'est 
grâce à lui que le mouvement 


manifeste aussi ail- 


|affaires se t 
1 est trésorier de la 


|leurs, car il 
classe 
William 


Hrynkow n'est sans 


collège, il s’acharne à l’appren- 
dre. En pension au Petit Sémi- 


talents extraordinaires qu'il tra- | naire, il n'est qu'à dix milles de | 
duit sur sa guitare, par exemple | son foyer, Transcona, 


Denis Lemoine, évidemment de 


| par son poste de trésorier à l’A.-|Ste-Agathe, la paroisse des Le- 
| 


moine, est peut-être le farceur 


| par excellence de la classe. Mais 


| 


il a certainement son sérieux qu'il 
démontre par ailleurs à la J.EC, 

Un type plutôt intellectuel, 
Denis Létourneau, possède une 
bibliothèque bien garnie de livres 
d'histoire, de littérature et peut- 
être aussi de Crédit Social. Peut- 
être sera-t-il le futur chef de sa 
ville natale, St-Boniface. 

A la suite des grands hommes 
qui sont sortis de St-Pierre nous 
vient Réginald Lacroix, secrétai- 
re du Conventum, nouveau di- 
recteur de “Frontières” (ça pro- 
met pour l'an prochain!) 


St-Adolphe produit aussi des| 


grands hommes et Edmond Mas- 
sicotte y est assurément à la tête, 
Il est président de la Récréation 
et c'est grâce à lui que fut réa- 


| lisé le formidable festival d'hiver 


connait son essor. Son sens des | 


doute pas Français (son nom le| 


démontre assez bien), mais de- 
puis les deux ans qu'il vient au 


de janvier dernier. 

Jean-Yves Rochon, bien qu'il 
ne demeure pas loin du collège, 
fait ses études au Juniorat., Jean- 
Yves est vice-président de sa 
classe et sans doute ses activités 
au Juniorat sont nombreuses. 

Robert Roch n'est arrivé que 
cette année de Notre-Dame-de- 
Lourdes, village célèbre de ‘La 
Montagne’, et déjà il s’est pré- 
senté au poste de vice-président 
de l'A.EC.S.B. Robert ne tarde 
pas à se faire valoir! 

Denis Rondeau; village natal: 
Dunrea. Denis sait s'occuper. Il 
joue de la guitare dans les No- 
mades:; il est membre de la J.F.M,. 


Le mélange de couleurs, un plaisir facile! 


Des milliers et des milliers de 


COULEURS 


Maintenant! Tout un nouveau monde de décoration 
milliers de couleurs attrayantes, 
à la simple touche d'un bouton. Vous pouvez 


magique! Des 


gracct 


miter n'importe quel matériel . . 


délicate nuance ou teinte. 


meubles prennent alors une nouvelle et excitante 
dimension quand vous explorez toutes les avenues 


fascinantes que vous offre 
Tint-A-Matic. 


Disponi 
semi 


ture 


su PRO 7. 
ON 


à Deaule au gabon 


ble selon toutes ces finitions: 
-glacé, 
mail, 


Venez assister à 


monstration 
gratuite 


vos besoins de peinture! 


. même la plus 
Vos tapis, draperies et 


le système de Couleurs 


très lustré, é- 
alkyd mat, latex, pein- 
d'extérieur de maison 
une dé- 
convaincante, 


Empru e 
des couleurs! 
centaines de 


pour tous 


Pal 
+ 
(4 
L) 


sn, 
* 
* 
Q 
»* 


Meélangéees 
ici même dans 
notre magasin 


La beauté au gallon pour 
tous vos besoins de peinture. 


Offre d'épargne d'argent 
Rouleau à peinture de 72" 
De haute qualité, durable, 


fait de Mohair. 


28 
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Lavergne Electric Ltd. St-Pierre, Man., Tél. 67 


LA LIBERTE ET 


O GILMORE 


et est en tête du Service des en- 
|fants de choeur. 

Souvent premier de classe, seul 
de Winnipeg, Robert Roy. En 
plus de se donner à ses études, 
il est membre des organisations 
de sa paroisse, Il est conseiller 
au Club du Sacré-Coeur, un pos- 
te qui entraine assez d'occupa- 
tions. 

Notre unique conseiller de la 
classe: Edmond Ruest, de St- 
Pierre, En plus, Edmond est ma- 
quettiste au journal ‘Frontières 
et c'est grâce à lui que la mise 
en pages est si excellente. 

Jacques Sabourin a émigré l'an 
passé de Sudbury pour venir au 
| Grand Séminaire de St-Boniface. 
|En plus de ses activités de sé- 
minariste, il joue dans le CSB I 
et sur la scène, ici au collège; 
|tous les collégiens le savent, Jac- 
ques est vraiment magnifique, 

Les voilà, les dix-sept au com- 
plet, Dix-sept jeunes hommes de 
| qualité forment ce Conventum de 


|_ Les Rhétoriciens du Collège de 
St-Boniface ont offert une soirée 
à leurs professeurs, parents et 
amis, et tout particulièrement à 
M. Lucien Paquin, dimanche soir 
dernier, dans la salle académique. 

Le programme comporta d'a- 
bord un “Hymne à la grandeur 
{de l’homme”, extrait d'Antigone 
de Sophocle, Les choreutes mas- 
qués étaient MM. Denis Lemoine, 
{Edmond Massicotte, Jean-Yves 
Rochon, Denis Rondeau et Ed- 
mond Ruest; le R. P. Jean-Guy 


régraphie, Le choix de cet ex- 
trait de Sophocle indique élo- 
quemment qu'au Collège classi- 
que de St-Boniface on sait tou- 
jours inculquer aux élèves 
goût des origines grecques (et 
latines) de notre culture fran- 
çeise, 

M. David Baert, guitariste, sut 
divertir l'auditoire avec deux piè- 
ces musicales de son répertoire, 
Il faut ajouter que les “jeunes” 
auditeurs semblaient mieux com- 
prendre et apprécier cette musi- 
que que ... les anciens. 

“Une demande en mariage”, 
| farce en un acte du dramaturge 
|russe Anton Tchekhov, mit en 
| vedette trois acteurs de grand 
|talent: Donald Gilmore (Stepan 

Stepanitch * Tchouboukov), Jac- 
| ques Sabourin (Ivan Vassilie- 
{vitch Lomov) et Marie-Thérèse 
Boily (Nathalie Stepanovna). Le 
R. P. Pierre Leduc, S.J., était le 
|metteur en scène. L'auteur Tche- 
| khov, à l'occasion d'un fait di- 
vers, y fait montre d’un sens 
inouï de l'observation quotidien- 
ne. À travers un fouillis de ba- 
| vardages, de discussions ridicules, 
|même de disputes sans objet sé- 
rieux, il expose l'âme profondé- 
{ment délicate de gens du petit 
peuple russe. Les interprètes su- 
rent ‘“jouer” leurs personnages 
|avec entrain, 


perfection de leur diction et l'a- 
| nimation de leurs gestes. 

| M. R. Bisson, président 
|classe, interpréta ensuite 
profondeur ei délicatesse les sen- 
timents de reconnaissance des 
confrères à l'endroit de leurs pa- 
rents et de l’Alma Mater. Puis 
les dix-sept Rhétoriciens Jlancé- 
avec entrain “la chanson de 
la classe”, 1 
niscences sc 
d'aveni 


r ciore ceiie s0 


de la 


rent 


aires et résolu- 


St-Arnaud, S.J., dirigeait la cho- | 


le | 


sans faiblesse au-| 
|cune, Notons particulièrement la | 


avec! 


1 
i message de rémi- 
de 


LE PATRIOTE 


onventum de Rhétorique 1963-1973 


| Rhétorique. Mais quel est leur 
mot d'ordre, leur devise? Ils se 
sont surnommés “Pierres Vives”. 

La pierre, symbole de virilité 
et de solidité, dépeint bien nos 
Rhétoriciens, Solides, ils se dres- 
sent devant le monde, Mais la 
pierre seule ne peut rien, Chaque 
pierre doit s’enchaîner à d’autres 
pour élever un édifice, C’est ce 
que se proposent les Rhétoriciens: 
prendre leur place dans ie mon- 
de et faire tout pour le rendre 
meilleur, 


“Pierres Vives”, oui les Rhé- 
toriciens sont vivants, ils n'ont 
pas Oublié qu'ils sont des hom- 
mes, Ils veulent marcher avec la 
vie et non l'oublier, Ils se rappel- 
lent que les autres autour d'eux 
sont aussi des hommes libres qui 
méritent leur respect, 


Ainsi les Rhétoriciens, “pierres 
vives”, sont prêts à faire face au 
monde de demain. 


Donald GILMORE. 


Les Rhétoriciens rendent hommage 
à leurs professeurs, parents et amis 


quin remercia ‘ses élèves” qui 
lui avaient si gentiment dédié 
| cette séance, Il le fit avec beau- 
| coup d'humour, relevant certains 
points comiques de la farce de 
Tchekhov et en tirant des leçons 
éminemment pratiques. Mais il 
| sut aussi mettre une note de sé- 
|rieux dans sa courte élocution, 
|en félicitant ies Rhétoriciens de 
| leur travail de l'année et en leur 
| donnant quelques conseils de vie 
pour l'avenir, 

Parents, professeurs et amis 
prirent ensuite une délicieuse col- 
| lation en compagnie des dix-sept 
héros de ce “Conventum de Rhé- 
| torique 1963-1973”. 


| St-Georges 


Partie de cartes 


Le dimanche 17 mars avait liey 
une partie de cartes. Le premier 
prix au whist, pour dames, fut 
gagné par Mme Félix Vincent, et 
le deuxième par Mme Mathias 
Fisette, Le premier prix pour les 
| hommes fut gagné par M. Rornéo 
Bruneau, et le deuxième par M. 
Paul Dupont, 

A la loterie, 
Dupont gagna le premier prix, et 
Mlle Irène Dean remporta Je 
deuxième. 


Baptème 

Le 16 mars: Marie-Louise, fille 
de M. et Mme Wilfrid Vincent, 
née le 7 mars. Parrain et marrai- 
ne, M. Paul Vincent et Mlle Loui- 
se Dupont. 

Déces 

Le samedi 16 mars, M. 
Dupont est décédé au Sanatorium 
de St-Boniface, à l'âge de 59 ans. 

Le défunt laisse dans le deuil 
deux soeurs, Mme Marguerite 
Gaultier, de St-Claude, et Mme 
Eugénie Désilets, de Powerview:; 
trois frères, Alfred, 
view, Lucien, de St-Georges, et 
Raymond, de Toronto. 

Le service funèbre fut chanté 
dans l'église de St-Georges le 20 
mars et l'inhumation se fit au ci- 
meétière local. 

Les porteurs étaient MM. Gé- 
rald, René, Paul et Roger Gaul- 
tier, Robert et Denis Dupont, ne- 
veux du défunt. 

Çà et là 

M. et Mme Hubert Bosc, de 

Norbert, étaient en visite chez M 


et Mme Paul Boulet 


st 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


"ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ: 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 


“La maison d'approvisionnement 


521, rue Horgrove 


Tél.: WhHitehall 3-7395 


des peintres avisés depuis 1908" 


Winnipeg { 


| 
| 


|chewan, était en visite 


Mme Rosianne | 


|tite Patsy Desjardins, patiente 


Louis 


de Power- | 


Ste-Amélie 


Ça et la 


Prompt rétablissement à la pe 
à 
l'hôpital de Ste-Rose depuis 
22 mars, et à M, G. Verhaeghe 
qui subit une opération le samed 
23 mars, au même hôpita 

M. Ivan Brook, de la Saskat 
chez M 
et Mme John Brook, semaine 
du 18 mars 

M, Noël L'Heureux accompa 
gna MM. Charlie Pranskonas et 
Adélard Denis jusqu'à Port Elli 
ce, C.-B. où visitèrent des 
parents et espèrent se trouver du 
travail. M 
mère à Victoria, C.-B 


Bildo 

Le Bildo organisé par le comité 
de réparation eut lieu le diman 
che 24 mars et fut assez satisfai- 
sant, Il y eut une belle assistanct 

Les gagnants furent Mme G 
Zastre, Lévi Grandbois, Georges 
Zastre, Frank Beheyt, G. Van 
denbosch, Mme G. Zastre, M. G 
Zastre, René Denis, Amédée Pi- 


la 


ls 


nette, Mme E. Soucy, André La- | 


belle, G, Zastre, Mme Fred Pi 


L'Heureux visitera sa | 


M 


nêtte et G. Vandenbosch. Les prix | 


de consolation allèrent à Mme F 
Vandenbosch et M. Jos. Peeters, 
qui gagna aussi le prix d'entrée 

Félicitations à tous et grand 
merci aux bons voisins et parois- 
siens. 

Les dames de la Ligue des 
Femmes Catholiques vendaient le 
café. 


Haywood 
La Relève 

Le dimanche 24 mars avait 
lieu la journée de la Relève au 
gymnase de l'école élémentaire, 
sous la présidence de Mlle Clau- 
dette Girard. 11 y eut des chants 
exécutés par les choeurs de chant 
de l'école élémentaire, sous la 
direction de Mlle Sylvia Désilets 
et de l’école secondaire, sous la 
direction de la Rév. Sr Oliva. 

L'heureuse gagnante des grades 
2 et 3 au concours de la petite 
Relève fut Suzanne Girard. Aux 
grades 7 et 8, Sylvio Beaucage 
remporta le premier prix par sa 
récitation. Ses adversaires étaient 
Lynette Desilets et Léona Bou- 
chard, 

Au concours oratoire, les élè- 
ves de l'Institut Collégial St-Paul 
furent très brillants, Aux grades 
9 et 10, chez les filles, Paulette 
Allard remporta le premier prix 
contre Carol McCaughan; chez 
les garçons, Denis Fillion rem- 
porta la palme sur Marcel La- 
croix, 

Aux grades 11 et 12, chez les 
filles, Jeanne Lachance rempor- 
ta la victoire sur Claudette Gi- 
rard, Mariette Rivard et Thérèse 
Melnic, Chez les garçons, Jules 
Régnier fut l'heureux gagnant 
contre son adversaire, Lionel Go- 
din, 


| cette date 


Les trois juges, M, l'abbé Pier- | 


re Raymond, MM. Antoine Gabo- 
rieau et Gabriel Dufault eurent 
la tâche difficile de choisir deux 
grands gagnants; Jeanne Lachan- 
ce et Jules Régnier méritèrent 
cet honneur. Les prix furent pré- 
sentés aux heureux participants 
par MM. Joseph Legault, Roland 
Alland, M. Houston, Oris Aquin, 
M. Beaudette et Adrien Guay. 

Figurèrent aussi au programme 
un groupe de garçons qui chantè- 
rent ‘Bonhomme, Bonhomme’, 
“Alouette” et ‘Frère Jacques”, 
un morceau de piano par Lucille 
Arnal, un chant par Antoine Lus- 
sier s'accompagnant à la guitare, 
et deux chants par Odette Le- 
clerc et Elva Beaudin. 

Pendant la délibération des ju- 
ges, M. l'abbé H. Roy, curé, dis- 
tribua les diplômes du concours 
de français, La soirée se termina 
par le chant officiel de la Relève 
et “Bonsoir mes amis”, 

Çà et là 

M. et Mme Noël Girard et leurs 
enfants, Benoît et Aline, accom- 
pagnés de Mme Jacques Murray 
et son fils, Marc, sont de retour 
de Kingston, Ont. où ils assistè- 
rent à la prise de voile de leur 
fille et soeur, Yvette, chez les 
Soeurs de la Providence, 

M. et Mme Merille Beaudry 
sont de retour d'un voyage à 
Cornwall, Ont., où ils visitèrent 
leur fils, Gilles, chez les Clercs 
St-Viateur, 

M. et Mme Léopold Girard sont 
de retour d'un voyage à Red Deer 
et Calgary, Alta, et à Montmar- 
tre, Sask., où ils visitèrent M. et 
Mme Joseph Joubert, 

Retraite fermee 

Dames d'Elie, n'oubliez pas la 
retraite qui débutera à la Villa 
Maria, le 2 avril Mmes Zéphirin 
Lachance et Maurice Beaudry 
sont à votre disposition pour les 
arrangements nécessaires, 

Conférence 


Le jeudi 4 avril, au gymnase de | 
une | 


l'école élémentaire d'Elie, 
conférence sera donnée par Mlle 
Betty Holmes, travailleuse socia- 
le, Elle causera sur le développe- 
ment normale des enfants. Invita- 


tion spéciale aux gens d'Elie, St- | 


Eustache et St-François-Xavier, 


La 


au collège 


> 


“Jo 


s oSt Ait 


St 


\ point d'honneur de célébrer la 


» CouerEt t 


de son saint patron avec 
ecial êt devolior 

Les exer s pieux du mois 

lès par ès d'un triduum 


1 décoration de fleurs naturelles 
abondantes et ch gout 
et enfin la grand-messe du matin 
la fête où professeurs et élè 
lisèrent de piété, tout 

I un geste uitime 
le complément | 
ment d'un 


inies avec 


»01er 
ou 1€ 
bien 


Jour $i 


nous rejoignit vers 

“Monseigneur est 
t effet, répondant à 
l'invitation du R, P, supérieur, lé 
R. P, P, Carrière, Son Exec. Mer 
Baudoux daignait nous réser 
ver quelques heures de chaude et 
pätlerneile attention, Cette visite 
lait oublier regret que nous 
de absence di 
Son Excellence lors des célébra- 
tions de notre cinquantenaire en 
octobre dernier, Comme on 
Monseigneur était retenu 


tonctions 


ie 


avons ressenti 


} 
il 
a 


gran 


sait, 
par ses 
dioses au Concile, à Romk 

La note de réjouissance intime 
que prit celte visite, nous 
vons aux gestes et aux 
de Son Exec Un 
lennel nous rassembla 
chapelle Les élèves 
avec coeur et les gloires de l'Hos 
ue et de saint Joseph, si 
sentant rapprochés du Christ par 
ine vénération accrue envers ce- 
lui qui présidait ‘au nom du Sei 
gneur 

Après un souper de famille, re 
haussé par les largesses d'un éco 
nome généreux; après quelques 
minutes de conversation en com 
pagnie de la communauté, Mon- 
seigneur tint une ‘conférence de 
presse” sur le concile, 


la de 
paroles 
salut so 
tous à la 
chantèrent 


uence 


celles 


À l'auditorium se regroupèrent | 


le personnel 
sonne! 


enseignant, 


le per- 
domestique et 


les élèves 


Le R. P, Supérieur présenta Son | 


Excellence comme Père du Con 
cue, representant ie 
parmi nous; puis comme Pasteur 
d'un vaste diocèse dont nous som- 
mes une humble portion; puis en- 
fin, comme successeur de ces vé- 
nérés évêques et archevêques 
“qui ont protégé l'enfance de no- 
tre oeuvre à Makinak, appuyé 
son adolescence difficile (ne l’est- 
elle pas toujours, même pour les 
individus?) et secondé les efforts 
qui rendent actuellement notre 
collège plus. catholique et fran- 
Çais que jamais auparavant." 

Et c'est alors que les paroles de 


te-Agathe 


Baptème 
Le 24 mars: Doris-Marie-Léo- 
na, fille de M. et Mme Albert 


Courcelies, née le 15 mars à l’hô- 
pital de Morris. Parrain et mar- 
raine, M, et Mme Célestin Alarie, 
oncle et tante de l'enfant, 
Çà et là 

Le lundi 18 mars, MM. Henri 
et Maurice Gratton et Maurice 
Péloquin partaiept pour Thomp- 
son en quête de travail. Ils en ont 
obtenu dès leur arrivée et se sont 
mis à l'oeuvre le jeudi 21 mars. 

M. et Mme Joséphat Dorge ont 
été très touchés des marques d’'af- 
fection qu'on leur a prodiguées à 
l'hôpital, Ils désirent remercier 
du fond du coeur tous et chacun 
de leurs enfants, parents où amis 
qui les ont visités ou qui leur ont 
envoyé des cadeaux, lettres 
cartes de bons souhaits, Les 
beaux oeillets envoyés par les 
vétérans de Ste-Agathe ont égpayé 


la chambre de Mme Dorge durant | 


plusieurs jours et ils ont été bien 
appréciés, 
M. Dorge atteignait ses 80 ans 


le vendredi 22 mars et presque 
tous ses enfants se rendirent à 


l'hôpital pour fêter ensemble ce 
bel événement, On avait apporté 
un beau gâteau de fête et des ra- 
fraichissements, 

Une semaine après sa rentrée 
à domicile, Mme Bernadette St- 
Onge dut retourner à l'hôpital, 
Elle espère toutefois ne pas y sé- 
journer bien Jongtemps. Les pa- 
roissiens lui souhaitent 
rétablissement, ainsi qu'à M. et 
Mme Dorge, à M. Aimé Courcel- 


les, qui, faute de place à l'hôpital, | 


a été reçu et soigné chez sa 
soeur, Elisabeth, Mme Ludger 
Duval, à St-Jean-Baptiste, et à 
Mme Gilles Alarie qu'une mau- 
vai grippe retient à 
néral St-Boniface depuis 
naissance de son fils, 


la 


St-Joseph célébrée avec éclat 
seph d'Otterburne 


Saint-Siège | 


ou | 


prompt | 


l'hôpital | 


St:Boniface, le 29 mars 1963 


Monseigneur l'Archeèevèque firent 
battre nos coeurs à l'unisson de 
l'Eglise et ad er nos esprits aux 
réauités myst uses de cette ‘se 
conde Pentecôte”, dans l'Eglise, 
et, par l'Eglise, dans le monde en 
tier pour que soit renouvelée la 
face de la terre. Les questions, ti 


mides au début, se firent ensuite 
plus hardies, de sorte que si quei- 
| que aspect du Concile ne fut pas 
xpose, on ne peul en tenir res- 
ponsables, ni Son Excellence ni 
ses quelque 200 reporters 


La serait achevée 
dans la contemplation du travail 
\ense confié au Saint-Esprit 
à saint Joseph, patron spécial 
du Concile, quand, pour nous ra 


soiret S 


er 


mener aux réalités terrestres, le 
R. F, principal nous rappela no 
tre devoir de gratitude envers 
Monseigneur, Le benjamin des 


élèves, René Asselin, lui présen 
ta alors une bourse, au nom de 
tous les assistants, Les applau- 
lissements enthousiastes souli 
gnèrent que nous avions compris 
la mission de Son Excellence au 
près de nous, Nous nous sentons 
maintenant tous engagées dans 


cètte aventure extraordinaire du 
Concile oecuménique Vatican II, 
Les Collégiens 
L . 
Seance 
Le dimanche 24 mars, le club 
dramatique de Laurier donnait 


son concert annuel au profit de 
l'église 


| Deux pièces furent pré- 
|sentées, La première en anglais 
|intitulée ‘Two Crooks And A 
Lady lont les acteurs étaient 


Mmes Florence Vandenbosch, 
Thérèse Delaurier, Juliette Chat- 
| well et Odile Barton, MM, André 
| Saquet et Emile Letuin, La pièce 
| française, “A propos de Pattes”, 
fut jouée par Mmes Florence 
| Vandenbosch et Thérèse Delau- 
|rier, Mlle Adèle Letain et MM, 
| Léon Bouchard et Jacques Pélo- 
quin, Chants, tableau religieux 
et pantomime complétèrent le 
programme auquel participèrent 
Mme Corinne Bouchard, Mlles 
Gabrielle Péloquin, Vivianne, 
Thérèse, Lucille, Yvonne et Clai- 
re Bouchard, Isabelle Tardiff 
Marie Saquet'ainsi que MM. Joël 
et Rémi Bouchard, 

Le tout, sous l'habile direction 
de M, Rémi Bouchard, fut un 
succès, Ce fut une soirée des plus 
intéressantes et tous espèrent que 
ces artistes reviendront sur la scè- 
ne encore l'an prochain. 


Bruxelles 


Soirée missionnaire 


Le dimanche soir 10 mars eut 
lieu une partie de cartes organi- 
sée par les Clercs Servants de 
Bruxelles, M. l'abbé G, De Ruyck, 
curé, eut la bonté de passer à l'é- 
cran des vues de Rome et de JEu- 
rope, Il fit alors suivre les vues 
de quelques tours de prestidigi- 
tation dont l'audience s'est bien 
réjouie. Le jeu de whist fut con- 
duit par François Foidart. A la 
loterie, un radio transistor, d'u- 
ne valeur de $30, fut gagné par 
M. François Hacault, 

La soirée fut une réussite et se 
termina par un petit goûter, Sin- 
cères remerciements à tous ceux 
| qui y ont assisté. 
| Le bénéfice de $162 fut pré- 
| senté à M, l'abbé Louis Bédard, 
missionnaire de l'archidiocèse de 
St-Boniface au Pérou, Amérique 
Latine, pour lui aider à rempla- 
cer son avion pour un meilleur, 
Ceci améliorera  considérable- 
ment le travail missionnaire car 
les moyens de transport dans les 
missions sont très difficiles et 
lents, Cette cause en est une qui 
{en vaut la peine. 

Allons, les amis, Bruxelles a 
eu le plaisir de payer une partie 
de la queue de l'avion, Qui main- 
tenant aidera à payer le corps... 
les ailes ., , la tête . . , l’hélice? 


HÔTEL YORK 


(en face de l'Hôpital St-Bonitace) 


Un des hôtels les plus neufs 
et les plus accueillants du 
Grand Winnipeg 


Terrain de stationnement gratuit 


|| 394, rue Taché - Tél.: CE 3-9034 


ASSEMBLÉES PUBLIQUES 
Laurier Régnier 


candidat progressiste-conservateur 


ET AUTRES ORATEURS 
y prendront la parole 


LE DIMANCHE 31 MARS 


Elie — 3 h, p.m. — Ecole élémentaire 


St-Eustache — 8 h. p.m. — Auditorium de l'école 


Soyez aux écoutes à CBWFT 
le mardi Z avril à 10 h, 30 p.m. 


Sauvegardez la souveraineté du Canada 


La nouvelle pharmacie de bon accueil et de sage conseil, 
de l'avenue Provencher, en face de la Banque Canadienne 
Nationale, se recommande surtout par son dispensaire 
moderne, — ‘’Ordonnances de Medicare remplies avec 
soin” — (Cortes de souhaits, magazines, articles de 
toilette, remèdes brevetés, »tc. . 


pharmacie geith 


182, avenue Provencher 


J.-J, Préfontaine (B.Sc. Pharm.) 
Arnold Geith (B.Sc. Pharm.) 


St-Bonitace, Man, 


Téléphone: 
233-1407 


LAURIER 


Boniface 


Jean-Baptiste, Man. 


le 29 mors 1963 


es parents et adolescents 
e réunissent pour discuter 


ST-JEAN-BAPTISTE 
\ars, à l'école élémentaire de St 
an-Baptiste, eut lieu une réu- 
on de parents et adolescents 
Cette rencontre savait pour but 
permettre aux adolescents 


le 


Le 10 en train de vivre un 


| 


style de vie” 


|qui leur est propre, qu'ils veu- 
lent du vrai et des réponses clai- 
ires Ces jeunes veulent créer 


| 
| 


l'expriumer leurs opinions sur Îles | 


juéslions qui lets inléremmnt de 
ores 
M. Hichard Sabourin agissait | 


unine maitre de cérémonits et 
s'est tres Wien scquiilé Ge sa La 


hé 
n 


I! présenta d'abord M. Ray: | 


mond Hénaull, interprèle des 
jeunes de son groupe (12 à 151 
ans), QUI EXPAIQUE À 2: as MDIeE 
turs idéts, leurs projets el 1eurs 
réactions en face de jleurs pro- 
Diémes 
Cette année s'est fait un tra 

valu énorme à leéCc0Ie parmi 08 
élèves des grades 6, 7 et 8, grâce 
ou dévouement de M, l'abbé G. 
Dionne, vicaire, et des Rév. 5Srs 
Yvette-Marie et Roger-Joseph 


principale de élémentaire 
Les parents ont répondu à leur 


l'écoie 


appel el se sont reumis en bon 
nombre pour les encourager et 
es féliciter de leur excellente 
idée qui s'avéra une productive 
initiative 

M. Louis Sabourin, représen- 
tant les parents de la campagne 
à su intéresser l'auditoire el ins- 


pirer les jeunes adolescents avec 
ses bons conseils et ses directives 
pratiques 

M. le Dr J.-H, Boucher adressa 
la parole en débutant par des fé- 
licitations sincères aux partici- 
pants de cette soirée, 11 souligna 
que c'est exactement à ce groupe 
d'élèves entre 11 et 15 ans qu'il 
faut donner en plus d'une bonne 


| Femmes Catholiques 
| de 


quelque chosé, être indépendants 
mais il faut apprendre à les con 
naître ces jeunes, et leurs désirs 
et leurs intérêts 


Transcona 


Activités de la L.F.C, 

12 mars fut tenue l'assem- 
générale de la Ligue des 
du Conseil 
l'Assomption 


Le 


Diee 


Notre-Dame de 
Après l'ouverture et l'agenda ha 
bitue)] 1 y eui expluicalon par 
Mile H. Blais sur la procédure à 
suivre pour l'élection 

Un comité de nominatk 
choisi comprenant M. l'AL 
et Mmes A. Fréchette, W. LaFlè 
che et E, Lebleu. Ensuite Mme 


y 


| J. Senez, qui était en charge du 


programme, présenta un qués- 
tlonnaire sur le thème de la pro 
création 

Avec l'aide de M. l'aumôOnier, 
Mme Senez sut répondre aux 
questions du groupe en se réfé- 
rant à des livres traitant divers 
aspects de ce sujet, Ce fut'très à 
point et instructif 

La prochaine réunion sera l’as- 
semblée annuelle, dont la date 
n'a pas encore été fixée et à la- 
quelle tous les membres devraient 
assister, Dans les réunions précé- 
dentes, il n'y eut que 40 pour 
cent d'assistance, La Ligue pour- 


rait certainement bénéficier de 


| 


l'autre 60 pour cent. Donc un | 
coup de coeur pour la prochaine | 
| assemblée, 

Voeux de prompt rétablisse- 


instruction une éducation solide, | 


Tenter un tel travail chez 
groupe plus jeune c'est beaucoup 
plus difficile et inefficace car ces 


éveillés aux problèmes existants | 
et en plus ils ne voient pas encore | 


un | 


ment à la présidente, Mme 
Fenez, qui a dû subir une opéra- 


| tion et qui est présentement hos 
élèves ne sont pas encore assez | 


les horizons qui s'ouvrent devant | 


eux. Commencer ce travail chez 


l'âge de 16 ans seulement, il est 
alors trop lard, car souvent l'ar- 
bre a déjà pris un mauvais pen- 
chant et il est difficile de le re- 
dresser sans qu'il casse, 

Pour agrémenter la soirée les 
jeunes ont présenté quelques sé- 
lections musicales, Suivant ceci, 
on partagea l'assistance en huit 
groupes pour discuter un ques- 
tionnaire, et le secrétaire du 


groupe rendit compte du résultat | 


après l'heure écoulée pour la dis- 
cussion, 

M l'abbé Beaulieu a déclaré 
que le projet entrepris à St-Jean- 
Baptiste est un des plus beaux au- 
quel il ait assisté depuis qu'il est 
aumônier de l'Action Catholique 
dans le diocèse, 11 insista sur le 
fait que “le succès viént quand 
on prend les bonnes méthodes”. Il 
a qualifié M, l'abbé Dionne d'é- 
tre éducateur de première valeur 
et assura que ses expériences et 
ses techniques de travail servi- 
ront à d'autres dans ce domaine, 
De cette expérience ressort le fait 
que les jeunes sont actuellement 


pitalisée, ainsi qu'à Mlle Odile 
Delorme. 
Bazar 


Le bazar paroissial de Notre- ! 
e 1EZ | Dame-de-l'Assomption aura 
les élèves après qu'ils ont atteint | 


lieu 
le mercredi 3 avril dans la salle 
paroissiale, angle des rues Ros- 
seau et Léola. M. l'abbé H. Per- 
ron, curé, présidera à l'ouverture 
qui se fera à 2 h. p.m. Un thé 


| sera servi jusqu'à 4 h. p.m., et un 


souper froid, genre buffet, entre 5 
h. et 6 h. 30 pm. Mmes L..J. 
Roy et U. Lamoureux seront les 
hôtesses de cet événement. 

On vendra divers objets tels 
des articles de couture, de la pâ- 
tisserie et des bonbons. Il y aura 
des jeux comme le bingo, etc. 

Soirée sociale 

Le 23 mars, plusieurs parois- 

siens et leurs amis se rassemblè- 


|rent à la salle Légion de Trans- 


cona pour une veillée au profit 
des scouts. Le chef et ses assis- 
tants tiennent à remercier tous 
ceux et celles qui ont contribué 
d'une manière ou d'une autre à 
faire de cette soirée un véritable 
succès, 

Un merci spécial à M. l'aumô- 
nier et aux parents des scouts 
pour leur coopération et leur dé- 
vouement dans les diverses tâches 
qui leur avaient été assignées. 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


e Prescriptions 
e Vitamines 
® Articles de toilette 


* Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


aux 


Electeurs 
de 


Lisgar 


ce que je fais. 


pres de Roland. 


enfants de 4 à 16 ans. 


risée par l'Association Libérale de I 


C'est tres normal que vous vous demandiez qui je suis et 
Je m'appelle Jack Wilton. Ne en 1916, je vis sur ma ferme 


J'ai reçu mon éducation à l'école rurale de Pomeroy et à 
l'eccle secondaire de Roland. Plus tard j'ai reçu mon bacca- 
lauréat ès Arts au United College. Je suis marie et j'ai quatre 


Pendant plusieurs années j'ai participé activement aux 
organisations de la United Church, soit comme président de 
district du consistoire de Carman, soit comme directeur de la 
Young Peoples’ Union, aussi bien que dans le champ mission- 
naire de l'est du Manitoba et du centre de Winnipeg. 


Etant très intéressé au progrès de nos régions rurales et 
urbaines, j'ai servi pendant un bon nombre d'années au bureau 
provincial de la M.F.A.C. du Manitoba. Actuellement je coopère 
avec l'Université de Manitoba et les fermiers locaux nour orga- 
niser ce que l'on nomme la Carman District Farm Business 
Association, service de consultation pour venir en aide à ceux 
qui veulent exploiter leurs fermes sur un plan d'affaires. 


J'aimerais beaucoup vous rencontrer tous personnellement, 
de sorte que nous nous connaissions mieux et puissions discuter 
de nos problèmes communs, mais comme le temps alloué est 
court vous comprendrez que c'est quasiment impossible, Ce- 
pendant, je visiterai le plus grand nombre possible d'entre vous 
et je tiendrai des assemblées dans plusieurs centres de notre 
circonseription. Vous êtes cordialement invités à ces assemblées. 


Sincerement votre, 


JACK WILTON, 


votre candidat libéral dans Lisgar, 


M. | 


Formation à Letellier, 
le 7 avril, d'un Conseil 
de Chevaliers de Colomb 


LETELLIER -— Un Conseil de 
Chevaliers de Colomb vient de se 
lormer à Letellier. L'initiation 
aura lieu le dimanche 7 avril en 
la salle Mémariaie, Le premier 
degré sera conféré le dimanche 
précédent, soit le 31 mars, à 8 h. 
p.m 

Quelque 30 anciens Chevaliers 
locaux faisant partie du Conseil 
Provençcher se réinstallent et se 
font transfér®r au Conseil Mont- 
calm de Letellier 

Au moins 30 nouveaux mem- 
bres seront initiés, La journée 
commencera par la messe, à 8 h. 
et sera suivie d'un déjeuner-com- 


munion, Vers midi, on débutera | 


aux cérémonies des 2e et 3e de- 
grés. À 6 h. 30 p.m., un banquet 
sera servi en l'honneur des nou- 
| veaux Chevaliers, Tous les Che- 
vallers qui désirent y assister, 
accompagnés de leurs dames, sont 
les bienvenus. Les billets sont en 
vente au bureau de poste, à $2.00 
chacun; limite: 200 couverts. 


Un orateur invité et les Grands | 


Chevaliers de différents Conseils 
adresseront la parole, 


Ça et la 
Le lundi 18 mars, Mme Ga- 
briel Soulodre accompagna son 


mari qui venait visiter M. l'abbé 
J, Choist!at, curé. Elle en profita 
pour faire une courte visite à ses 
| cousines, Mmes B. Gautron et 
Tarko. 

Le printemps est arrivé; toute 
la neige est fondue et ne sont pas 
rares les enfants qui prennent un 
mauvais bain, 

Mme Laurette Coppell, de Cal- 
|gary, visite actuellement ses 
soeurs, Mmes Jos, Allec et Louis 
Dedieu. Elle est accompagnée de 
ses trois filles. 

M. Coppell est 
pour un cours. 

Mme Emile Robidoux est de 
retour chez elle après avoir été 
| quelques jours à l'hôpital St-Bo- 
|niface pour traitement. 

La semaine dernière, Mme Ro- 
land Poirier, accompagnée de ses 
enfants, rendit visite à sa mère, 
Mme Piché, de Fannystelle, 


à Oamp Borden 


Mme Bonneteau est revenue à | 


Häaywood après avoir passé l’hi- 
ver chez sa fille, Mme Dheilly, 
de Winnipeg, 

M. et Mme Auguste Debuss- 
chère sont partis pour Montréal, 
où 
Mme Léon Duval. En route, ils 
arréteront en Ontario pour visiter 
leur oncie, M. Adrien Rouire, 
Leur grand-père, M, Arthur 
Rouire, les accompagne. 

M. et Mme Louis Rey, de St- 
Norbert, ont visité M. et Mme 
Jos, Tougas, récemment. 


Dunrea 


Un beau succes 

Le troisième groupe donnait sa 
veillée de cartes et bingo le di- 
manche soir 24 mars au milieu 
d'une bonne affluence de person- 
nes intéressées au progrès de la 
paroisse, 

Ce groupe comprenait les fa- 
milles suivantes: Alcide et Adrien 
Bisson, Oliva, Félicien et Paul 
Boulet, René Côté, Jos. Cuveliers, 
Del Delaronde, Gilles Fortier, C. 
Finkbeiner, À, Fisher, John Geb- 
‘hard, Auguste Garand, Cyril 
Joye, Lucien et Nazaire Légaré, 
Alphée Labossière, E. Laverdiè- 
re, Léo Maloney, Stephane Mau- 
rice, O, Moir, E. Renaud, Damien 
| Rondeau, Jos. Souyri, Théo. Van 
Mol et Oscar Van Den Bosch. 

M. Jos’ Souyri vendit les bil- 
lets d'admission et il y eut 15 ta- 
bles de joueurs de whist;: MM. 
Cyril Joye et Paul Boulet s'occu- 
paient de la marche à suivre, Les 
vainqueurs furent Mme Jos.-S. 
Boulet, consolation, Mile Liane 
Dionne, MM. Jos, Cuveliers et 
Edouard Gélinas. 

MM. Paul Boulet et Cyril Joye 
dirigèrent le bingo dont les ga- 
gnants furent Mme Nazaire Lé- 
garé, la jeune Véronique Boulet 
et Mlle Bortha Langlois (2 fois 
chacune), Mlle Lucille Boulet, 
Mmes E. Laferrière et Cyril Joye, 
MM. André Simoens, Edouard 
Végners et Joseph-S. Boulet. Pour 

la carte remplie, le $5 fut parta- 
gé entre MM. Albert Boulet et 
André Simoens. 

M. Garry Allan gagna une pou- 
{pée vêtue d'une jolie robe cro- 
chetée par Mme À, Garand. 

M. Paul Boulet remporta la 
poubelle de cuisine vendue sur 
billets de 1 à 50 cents, et à la 
loterie, M. Alfred Paradis eut le 
tabouret à dossier pour cuisine. 

Enfin, aux dés, un gentil petit 
goret, don de M. Paul Boulet, fut 
chaudement disputé et finalement 
M. Edouard Gélinas en fut l'heu- 
reux acquéreur. 

Un délicieux gâteau vendu à 
l'enchère fut acheté par Mme 
Adrien Boulet. Finalement un 
excellent goûter fut servi et dé- 
gusté avec appétit après tant 
d'excitation. 
| Les principales organisatrices 
de cette veillée, Mmes Léo Malo- 
ney et Jos. Souyri, méritent de 
chaleureuses félicitations pour 
leur bon travail qui a valu à cette 
soirée un succès pécuniaire sur- 
| passant les deux précédentes. Re- 
|merciements aussi à toutes les 
personnes qui y ont contribué. 


| Baptème 

M. et Mme Guy Paradis sont 
les heureux parents d'un premier 
fils, né le lundi 1! mars à l'hôpi- 
| tal de Killarney. Il fut baptisé le 
| dimanche 24 mars et porte les 
noms de Joseph-Alfred-Gérard. 
Le parrain st la marraine furent 
M. et Mme Maurice Côté, de Ste- 
Agathe, oncle et tante de l'en- 
fant 


Va-et-vient 


M 
récevaient récemment la visite de 
leur fils, Daniel, de l'Armée ca- 
nadienne 

Mlle Irène Langlois 
Lake. esi actuellement 
au prespviere 

M. Joseph-S, Boulet passa 
quelques à l'hôpital de 
Brandon, dérnièrement, sous ob- 
servations médicales 


en visite 


qurs 


|se de Er: mu 
| à sa dernière 
| thilde Mangin, de Bruxelles, Ma- 


ils rencontreront leur ‘soeur, | 


d'Oak | 


1 Banque Canadienne Nationale 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


BRUXELLES — Le jeudi 21 
mars dernier, une foule nombreu- 
et amis conduisaient 

demeure Mme Ma- 


nitoba. 

Une santé déclinante, due à son 

| grand âge, la tenait alitée depuis 
| plusieurs mois, et elle rendit sa 
| belle âme à Dieu le lundi soir 18 
|mars, assistée dans ses derniers 
moments par celui qui l'appelait 
|familièrement depuis longtemps 
“ma tante”, M. l'abbé Alex Hon- 
\feld, curé de St-Alphonse, Elle 
l'avait reçu le samedi précédent 
les derniers sacrements de M. 
l'abbé Gérard De Ruyck, curé de 
| Bruxelles. 

Née Mathilde Hutlet à Halan- 
zy, Belgique (Luxembourg bel- 
ge), le 6 novembre 1870 et sa- 
|luée à sa naissance par les salves 
d'artillerie de la guerre franco- 
prussienne, elle avait émigré au 
Canada, âgée de 22 ans et demi, 
après avoir convolé en justes no- 
ces en octobre 1892 avec M. Emi- 
ile Mangin, lui aussi de Halanzy. 

Collaboratrice infatigable de 
son époux, elle l'avait aidé au 
maximum à traverser victorieu- 
| sement l'époque héroïque de leur 
établissement au Manitoba, dans 
le dur travail de pionniers qu'ils 
effectuèrent en ce lambeau belge 
|de terre manitobaine: la paroisse 
| de Bruxelles. 
| Prématurément privée du com- 
pagnon bien-aimé de sa vie, en 
11926, elle continua courageuse- 
[ment dans le veuvage, à élever 
|sa famille et à s'acquitter de ses 

responsabilités. Sa vie durant, elle 

| sut donner à tous l'exemple d'une 
| vie chrétienne édifiante, et éleva 
une belle famille de sept enfants, 
| dont quatre sont encore vivants. 
|Ce sont: Mmes Hélène Simoens, 
| de Bruxelles, qui l'hébergeait de- 
puis une dizaine d'années, et Lu- 
cie Toner, de Winnipeg, MM. Jo- 
|seph et Léon Mangin, de Bruxef- 
les. Ses trois autres enfants décé- 
dés étaient Irma (Mme François 
Hacault), mère de M. l'abbé A. 
Hacault, professeur au Grand Sé- 
|minaire de St-Boniface, M. Al- 
bert Mangin, de Bruxelles, et 
| Rosa (Mme Arthur Rouire), de 
| Haywood, 

Depuis une trentaine d'années, 
elle résida à tour de rôle chez ses 
différents enfants. Mme Mathilde 
Mangin eut le bonheur de réali- 
|ser le souhait de l'oraison de la 
messe de mariage, de ‘voir les 
enfants de ses enfants jusqu'à la 
quatrième génération”, puisqu'el- 
le comptait 52 petits-enfants, 167 
arrière-petits-enfants et 9 arriè- 
Ire-arrière-petits-enfants, vivants. 

La dépouille mortelle de la dé- 
funte fut exposée en l’église de 
Bruxelles où le chapelet fut ré- 
cité le soir 20 mars par M. l'abbé 
G. De Ruyck, curé, qui dirigea 
ensuite les exercices liturgiques, 
M. l'abbé A, Hacault, petit-fils de 
la défunte, chanta les absoutes et 
officia le lendemain matin à la 
messe de funérailles, assisté de 
MM. les abbés A, Honfeld, curé 
de St-Alphonse, comme diacre, et 
Stantiago Acosta, ami intime de 
la famille, originaire du diocèse 
de Cumana, au Venezuela, qui 


Holland 
Déces 

M. Théophile Baete, âgé de 72 
ans, est décédé subitement à sa 
demeure le mercredi 6 février, 

M. Baete est né en Belgique en 
1891, I1 vint s'établir dans le dis- 
trict de Swan Lake en 1912 et 
demeura sur une ferme de ce dis- 
trict pendant plusieurs années, 
En 1936, il déménagea à Holland, 
| où il exerça la même profession 
jusqu'en 1952. Il élit alors domi- 
cile au village de Holland. 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, Maria Fifi; trois fils, 
Marcel, de Baldur, Joseph et Lu- 
cien, de Holland; six filles, Ma- 
deleine (Mme Léon Fifi), de 
Bruxelles, Alice (Mme Richard 
Van De Kerckhove), de Swan 
Lake, Angèle (Mme Roger Le- 
beau), de Glenora, Germaine 
(Mme Marcel Haegeman), de 
Swan Lake, Rose (Mme Lorne 
Van De Kerckhove), de Somer- 
set, et Marie-Ange (Mme Félix 
Godard), de North Surrey, C.-B.; 
une soeur, Mme Damien Adri- 
aenssens, de Swan Lake, et 36 
petits-enfants. 

Le service funèbre fut chanté 
en l'église de Holland, le 9 fé- 
vrier, par M, l'abbé ©. Larochel- 
le, au milieu d’un grand nombre 


se fit au cimetière paroissial, 


Remerciements 


Mme Maria Baete et sa famille 
tiennent à remercier tous cèux 


vois de fleurs et de cartes. 
Merci spécial à tous ceux qui 

se sont dévoués d'une façon ou 

d'une autre. Merci aussi à ceux 


funérailles. 
du tourment, qui réprimande en 


face procure l'apaisement. (Prov 
10, 10) 
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RÉALISME 


de parents et amis, L'inhumation | 


qui ont exprimé leur sympathie, | 
soit par offrandes de messes, en- | 


qui ont assisté aux prières et aux | 


Qui regarde en dessous donne | 


 Obsèques de Madame M. Mangin, 
pionnière nonagénaire de Bruxelles 


|poursuit ses études au Grand Sé- 
minaire de St-Boniface, comme 
sous-dlacre. 

M. l'abbé G, De Ruyck était 
présent au choeur. 

Les porteurs, tous petits-fils de 
la défunte, étaient MM. Gérard 
Simoens, de St-Boniface, Benoit 
Hacault, de Mariapolis, Laurent, 
Norbert et Gérard Mangin, de 
Bruxelles, et Lucien Rouire, de 
Haywood. 

utre une certaine parenté as- 
sez Lx} 29 vi en Belgique, Mme 
Mathilde Mangin laisse aussi dans 
le deuil deux frères, MM. Augus- 
te Hutlet, de Swan Lake, et Gas- 
ton Hutlet, de St-Boniface, 


| 
| Lorette 


| Partie de cartes 

Le dimanche soir 24 mars avait 
lieu la quatrième partie de car- 
tes de la série organisée par le 
district St-Cuthbert de la pa- 
roisse, 

Les prix des hommes furent at- 
tribués ainsi: ler prix, M. Paul 
Verchère, 2e, M. lidas Dugas, 3e, 
Alain Desrochers; les prix des da- 


2e, Mme Rhéal Roy, 3e, Mlle 
Yvonne Landry, 


Les prix d'entrée furent remis 


Daniel Romaniuk. Le prix de 
présence fut gagné par Mme Au- 
rèle Ross, 

Il y eut plusieurs rondes de 


tribués, Les heureux chanceux à 
la loterie furent M. Edward Hud- 
rick, $15; M. A. Roy, de S!'-Boni- 
face, $1), et M. Donat Alarie, de 
Ste-Agathe, $5, 


M. Jean-Baptiste Grégoire a- | 


gisseit comme maitre de cérémo- 
nies, et MM, Célestin Gosselin et 
Gilles Manaigre s'ocupaient de la 
marche du bingo. 

Un succulent goûter termina la 
soirée qui fut des plus intéressan- 
tes. 

Cordial merci aux membres de 
ce district qui ont généreusement 
fourni les beaux prix, à tous ceux 
et celles qui se sont dévoués ainsi 
qu'aux personnes qui ont assisté 
à cette soirée, La belle somme 
d'argent ramassée ira au profit 
de la paroisse, 


Assemblée annuelle de 
la Coopérative 


L'assemblée annuelle de la Co- 
opérative des consommateurs de 
Lorette avait lieu le mardi 19 
mars, Il y avait une bonne assis- 
tance, M. Paul Gauthier souhaïta 
la bienvenue aux paroissiens ain- 
si qu'aux invités d'honneur, MM. 
Haacke et Wood. M. Haacke lut 
le rapport et signala que l'année 
1962 fut très prospère; les ventes 
augmentèrent de beaucoup sur 
l'année précédente et les dividen- 
des seront assez élevées, Ce pro- 
grès est dû en partie au gérant, 
M. Victor Carbonneau, et à son 
assistant, M. Gilles Manaigre. Les 
directeurs font beaucoup pour les 
encourager. 

A l'élection qui suivit, les trois 
mêmes directeurs furent réélus, 
MM. Henri Bissonnette, Mike Si- 
lwicki et René Raymond, 
Heureuse coïncidence, les prix 
| de présence furent gagnés par M. 
et Mme Gustave Manaigre. 

Un goûter termina la soirée, 


Soirée de varietes 
Le 17 mars, à la salle parois- 
siale, le Club Anna-Maria, sous 
la direction de Mme B,. Crewson, 
présentait un programme de va- 
riétés, Environ une soixantaine 
de personnes y participaient, en 


écoles de Ja paroisse. 

Chants, pièces de théâtre, pan- 
tomimes, récitations, trio musical 
| et chants scouts, ces derniers diri- 
gés par M. l'abbé G. Lévesque, 
vicaire, composaient le program- 
me. 

Le clou de la soirée fut l'exé- 
cution de morceaux musicaux 
par les “Thunderbirds” et un très 
intéressant exercice de gymnas- 
tique par les garçons de l'école 
secondaire, sous la direction de 
M. Maurice Emond. 

Le prix d'entrée offert par le 
club fut gagné par Mme G. Ber- 
chall; jes autres prix, $5, #ar M. 
Jean Hamel, et $2 par Félix 
Jeanson. Les heureux gagnants 
des divers prix furent Claudette 
Jeanson, Ralph Carlson et Anita 
Jacques. 

L'Association de Parents 
Maitres offrait un prix à un ac- 
teur de chaque groupe. Voici les 
gagnants: grade 7, Patricia Gen- 
dreau; école secondaire, Jeannine 
Desautels et Paul Lacasse, Mme 
G, Berchall reçut celui des ma- 
| mans, 

Le club Anna-Maria désire re- 
mercier tous ceux qui, par leur 
présence et leur coopération, ont 
contribué à faire de cette soirée 
un brillant succès. 
| Soirée d'amateurs 

Le dimanche 31 mars aura lieu 
à la salle paroissiale une soirée 
d'amateurs organisée sous la di- 
rection des mamans scoutes. Vous 
| êtes tous les bienvenus. 


| 


| Il ne suffit pas d'économiser, il importe 


ment de crédit qui favorise le développe- 


| 
| de placer ses épargnes dans un établisse- 
1 
| 


ment agricole, industriel et commercial 


du Canada français. 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA 


St-Bonitace -— Winnipeg — St-Jean-Baptiste — St-Pierre 


mes, ler, Mme Louis Marcoux, | 


à Mme Léopold Bouvier et à M. | 


bingo. De beaux prix furent dis- | 


grande partie les élèves des deux | 


et | 


née): chant, ‘La Paloma”, Henri 
| Pelland; “Les plaideurs", Institut | 
Coilégial (10e et lle années); 
| “Un chrétien”, St-Georges (7e et 
8e années); mot de M. le curé. 

Sincères remerciements aux 
instituteurs et institutrices, aux 
| parents et aux élèves, 


eee | 


JOS. PIERSON 


Votre vendeur personnel de 
© Chevrolet © Oldsmobile 
© Corvair © Chevrolet || 
e Camions Chevrolet 
CARTER MOTORS LTD. 


Bureau: SP 2-2431 — Résidence: LE 3-1628 


Automobiles usagées ‘’goranties"* 
de première condition 


La Broquerie 


Concours vratoire 


Le concours de discours fran- 
Çais organisé par la Relève a eté 
| bien réussi dans la paroisse, Tous 
lès étudiants de l'école secondaire 
y participèrent et 12 d'entre eux 
furent vainqueurs. Les élèves des 
7e et Be années de l'école élé- 
mentlaire se choisirent quatre re- 
presentants 
Le jeudi soir 14 mars à l'école 
secondaire on procéda à l'élimi- 
| nation au plan local. Devant un 
| tel déploiement de talent oratoire, 
| les trois juges eurent fort à faire 
pour choisir les gagnants, Après 
de longues minutes de délibéra- 
tion, M. l'abbé U, Lafond, curé, 
et Mmes Marie-Louise Vielfaure 
et Gérard Kirouac fixèrent leur 
choix ainsi: 7e et 8e années, Pau 
line Tétrault et Gérald Choiselat: 
Se et 10e années, Rose-Marie Mé- 
conse et Albert Granger: lle et 
12e années, Jeanne Fréchette et 
Roger Tétrault, Sincères | 
Uons aux gagnants et onne 
chance! Les élèves apprécient 
beaucoup l'intérêt témoigné par 
| leurs parents de même que le dé- 
| vouement de leurs instituteurs et 
|institutrices, Un merci spécial 
| aux jeunes musiciens qui ont 
|égayé la soirée ainsi qu'aux trois 
| juges, 


La Cie PARENT Ltée 


CQURTIERS 


461, éditice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man 


Téléphone: WhHitehall 2-6634 


Assurances 
de tous genres 


COOP 


Malades 
Voeux de prompt rétablisse- 
|ment aux nombreux malades à | 
| l'hôpital ou à la maison, 


Georges Boisjoli 
3433, chemin Pembina Téléphone: GLobe 2-4724 
Représentant de la 


CO-OPERATIVE FIRE & CASUALTY CO 


Bureou: TUrner 8-7903 190, Madison et Portage 


St-Laurent 


Grands gagnants 
| Voici le nom du ‘gagnant de 
l'automobile Dodge, M. Tim Fi- 
luk, de Thompson, Man, Mme M. 
Monita est la gagnante du billet 
vendu; elle est également de 
Thompson, 

La troisième soirée d'amateurs 
organisée et exécutée par des 
gens de St-Ambroise, comptait 
au-delà de 30 numéros très ap- 
préciés. Les numéros ‘‘Sur le pont 
d'Avignon” et “La cantinière”, | 
remportèrent les premiers prix. 
Le $25 fut remis à la paroisse 
pour la future église. 

On tient à remercier les nom- 
breux collaborateurs de ces soi. 
rées d'amateurs. Un merci spécial 
aux donateurs des différents prix, 
MM. Jos. Colliou, F, Gratton, Ar- 
mand Combot; Adrien Chartrand, | 
A. Perron, H. Boucher, Adrien 


Cinquième Tournée 
du Cercle Molière 
de Saint-Boniface 


Sous les auspices 
du Conseil des Arts du Canada 


TROIS PIÈCES 
EN UN ACTE 


Mougin, A. Chartrand, Robert 
Lambert, Yves Kerbrat, Moïse 
Ducharme et Henri Richaud, 


| Mlle Eva Boyer, sans oublier M. 
F, Gratton et sa chorale, 

Merci à tous et bienvenue à la | 
quatrième soirée, fixée au 21 
avril, 


“hihi Ste-Anne-des-Chênes - 7 avril 


Festival | 

Au commencement de mars, | 
dans la salle de l’Institut Collé- 
gial de Powerview avait lieu le 
festival de la bonne chanson. 
Malgré la température très inclé- 
mente et les mauvais chemins, la 
salle était remplie, prouvant l'in- 
térêt que portent les parents au 
français. 

Voici le programme présenté 
par les différentes écoles: 

“O Canada”; “Venez garçons 
et filles”, ‘Bonhomme’ et “Un 
gai luron”’, école Léonard (7e et 
8e années; ‘Il neige” et “Quand 
on est l'ainé” (monologue), St- | 
| Georges (1ère année); ‘La chari- 
té” (choeur parlé), St-Georges 
| (6e année); chant par un groupe | 
d'élèves, école Dupont; ‘Ferme 
la porte” (saynète)), école Léo- | 
nard (lère et 2e années); ‘A- 
louette”’ et monologue et devinet- 
te, St-Georges (3e année): ‘‘Les 
aventures de Mme Grignon”, St- 
Georges (7e et 8e années); ‘La 
rim doum dim’ et ‘Si mon moine 
| voulait danser”, école Léonard 
: (1ère, 2e et 5e années): majoret- 
tes, école Léonard (7e et an- 
nées); ‘‘Du pep”, choeur de FIns- 
titut Collégial; fable, “Le petit 
poisson et le pêcheur’, Gildas Le- 
compte; ‘‘La poule à Colin”, St- 
Georges (2e à 4e années): exerci- 
ces rythmés, “L'éventail”, St- 
Georges (6e année): ‘Les cloches 
du hameau’ et “Mon père avait 
500 moutons’, St-Georges (5e an- 


4% ASSEMBLÉE 


ANNUELLE 
de 


Radio Saint-Boniface Limitée 


CHSHB 


le mardi 2 avril 1963 


à la salle académique 
du Collège de St-Boniface 


10 h. 30 am. — Inscription de tous les délégués sauf ceux du 
district no | qui se sont réunis déjà pour choisir 
leurs actionnaires, Tous les autres sont conve- 
qués à 10 h, 30, 


Th. 30 pm. — inscription des délégués du district no 1, 
2h. 00 pm. — Assemblée plénière. 


"Tous sont cordialement invitées’ 


POUR COMBLER:LE VIDE : 


6 / 


De la femme qui n'a plus guère + 
a s'occuper des enfants — Û 
De la femme récemment devenue 


veuve — La vie aboutit à un vide, 


Verser de l'alcool dans ce vide est une 
des causes de l'augmentation du 
nombre de femmes qui se livrent 
a l'alcoolisme. 


Vaut mieux remplir ses journées en 
rendant service aux autres. Le Bureau 
de Service volontaire, les églises et 
un nombre incaiculable d'oeuvres 

de bienfaisance sont à la rechérche 
de travailleuses bénévoles, 


Ne faites pas face à l'avenir avec 
une bouteille. Comblez le VIDE 
par une vie utile. 


MANITOBA COMMITTEE ON ALCOHOL EDUCATION 
114 EDMONTON STREET WINNIPEG 1, MANITOBA 


Poge 8 


de la Caisse populaire française 


SASKATOON — La Caisse po- le bien de la Calwe et de ses 


uiaure 


française de Saskatoon | membres, M. et Mme Raymond 


tée à tenu sa réunion annuelle | Marcotte agiront comme gérant 


dimanche dernier dans le sous-s0! 
de l'église des Sts-Martyrs-Cana- 
diens. M. T. Prélontaine présida. 
La prière fut récliée par M l'ab- 
bé André Poilièvre, vicaire, M 
Alfred Champagne présenta le 


| 


1 


et secrétaire-trésorière, respecti- 
vement 
Le président, M. Préfontaine, 


sortant de charge, remercie, au 
nom des dirécteurs, tous les mem- 
bres et visiteurs qui ont assisté et 


film, blen apprécié de tous, |participé aux délibérations, et M. 


“Neighboriy Dollars”, réalisé à 
Lafléche. Ce film présente l'his- 
toire de l'établissement de la pre- 
mière Caisse populaire rurale de 
la’ province, Les acteurs sont les 
gens de cet endroif, 


M. le président donna le rap- |# 


port des directeurs. Il se dit satis- 
fait des progrès de la Caisse et 


appuys en particulier sur ce fait: | 


“La Caisse populaire de Sas- 


katoon, en collaboration avec | 
d'autres organismes coopéralifs 
dont elle fait partie, aide à ses 


membres, #es Organisations pa- 
roissiales et à ses compatriotes. 
Par exemple, une autre paroisse 
française dans le nord de la Sas 
katchewan a été aidée d'une ma- 
nière très tangible: un logis pour 


le curé, une chapelle qui sert aus- | 


si d'école, furent bâtis grâce au 
financement intérimaire que la 
Caisse a fait à cette paroisse en 
attendant qu'un prêt de la Co-Op 
Trust fut finalement accordé, Il 
n'y à aucun doute que cette pa- 
roisse ne serait pas encore en 
marche aujourd'hui si ce n'eut été 
de l'aide que notre Caisse lui a 
apportée," 

M. Raymond Marcotte, gérant, 
donna les rapports au bilan 1962 
et du comité de crédit, 

L'actif de la Caisse populaire 
française de Saskatoon était de 
5196,538.,08, au 31 décembre 
1962. En cette année, le comité de 
crédit accorda des prêts au mon- 
tant de $107,27956. Depuis la 
fondation de la Caisse populaire 
en 1942, le montant d'argent pré- 
té aux membres s'élève à $758,- 
8308, Les membres sont tous Ca- 
nadiens français, Les ristournes 
payés pour l'année 1962 étaient 
de 3 pour cent sur la base du sol- 
de mensuel, M. Jérôme Bézaire, 

résident du comité de surveil- 
ance, donna le rapport de son 
comité, qui fut des plus satisfai- 
sants, 

Les directeurs pour l'année 
1963 sont M. Roger Sirois, prési- 
dent; M. Auguste Bandet, vice- 

résident; Mme M.-A. Papen, Me 

arcel Cuelenaere et MM. Eucli- 
de Bourassa, Roger Marcotte, 
Wilfrid Nobert, Gérard Phaneuf, 
T. Préfontaine et Rosaire Tur- 
cotte, Ont été élus au comité de 
surveillance, MM, Jérôme Bézai- 
re, Guy Grimard et René Crou- 
quet. Les membres du comité de 
crédit demeurent anonymes pour 


Radville 


Avis aux contribuables 

Une élection dans l'unité de 
Radville no 3 pour élire un com- 
missaire à la sous-unité no 6 aura 
lieu le 10 avril 1963 de midi à 5 
h, p.m,, à la salle de la Légion, 
Tous sont invités à faire un ef- 
fort spécial pour élire M. Wilfrid 
Bouchard, catholique, qui possè- 
de une grande expérience dans 
les affaires municipales. Tous les 
résidants dans les districts d'école 
ci-dessous mentionnés ont droit 
de vote: Allstine, Buffalo Valley, 
Bourassa, Farville, Great West, 
Liberator, Mayville, Reims, loda 
Lake, Souris Valley et Troy. 

Décès 

Mme Gaudet est décédée le 
22 mars à l'hôpital St-Joseph. On 
donnera des détails la semaine 
prochaine, 

Visiteurs 


M. et Mme Régis Bert, de Pen- 
ticton, C.-B., ont visité durant 
trois semaines leur famille à Nep- 
tune et Radville, Leur fils, Paul, 
de Winnipeg, a profité de l'occa- 
sion pour venir saluer ses parents 
avant de partir pour les provin- 
ces de l'Est, 


Contre-plaqués et 
Panneaux-lambris 


Nous vendons et exhibons plus 
de 100 voriétés de pannoaux- 
lambris et de contre-plaqués de 
toutes les parties du monde 


* Quincaillerie pour constructeurs 
Matériaux de construction 
Approvisionnement pour brico- 
leur 
Peinture ‘’Conadian Pittsburgh" 
Huile suédoise 
Matériaux pour coffre de cèdre 
Pattes pliantes pour table de 
banquet 


Venez et voyez notre étalage et 
proeurez-vous notre littérature 
gratuite, 

Spéclal de la semaine 
…— Contre-plaqués en acajou — 
4x 8° — $4.75 


Plywood House Ltd. 


561, 2u avenue Nord, 
Saskatoon, Sask. 


| 


l'abbé A. Ouellet, curé, pour son 
encouragement 
Avis 

L'heure d'amateurs organise 
par les dames de la Ligue des 
Femmes Catholiques de la parois- 
des St»-Martyrs-Canadiens, au- 
ra lieu le vendredi 29 mars à 8 


| h. dans la salle de la Coopérative, 


Si vous désirez y participer veuil- 
lez avertir Mme Irène Labelle 
ou Mme Rosaire Turcotte, le plus 
tôt possible, Les prix seront de 
$15, #10 et $5 

Malades 

Prompt rétablissement aux ma- 
lades de la paroisse, Mme Joseph 
Leclerc et MM, Louis Bruyr et 
Louis Simonot. 

Naissances 

Michèle-Alice, fille de M. et 
Mme Laurent-Joseph Dorvel, 

Kathleen-May-Bernadette, fille 
de M. et Mme Bernard Godin. 

Denis-Joseph, fils de M. 
Mme Daniel Cuellette. 

Grégoire-Philippe, fils de M. et 
Mme Pierre Larocque, 

Francis-Neil, fils de M, et Mme 
Paul Turcotte, 

Va-et-vient 

Mme E, Sabourin, de St-Boni- 
face, a passé deux semaines avec 
ses fille et gendre, M. et Mme 
R. M. Connelly, et leur famille, 

Mme Régis Liogier est en visite 
chez ses file et gendre, M, et 
Mme John Zyla, et leurs filles, de 
Calgary. 

M. Léonard Béchard, de Sed- 
ley, visitait M. et Mme Raymond 
Marcotie, lors du congrès des Mu- 
nicipalités rurales, qui avait lieu 
à Saskatoon, 

M. Philippe Marcotte, de Prin- 
ce-Albert, et M. et Mme Jacques 
Maréchal et leurs enfants, Jean- 
nette et Terry, de Domremy, visi- 
taient M. Adélard Marcotte à 
l'occasion de son 96e anniversaire 
de naissance, dimanche dernier, 

M. et Mme Adélard Ouellette 
ont passé l'hiver dans l’Arizona, 

M. R. M. Connelly est parti, 
par avion, à Ottawa pour un 
voyage d'affaires pour le dépar- 
tement des affaires indiennes. 


et 


Saint-Front 


88e anniversaire 

Le lundi 4 mars, MM. et Mmes 
Martial et Gérald Dufauilt et Ar- 
mand Moyen ont fait une visite- 
surprise à leur grand-père, M. 
Oscar Caillier, à l’occasion de ses 
88 ans. Ses trois fils, Charles, Al- 
phonse et Edouard, étaient aussi 
de la fête, Malgré son âge avan- 
cé, M. Caillier est en bonne santé 
et aime la visite de ses petits-en- 
fants. Il demeure chez son fils, 
Charles, 

Bienvenue 

L'un des dévoués pasteurs et 
curés de la paroisse, le R. P, A. 
Robveille, P.S.M., de 1936 à 1944, 
s'est retiré de ses. fonctions com- 
me curé de Périgord et demeure 
à St-Brieux avec le R. P, J, Ri- 
vard, P.S.M. Il est âgé de 78 ans. 

Assemblée de la Caisse 

L'assemblée annuelle de la 
Caisse populaire avait lieu le ven- 
dredi soir 22 mars dans la salle 
du curling, sous l'habile direction 
de M. Lucien Richard. Vingt- 
cinq membres assistaient. Après 
la lecture des comptes rendus par 
le gérant, M. André Le Strat, les 
résidents des trois comités firent 
eurs rapports, Puis vint l'élection 
des directeurs, qui furent tous ré- 
élus. M. J. Baril fut aussi réélu 
au comité de surveillance, Quel- 
ques modifications furent appor- 
tées aux règlements des emprunts 
et au taux des dividendes payés 
sur les parts. A la fin de l'assem- 
blée, les dames présentes servi- 
rent un bon goûter et tous s'en 
régalèrent, 

Le curling 

Une autre assemblée eut lieu le 
mercredi 20 mars, au sujet du 
curling, sous la présidence de M. 
L.-J, Plamondon. Le secrétaire, 
M. J. Baril, &it la lecture des 
comptes et il fait plaisir de voir 
qu'il né reste qu'une petite som- 
me à payer sur la grosse dette, 
grâce à la bonne volonté et la co- 
opération de la plupart des mem- 
bres qui ont sacrifié beaucoup de 
lèeur temps. Le petit nombre pré- 
sent à l'assemblée ne permit pas 
de faire l'élection du comité. 

Durant la semaine du bonspiel 
au début de ce mois, M. et Mme 
Dominique Rocher, de St-Brieux, 
ont passé quelques jours chez les 
familles Montes et Bertoncini, 
eurs parents. Ils ont pris part au 
bonspiel, formant une équipe 
avec leurs frères et beaux-frères, 
Clément et Joseph Montes, rem- 
portant le 2e prix de la première 
compétition. 

C'est avec plaisir que la plu- 
art des fermiers voient diminuer 
la neige dans les champs, mais il 
en est autrement pour les ama- 


| teurs du curling, car les deux gla- 


ces ne peuvent résister à la cha- 
leur. 1 faudra donc dire “A l'an 
prochain" aux agréables soirées 
de curling. 


Cadillac 
Va-et-vient 

M. et Mme Paul-Emlle Lacasse, 
accompagnes de. Mme Æphrem 
Bouffard, ont visité M. et Mme 
Ernest Douville, d? Vulvan, Alta, 
la semaine dernière. 

M. l'abbé (4. Laprise, curé, s'est 
rendu à Regina pour une réunion 
de prêtres, au début de la semai- 


ne dernière. 

Mme Jos. Dumeésnil, de Lace 
Pelletier, a passé une semaine 
chez ss parents, M. et Mme E. 


Fourny, 


Willow-Bunch 


Assemblée 

Le vendredi après-midi 8 mars 
eut lieu l'assemblée annuelle du 
magasin Coopératif de Willow- 
Bunch, avec une bonne assistan- 
ce. M. Jos. Bellefleur, président, 
présenta les orateurs, M. G. Mo- 
rin, représentant de district de 
la F.CL., et M, C. Hellier, délé- 
gué de la F.C.L., de Coronach, qui 
donna un très intéressant rap- 
pe du congrès annuel tenu à 
Saskatoon. 

M. R. Fradette, nouveau gé- 
rant, ainsi que M. A. Dahiman 
présentèrent chacun leur rapport, 
MM. Paul-Emile Piché, Francis 
Therrien et Léo Campbell furent 
choisis nouveaux directeurs rem- 
po MM. Charles Mathieu, 
Léo Fitzpatrick et Lucien Perras. 
M. Laurent Deblois fut nommé 
nouveau “ecrétaire, 

Deux prix d'entrée, paniers de 
provisions d'une valeur de $20 et 
$15, furent gagnés par M. R. Pro- 
vost et Léo Campbell. 

Un café et des beignes furent 


servis, 
Cà et là 

M. le Dr et Mme Louis Piché 
et leur ‘ils, de Shaunavon, sont 
venus visiter leurs parents, M. et 
Mme Albert Martin, récemment. 

MM. Marcel Ingrand et Char- 
les Mathieu sont allés à Ottawa, 
où ils suivront un cours de dé- 
fense civile de deux semaines, 

M. l'abbé Adrien Cnabot, curé, 
et sa mère, Mme A. Chabot, sont 
allés à Regina, le 19 mars, et sont 
revenus le 20 mars au soir, M. 
l'abbé Chabot prit part à des 
journées d'étude tandis que sa 
mère visita ses enfants de cette 
localité, 

Lors du carnaval sur glace qui 
eut lieu à Willow-Bunch le di- 
manche 10 mars, Mlle Denise Du- 
charme fut choisie reine du car- 
naval, Les deux autres concur- 
rentes étaient Miles Louise Vezi- 
na et Ida Boisvert, de Willow- 
Bunch. Toutes trois étaient vêtues 
de toilettes rose pâle, Il y eut 
masquarade en deux groupes: 
grades 1 à 4 et grades 5 à 8, Il y 
eut également des courses par les 
élèves de l’école publique. Féli- 
citations et merci à tous. 

Du 22 au 25 mars, une retraite 
fut prêchée par le R. P, Albert 
Fournier, O.M.I, du collège de 
Gravelbourg, aux garçons de l'é- 
cole secondaire, Félicitations aux 
quelque dix garçons qui sacri- 
fièrent leurs loisirs pour suivre 
cette retraite, 

M, et Mme B. KR. Klevgoard 
(Rachel) et leur famille, de Scout 
Lake, sont venus visiter M. et 
Mme Dollard Piché, le dimanche 
24 mars, Rachel est la soeur de 
Mme Dollard Piché, 


Ferland 


Malades 


M. Roméo Morin est hospitali- 
sé à Gravelbourg à la suite d'une 
opération. Ses parents, M. et Mme 
Paul Morin lui rendirent visite, 
ainsi qu'à Mme Roméo Morin, 
qui était également hospitalisée. 
Prompt rétablissement à ces ma- 
lades, 

M. et Mme Conrad Piché, de 
Gravelbourg, visitaient la famille 
Aimé Fournier, en fin de se- 
maine, 

MM. et Mmes Georges Lacasse 
et Gérard Desharnais se ren- 
daient à Val Marie assister aux 
funérailles de M. Fidèle Nadeau, 

M. et Mme Henri Larose, de 
Calgary, visitaient les familles 
Rosaire Chabot et Adrien Larose. 

M. et Mme Lucien Beaudoin et 
leurs enfants ont rendu visite à 
Mme Hamel et sa famille, à 
Frenchville, à l’occasion de l’an- 
niversaire de naissance et des 
Pangailes de Mile Henriette Ha- 
mel. 

M. et Mme Alfred Fauchon, de 
Gravelbourg, accompagnés de M. 
et Mme Luke Zandstra (Marie- 
Claire Fauchon), de Calgary, vi- 
sitèrent quelques parents et amis, 
la semaine dernière. 

M. Joseph Couture se rendait 
à Regina pour y subir des exa- 
mens médicaux. 

M. et Mme Paul Ducharme, de 
Glentworth, M. et Mme Antoine 
Dorais et Mlle Henriette Hamel, 
de Gravelbourg, visitaient la fa- 
mille Lucien Beaudoin. 

M. et Mme Viateur Chabot, de 
Regina, et M. Edmond Chabot vi- 
sitaient leurs parents, en fin de 
semaine, 

M. et Mme Antonio Chabot al- 
lèrent à Moose Jaw dimanche 
dernier visiter leur fille, Edith, 
qui esi institutrice dans cette 
ville. 


Film 
Le film “The Men of Boys’ 
Town’ fut présenté à la salle des 
Chevalirs de Colomb et fut très 
apprécié par tous. Merci aux res- 
ponsables. 


privilège . . . 


Non, vous ne pouvez pos “voir” un privilège — mais il est là. Le privilège 
et la chance de développer un idéal de coopération. La satistection de 
travailler avec votre voisin à l'établissement d'unc organisation efficace 
pour servir VOS besoins. En vous joignant à votre association coopérative 
et en patronnant votre coopérative selon vos possibilités — vous secondez 
le développement de ce grand mouvement et vous aidez à le bonne 
marche de VOTRE PROPRE ‘‘attaire'’. Les coopératives étobhssent wn 


système économique solide. 


Jouissez des bénéfices qu'offre la coopérative! 


LA LIBERTE 


de ballon-panier, On les voit sur la photo recevoir des mains du Commissaire prov 


Du T, R, P. Recteur au plus 


$ 


une des démentaires on 


passant par tous 
Mathieu de Gravelbourg, on s’est réjoui le 16 mars dernier du fait qu'un grou 


lés amis du Collège 

| À L parmi les meilleurs 

étudiants ait remporté pour la quatrième année consécutive les honneurs du € se 2e provincial 
n 


cial les écussons, 


emblèmes de la suprématie dans ce domaine; suprématie qu'ils doivent à 3 heures de récréation bien 
régulièrement employées chaque semaine ce qui représente moins d'une sur dix des heures de loisir 
des étudiants, (in reconnait de gauche à droite: Wayne Savard (23), Réal Forest, capitaine (25), André 


Pinel (30). (Photo M. Charest, O.M.I.) 


Debden 


Incendie 


Le dimanche 17 mars, M, et 
Mme André Durette furent é- 
prouvés par un incendie qui dé- 
truisit complètement leur mai- 
son. M. Durette demeure sur une 
ferme à cinq milles du village, 
mais répondant à l'appel télépho- 
nique, plusieurs hommes se ren- 
dirent sur les lieux et réussirent à 
sauver tout le ménage, 

Visiteurs 

M. et Mme André Pouliot ont 
eu la-visite de M. et Mme Yvan 
St-Pierre et de leurs deux en- 
fants, : 

M. et Mme Emilien Cyr ont eu 
la visite de leur fils, Maurice, de 
Montréal. 

Caisse populaire 


L'assemblée annuelle de Ja 
Caisse populaire de Debden eut 
lieu dernièrement, à la salle du 
club sportif. Soixante-quinze 
membres sont venus prendre con- 
naissance du progrès de leur Cais- 
se, L'actif enregistre une aug- 
mentation d'au-delà de $38,000, 
A la fin de décembre 1962, la 
Caisse avait un actif de $319,249, 

Durant l'année, 200 prêts pour 
un total de $150,588 ont été con- 
sentis aux membres. Depuis son 
organisation, la Caisse populaire 
de Debden a consenti des em- 
prunts à ses membres pour un to- 
tal de plus d’un million de dol- 
lars, M, Théodore Préfontaine, 
de Saskatoon, était l’orateur invi- 
té et il nous parla sur les bénéfi- 
ces de l'assurance offerte par la 
Caisse à ses membres, 

Baptêmes 

Le 24 février: Doris-Adèle-Ma- 
rie, fille de M. et Mme Jean Du- 
ret, née le 14 février. Parrain et 
marraine, M. et Mme Ubald Cou- 
ture, grands-parents de l'enfant, 

Le 3 mars: Joanne-Marie, fille 
de M. et Mme Claude Francoeur, 
née le 21 février. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Edgar Cyr, on- 
cle et tante de l'enfant, 


Prud'homme 


Va-et-vient 


M. et Mme Guy Bandet passè- 
rent la fin de semaine chez M. et 
Mme Ovide Pelletier, de Duck 
Lake, 

M. et Mme Jos. Poilièvre pas- 
sèrent quelques jours à Moose 
Jaw. 

M. l'abbé P. Carrier, curé, pas- 
sa quelques jours à Regina pour 
affaires, 

Plusieurs religieuses des Filles 
de la Providence ont assisté aux 
funéräilles de la Rév. Sr St-Char- 
les, à St-Louis. 

Grand festival 

Le vendredi 8 mars eut lieu à 
la salle paroissiale le festival de 
la chanson et le concours de dic- 
tion. Les participants étaient de 
Prud'’homme et de Vonda. Le 
maitre de cérémonies, M. Adrien 
Loiselle, commença la soirée et 
le programme se déroula assez 
rapidement. Entre quelques nu- 
méros du programme, la foule 
chanta des chansons en groupe. 

Les gagnantes du concours de 
la chanson reçurent des coupes 
comme prix, Les gagnants furent: 
solo, Mlle Lorraine Loiselle (prix 
donné par M. François Nor- 
mand): duos, Mlles Carmelle et 
Aline Bandet (prix donné par M. 
Gilles Ringuette); chorales, la 
chorale paroissiale (prix donné 
par le cercle paroissial de l’A.C. 
FC 

Les gagnantes du concours de 
diction sont: grades 11 et 12, Mlie 
Diane Rioux, prix de livres don- 
nés par M. l'abbé P. Carrier; gra- 
des 9 et 10, Mile Yvette Lepage, 
coupe donnée par l'AFCIS; gra- 
des 5 à 8, Mile Célia Fedora, 
du papier à lettres donné par la 
Rév. Mère supérieure, 
| Sincères remerciements aux 
juges, M. l'abbé G. Lachance et 
M. Guy Blondeau, qui jugèrent 
le concours de la chanson, et à 
| MM. Fernand Denis et Gilles Rin- 
guette, qui ont jugé le concours 
de diction. 

Les heureuses gagnantes parti- 
ciperont au festival qui aura lieu 
à Prince-Albert. Bonne chance, 

Deux reines 
19 mars eut lieu à l’école 
pt e soirée organisée par 
les grades supérieurs. La soirée 
commenta par le couronnement 
| de Les deux candidates, 
| Miles Sylvia Mateyshen et Carol 
|Bilinski s'engagèrent dans un 
concours de vente de billets. Le 
rs se termina par une éga- 
de points, Ainsi l'école a deux 


Le 


10: 


ique u 


a reine 


| La soirée continua avec 
in bingo et divers autres activi- 
te 
Sinceres remerciements aux 


marchands de Prud'homme et 
aux compagnies qui ont donné les 
prix pour le bingo, ainsi qu'à tous 
les èlèves qui ont travaillé pour 
faire de la soirée un succès, Les 
profits de la soirée permettront 
un voyage culturel à Regina, 

+ La soirée se termina par un dé- 
licieux goûter. 

Çà et là 

Il y aura une retraite paroissia- 
le du dimanche 31 mars au 7 
avril. Bienvenue à tous. 

Prompt rétablissement à Mmes 
Napoléon Hounjet et Wilfrid Le- 
page, patientes à l'hôpital Uni- 
versité, 

Baptèmes 

Le 3 mars: Linda, fille de M, et 
Mme Emile Florizone, Parrain et 
marraine, M, et Mme Lionel Flo- 
rizone, 

Le 24 mars: Yvonne-Thérèse, 
fille de M. et Mme Jos. Hounjet, 
Parrain et marraine, M. et Mme 
René Proulx, 


Prince-Albert 


Partie de cartes et bingo 

Décidément, les gens de la pa- 
roisse de White Star sont fort en- 
couragés puisque leur deuxième 
partie de cartes et bingo, le 17 
mars, a réuni le même nombre de 
personnes que la première, ’dont 
un bon nombre venu de Prince- 
Albert. 

Voici les noms des gagnants: 
aux cartes, Mmes Thérèse John- 
son, de Prince-Albert, ler prix 
pour dames (96 points), Blanche 
Delhommeau, de White Star, 2e 
(91), consolation, M. Paluk, de 
White Star (61); prix pour hom- 
mes, Ernest Csada, de Prince-Al- 
bert (92), 2e, Denis LaBonne, de 
Prince-Albert (91), consolation, 
TR Sarrazin, de White Star 

Au bingo, les gagnants furent 
Mmes L. Loubert, Marie Brindon 
et Jos. Tanguay, de Prince-Al- 
bert, Mlle Annie Paluk, Mmes 
Laurier Massey et L, Viola et M. 
Marshall Brandolino, de White 
Star, , 

Le prix d'entrée échut à Mme 
L. Viola, de White. Star, 

M. F, La Haye était maitre de 
cérémonies, Un copieux goûter 
fut servi par les dames et demoi- 
selles, 

La date de la prochaine partie 
ne fut pas déterminée; veuillez 
consulter votre journal La Liber- 
té et le Patriote. 

Activités de la L.F.C, 


Le R. P, D. Ehman, CSsR,., a 
commencé la prédication d'une 
retraite paroissiale, le 24 mars. 
La première semaine sera pré- 
chée aux dames et demoiselles, et 
la seconde aux hommes, mariés 
et célibataires. 

La présidente de la Ligue des 
Femmes Catholiques, Mme J, 
Grave, déclare qu'on a entrepris 
les travaux préparatoires en vue 
du congrès diocésain à Prince-Al- 
bert, qui aura lieu les 28 et 29 
mai prochains, La branche St. 
Mark en assumera la charge, 

Mme J, Shanko fut élue prési- 
dente du comité des élections. On 
prie les membres d'assister à leur 
réunion annuelle en avril, alors 
que les nouveaux officiers seront 
installés. 

La branche générale de ja Li- 
gue des Femmes Catholiques a 
tenu son assemblée mensuelle 
récemment dans l’auditorium de 
la cathédrale du Sacré-Coeur, 
sous la présidence de Mme M. 
McDonald. L'assemblée s'ouvrit 
par l'hymne “To Our Lady Of 
Good Counsel”, Certains mem- 
bres recueilleront des fonds pour 
la lutte contre le cancer, le 3 
avril, et d’autres le feront pour 
les émissions Radio Sacré-Coeur. 

Mme Melsaac donna un bref 
rapport sur les travaux accomplis 
par les Indiens et les Métis dans 
leur atelier, et remercia les mem- 
bres qui-les ont aidés. 

Toutes celles qui désirent par- 
ticiper à la retraite à l’Académie 
de la Présentation de Marie, du 
18 au 18 avril inclusivement, de- 
vront faire leur demande le plus 
tôt possible. $ 

Mgr J.-A. Boucher présenta 
aux membres un bref récit de son 
voyage. Les tâches furent assi- 
gnées pour le mois courant 

Mme M. 
l'orateur invité, M. l'abbé L. 
| Cloutier, professeur au collège 
Notre-Dame et desservant de la 
petite paroisse du nord de la ville, 
| Le conférencier parla du club ca- 

| tholique qu'il a organisé à cet en- 


Moquin (35), Clande Léost (44), Denis Billo (22), Paul Chabot (31), Roger Huel (21), Paul Heppelle 
(15), Gordon Bihun (45) et Lou 


McDonald présenta | 
{l'abbé Leclerc, 


| droit et dont le programme con- | 


siste en des classes de catéchis- 
me, des jeux, un goûter et du 
| chant. Il est aidé dans cette oeu- 
| vre par Miles Yvette Michaud et 
Adèle Sat o.mm 

La réunion se termina par l'ac- 


nier 


te de consécration et la bénédic- 
tion du directeur spirituel, Mgr 
Boucher, La prochaine assemblée 
aura lieu le 2 avril et la commu- 
nion en groupe le 7 avril, 


*, 
. Gravelbourg 
Décès 

Le mardi 26 février est décédé 
à sa résidence M. Donat Legault, 
âgé de 67 ans. 

M. Legault est venu s'établir à 
Gravelbourg en 1910 et jouissait 
de l'estime de tous ceux qui l'ont 
connu. En 1926 il épousa à LaFlè- 
che Mlle Ludovine Morin, de St- 
Vallier, Québec. 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, trois fils, Gé- 
rald et Théodore, de Gravelbourg, 
et Léonard, d'Ottawa; cinq filles, 
Jeannette. (Mme John Szabo), de 
Calgary, Alta, Lilliane (Mme 
Marcel LeBlanc), de San Fran- 
cisco, Cal., Germaine et Blanche 
(Mme Benoît Pariseau), de Gra- 
velbourg, et Laurette, de Smit- 
ters, C.-B. 

Le service funèbre fut chanté 
en la cathédrale de Gravelbourg 
le jeudi 28 février à 10 h. am, 
par M. l'abbé Dominique Dugas, 
curé, assisté de MM. les abbés 
Georges Laprise, curé de Cadil- 
lac, et Alfred Bouchard, vicaire, 
comme diacre et sous-diacre. 

Les porteurs étaient MM. A- 
drien Bourgeois, Léo Piché, Pier- 
re Bouvier, Jean Gauthier, Rol- 
land Pinsonneault et Paul Bon- 
neau, Les porteurs honoraires fu- 
rent MM. Lionel LeBlanc, Pierre 
Huel, Paul Marchand, Fortunat 
Gosselin, Charles Deaust et D.-D. 
Piché. L'inhumation eut lieu au 
cimetière paroissial, 

Autre décès 

Le samedi 9 mars, M. Antonio 
Morissette, autrefois de Gravel- 
bourg, est décédé à l’âge de 49 
ans, à Drummondville, Qué. àa- 
près une courte maladie, Il épou- 
sait en 1941 à Gravelbourg, Mile 
Marie-Ange Lizée, fille de M, An- 
tonio Lizée et de feu Mme Lizée, 
de Victoriaville, Qué. autrefois 
de Gravelbourg, 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, quatre fils, 
Gilles, stationné à Clinton, Ont. 
Jean-Guy, Luc et Denis, tous à la 
maison; son père, M. Pantaléon 
Morissette, de Gravelbourg; deux 
frères, Marius, de Beamsville, 
Ont., et Fernand, de Vancouver, 
C.-B; quatre soeurs, Gertrude 
(Mme Frank Collins), d'Hamil- 
ton, Ont., Berthe (Mme Henri 
Lemyre), Marguerite et Madelei- 
ne, tous de Gravelbourg. 


. . 
Saint-Louis 
Déces 
Le vendredi 8 mars s’éteignait 
paisiblement à l'hôpital de la Ste- 
Famille de Prince-Albert, la Rév. 
Mère Charles-de-Blois, F.d.1.P., à 

l'âge de 79 ans et 10 mois. 

Mère Charles-de-Blois (Marie- 
Josèphe Henry) naquit à Plou- 
bazlanec, dans les Côtes-du-Nord, 
le 25 mai 1883. Elle eut une en- 
fance pieuse et sereine près de 
parents très chrétiens. Après a- 
voir enseigné plusieurs années 
dans les écoles libres de Breta- 
gne, elle sollicita son entrée au 
noviciat des Filles de la Provi- 
dence de St-Brieuc. Elle prononça 
ses voeux en 1913 et cette même 
année elle vint se dévouer au Ca- 
nada. 

C'était une âme vaillante et in- 
trépide qui ne craignait pas sa 
peine. Elle compléta ses études 
dans la langue anglaise, puis elle 
fit la classe dans différents cen- 
tres où les Filles de la Providen- 
ce sont établies: à Domremy, Pru- 
d'homme, St-Louis, Vonda, St- 
Front, St-Brieux. Elle était aussi 
bien connue en Alberta, car elle 
fut supérieure du couvent de Vè- 
greville de 1938 à 1950 après y 
avoir enseigné de 1915 à 1917. 

Depuis juillet 1962, Mère Char- 
les-de-Blois résidait à St-Louis. 
C'est là que la maladie vint la 
terrasser le 4 mars au soir. Elle 
fut immédiatement transportée à 
l'hôpital de Prince-Albert, mais 
la science humaine ne pouvait 
plus l'aider car Dieu réclamait sa 
fidèle épouse, 

Les funérailles eurent lieu à 
St-Louis le lundi 11 mars. M. 
curé, chanta le 
service funèbre, assisté de MM, 
les abbés Runka, curé de Péri- 
gord, et L. Lemay, vicaire à St- 
Louis, comme diacre et sous-dia- 
cre, Une foule nombreuse y assis- 
ta, témoignant sa sympathie 


| aux Filles de la Providence et son 


admiration pour la défunte dont 
la vie entière a été une prière 
continuelle et un acte de dévoue- 
ment inlassable pour la cause de 
Dieu et des âmes, 


Val Marie 
Çù et là 
M. Jules Pinel et Milles Thérè- 


M. et Mme G,. Macauley (Hen- 
riette Lebel), de Stirling, Alta, et 
M. et Mme Art. Clarkson (Marie. 
Claire Lebel), de Penticton, C.-B. 
visitent leurs parents. 

MM. et Mmes Jos. Leblanc 
(Anna Denniel) et Robert Arse- 
nault (Marie Denniel) sont allés 
à Ponteix dimanche dernier ren- 
dre visite à MM. et Mmes M. Ker- 
viche (Corentine Denniel) et Wil- 
frid Douville (Yvonne Denniel), 

M. Alex. Schmidt a été hospi- 
talisé à la suite d'un accident sur- 
venu en soignant sès animaux, 


e 
Sintaluta 
Déces 

Les parents et amis de M. Al- 
pen Pitre, de la paroisse de 

olseley, ont été bien attristés 
en apprenant sa mort subite sur- 
venue le 6 mars, sur sa ferme au 
sud-ouest de Wolseley, Plusieurs 
familles de cousins et amis de 
Sintaluta se rendirent à Wolseley 
le 9 mars pour assister aux funé- 
railles qui eurent lieu dans l'égli- 
se Ste-Anne remplie d'une nom- 
breuse assistance. 

M. Alphonse Pitre est natif de 
Sintaluta, où il demeura avec ses 
ps jusqu'à leur départ pour 

olseley, C'était un fervent ca- 
tholique, très estimé dans son en- 
tourage, Sa mort cause de pro- 
fonds regrets à sa famille, ses pa- 
rents et amis, à 

Les amis de Sintaluta offrent 
leurs sincères condoléances à son 
épouse, à ses enfants et petits-en- 
fanis, frères et soeurs, 


Ça et la 
Les Dames de l'Autel de la pa- 


Ponteix 


Deces 

M. Fidèle Nadeau est décé 
subitement à sa résidence, à V 
Marie, le 11 mars au matin, 
l'âge de 48 ans 

e service funèbre eut li 
dans l'église de la Nativité € 
Val Marie, le 14 mars 

M. Nadeau est né à Val Mari 
Il épousa Mie Céona Bonnevillt 
de Ponteix, en 1943. 

Le défunt laisse dans le deu 
son épouse; une fille, Hélèr 
(Mme René Sincennes); un fils 
Armand; un petit-fils; un frère 
Noël, tous de Val Marie; deux 
oncles, MM. Arthur et Ovide Na 
deau, de Val Marie, 

Les parents et amis de Ponteix 
qui se sont rendus à la résidence 
et au service funèbre furent MM. 
et Mmes Armand Privé, Alcide 
Desharnais et Fernand Bonnevil- 
le et leurs familles, Mme Marie. 
Anne Cyrenne et sa famille, la 
Rév. Sr St-François, M, Henri 
Bonneville, MM. et Mmes Isidore, 
Raymond, Eugène, Alcide et 
Edouard Bonneville, Lionel Ther 
rien, Fernand Cyrenne, Arthur 
et Elphège Privé, Léo Roberge, 
Roberge, P, Brisson et Rodolphe 
Bonneville, MM. Roger, Omer et 
Marcel Cyrenne, Georges, Alcide, 
Omer et Edgar Privé, Eugène et 
Emilien Houde, ainsi que MM. et 
Mmes Gérard Desharnais et A- 
drien Larose, de Ferland 


Sincères condoléances aux fu- 
milles Nadeau 
Çà et là 
M. et Mme Arthur Stringer, 


Mlle Germaine Stringer et Mme 
C. Dixon ont accompagné leur 
père, M. Henri Stringer, à l'hôpi 
lal des Soeurs Grises de Regina, 
le 16 mars 

M. Philippe Brisson est patient 
à l'hôpital des Soeurs Grises de 
Regina. Le 24 mars, M. Jean 
Stringer, accompagné de Mme P, 
Bisson, allait voir son père à l'hô- 
pital de Regina, et Mme Brisson 
se rendait auprès de son époux, 
qui devait subir une intervention 
chirurgicale le 25 mars, 

MM. Edouard Bonneville « 


roisse Ste-Hélène ont eu un grand | Antoine Giroux, ainsi que Mme 


succès au bonspiel du ler mars. 
Les recettes ont été très belles et 
sont réservées pour l'achat d'une 
fournaise, 

M. Hercule Robert est allé à 
Regina pour passer la fin de se- 
maine avec sa famille. 

M. et Mme Paul Français et 
Mme Harold Rack sont allés à 
Regina pour affaires, 

M. et Mme Léon Fortin et leur 
fils, de Peace River, Alta, sont 
venus en fin de semaine visiter 
leurs parents et amis. 

M. et Mme Fred Dolter ont eu 
la visite de leurs soeur et beau- 
frère, M. et Mme À. Bonneville, 
de Wolseley. 

Mme Emile Souchotte et sa 
fille, Lucie, M. et Mme Pierre 
L.B. sont venus assister à la mes- 
se dans la paroisse, le vendredi 22 
mars, et ont visité M, et Mme 
Marcel Français. 


Lac Pelletier 


Va-et-vient 

MM. et Mmes Georges Pellerin 
et Irvin Studer, MM. Denis Pelle- 
rin et Davilla Tessier se rendaient 
à Shaunavon pour affaires, le 20 
mars, 

M. Irvin Studer, accompagné 
de son épouse, est allé donner 
des conférences dans le district 
de Gull Lake et Maple Creek, Ils 
partaient le 21 mars dernier, 

M. et Mme Georges Pellerin se 
rendaient à Val Marie pour cher- 
cher leur fille, Mariette, MM. De- 
nis Pellerin et Orviile Pelletier et 
Mlle Carmen Pellerin la recondui- 
saient le 25 mars. 

M. Armand Pelletier, de Swift 
Current, est venu visiter ses pa- 
rents à Lac Pelletier, le 17 mars. 

M. et Mme Jos. Dumesnil se 
rendaient à Ponteix le 22 mars 
pour chercher leur fille, Géraldi- 
ne, au couvent Notre-Dame de 
Ponteix. 

M. et Mme Jos. Dumesnil et 
leur famille se rendaient à Cadil- 
lac pour visiter M. et Mme Emile 
Fourny. 

Baptèmes 

Les paroissiens sont heureux 
d'apprendre que M, et Mme An- 
dré Bouvier, de Gravelbourg, sont 
les heureux parents d’une fille 
née à l'hôpital St-Joseph de Gra- 
velbourg. Mme Bouvier vint pas- 
ser quelque temps chez sa mère, 
Mme Jos. Monette, et sa soeur, 
Mile Irène Monette, à Lac Pelle- 
tier, Le baptême de la fillette eut 
lieu le 17 mars. M. et Mme Ed- 
gar Spence étaient parrain et 
marraine, L'enfant portera les 
noms de Marie-Simone, 


Malades 

On apprend avec regfet que 
M. et .Mme. Albert Létourneau 
sont tous deux hospitalisés. 

Le petit Roby Braaten, de Ne- 
ville, est aussi patient à l'hôpital, 

Prompt rétablissement à ces 
malades, 


Arthur Desharnais, ont assisté au 
congrès des commissaires d'ére- 
les, à Saskatoon. 

M, et Mme M, Koven (Marie 
Claire Liboiron) sont les heureux 
parents d'une fille née le 13 mars. 

M. et Mme Alcide Dumont sont 
revenus d’un séjour de plus de 
deux mois dans la province de 
Québec. 

M. et Mme Alfred Thibault 
sont revenus d'un voyage de quel- 
ques semaines à Vancouver et 
Victoria; ils ont assisté au servi. 
ce funèbre du Dr Léon Beau- 
doing, à Maillardville, 


Les écoles 


en Ouganda 


KAMPALA Dans un mé- 
moire adressé à la Commission de 
l'Education, l'Association des En- 
seignants catholiques de l'Ougan- 
da, a répondu à l'allégation sui- 
vant laquelle les écoles confes- 
sionnelles semaient des divisions 
entre les citoyens, 

Certes, dit le document, on do 
déplorer que les chrétiens soient 
divisés entre eux, mais on ne 
peut avancer que la cause de cet- 
te division réside dans les écoles 
confessionnelles. Si les élèves des 
différentes dénominations se trou- 
vaient réunis dans une école uni- 
que, ils en sortiraient indifférents 
à l'égard de toute religion, Le ré- 
sultat serait donc la disparition 
de la religion elle-même et non 
pas la suppression des différences 
existant entre les confessions. 

Lire la Bible ou faire une de- 
mi-heure d'instruction religieuse, 
poursuit le mémoire, n'est pas la 
religion. Il faut bien se rappeler 
que celle-ci doit constituer une 
part importante de la vie à l’éco 
le, en influencer l'atmosphère si 
l'on veut qu'elle contribue vrai- 
ment à former de bons citoyens, 

En conclusion, dit M. H, Ba- 
koza, qui, en qualité de secrétaire 
général de l'Association des En- 
seignants catholiques, a signé le 
document, nous ne voyons aucune 
objection à recevoir dans nos éco- 
les des enfants appartenant à 
d'autres confessions que la nôtre, 
mais nous proclamons bien haut 
le droit des parents à envoyer 
leurs enfants dans l’école de leur 
choix. 

Rappelons qu'en Ouganda les 
écoles primaires catholiques ac 
cueillent 263,854 enfants et jes 
écoles anglicanes (Church of 
Uganda) 218,931, donc un total 
de 482,785 élèves dans les écoles 
chrétiennes contre 36,885 fré- 
quentant les autres écoles, ce qui 
représente une proportion de 92.5 
pour cent pour les écoles chré- 
tiennes, D'autre part, à la fin de 
1962, on dénombrait 7, 059 en 
seignants catholiques et 1,558 
écoles catholiques subventionnées 
par le gouvernement 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél.: WHitehall 2-3452 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


AVOINE — 


se et Pauline Pinel, de Moose 
Jaw, étaient en visite chez leurs 
parents. 

M. et Mme Michel Dumont et 
leurs trois enfants, de Prince-Al- 
bert, étaient en visite chez leurs 
frères et beaux-frères, Laurent 
et André Dumont. 


Lundi 


Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
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St-Bonifoce, le 29 mors |9ge 9 
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” L'ACFC vous parle 
Le Comité permanent de l'enseignement 


Plusieurs ins et parents ont de andé à diverses reprises, 
de leur dire ce qu'é de Ce é de ! seigneme EE 
de répondre à Les Gers q le présen! message vous est présente 

Nature | 

Læs 11 bres d é sont au rm e de hull, y compris le | 
nu les visiteurs des école A ter le secrétaire 
qui est d'office le chef d rétaria chnisies par |! 
l'Exécutif de l'AC.FC. parmi ceux expér de l'ensei- 
gnement. De fait, la plupart sont des mbres de 'AF CLS 7 
un moment ou l'autre, des officier de s0 Exec: itit 

Le Comité fut fondé vers 1932, Comn e secrétariat était à! 
Vonda, c'est dans ce même district que le Cour ut formé, 11 devait | 
y démeurer vendant de nombreuses années. L'idée dominante dan! 
de faciliter les voyages et de diminuer les dépenses 

Les membres nommés enommés après chaque congrés, 
c'est-à-dire à tous les deux à “est ainsi qu'un personnel à “À 
près nouveau fut chois en 1953. Les représentants venaient de Belle: | 
garde, Gravelbourg, Willow-Bunch et Ponteix. L'A.C.F.C. demanda | 
alors aux nouveaux élus de faire la du programme. Actuel- | 
lement, le Comité se recr F les es suivants: Prince-Albert, | 
Bellegarde, n ravelbours St-Denis \ommme, Meyronné et St- | 
Front. L'A.F.C.LS. envoie deux représentants | 

Les réunions ont ord rement lieu à Saskatoon. Sauf dans le 
cas de Bellegarde, les distances sont simplifiées par le fait de deux 
groupements qui peuvent voyage » manière à réduire les dépenses 
au MAMaAmUn 1 

Rôle 

Le Comité a sans dire, relève de l'Exécutif. C'est l'Associa- 
on qui a voulu l'enseignement du français et qui s'est occupée de 
l'organiser. L sme qu'elle s'est choisi doit lui être soumis, 

Le Comité )1n à peu près tout ce qui touche à l'en- 
seignement, Il tier llem deux réunions par année, soit à | 
l'automne et au pri Des réunions de quelques membres plus | 
rapprochés les uns autres peuvent avoir lieu occasionnellement 
dans le but d'accomplir certains travaux que le Comité lui-même 
leur confie 

De quoi s'agit-il au juste” Deux mots résument à peu vrès tout: 
programme el examens. À chaque année certains manuels doivent 
être changés soit parce qu'ils ne sont pas imprimés, soit parce qu'ils 
ne conviennent plus. On souhaite en outre que tout le programme | 
soit entièrement révisé à tous les huit ou dix ans. Les examens occu- 
pent une bonne part du temps. Il s'agit de les préparer avec soin 
comme il importe de prévenir les examens supplémentaires à l'au- | 
tomne, Une at \ particu ière est donnée aux cas spéciaux et aux 
diverses propositior 1u suggestions qui sont reçues | 

Le travail du Comité, tout comme celui du Secrétariat, se pro- | 
longe par diverses ramifications: essai de nouveaux manüels dans | 


certaines classes, correction des 


examens assumée par des personnes | 
de bonne volonté, 


correction des examens aux grades 11 et 12 au 


Secrétariat, travaux confiés à tel ou tel groupe 
IL importe de tenir compte de certains facteurs qui rendent diffi- | 
cile le travail du Comité et paralyse quelque peu ses désirs. Nous | 


connaissons tous le problème de finance qui empêche les réunions de 
se tenir aussi souvent qu'il le faudrait. Disons en passant que tous les | 
membres travaillent gratuitement et parfois paient en tout ou en 
partie leurs frais de voyages 

Nous ne pouvons oublier le facteur temps. Les réunions ont lieu 
en fin de semaine, Même en travaillant pratiquement jour et nuit, il | 
faut bien que chacun retourne chez soi pour l'enseignement du lundi. 
Les travaux qui se poursuivent au cours de l’année sont eux-mêmes 
conditionnés par le temps dont chacun peut disposer. 

C'est par la compréhension, la collaboration et l'esprit de sacri- | 
fice que le travail a pu s'accomplir et donner des résultats, dans l'en- | 
semble, satisfaisants, Certains souhaiteraient peut-être y donner plus | 
d'éclat, opérer sur une base d'affaire plus rationnelle. I1 n'en reste | 

as moins vrai que Je passé prouve la réussite de la méthode employée | 
Jusqu' aujourd'hui 

Il se peut que des secours plus appropriés surgissent un jour, 
Mais il restera toujours vrai que nous apprécierons toujours davan- 
tage ce qui nous aura plus coûté 

Benoit PARIS, O.M., visiteur des écoles 
et directeur de l'enséignement du français. 


+ SR nr 
| 
| 


Il 


. . E 
Jackfish Titanic 
. Çà et là Çà et là 
Lot Aurèle Arcand en how! On souhaite un prompt ré 
. _ edge te ds blissement à Mme Maxime Fiol- 


on 
u leau qui fut hospitalisée à Ros- 


La petite Vickey, qui demeure |; à , 
VS AVES 2 | thern pour une intervention chi- 
hez M mile eureux, & 1 ÿ 
chez Mme Emile L'Heureu a rurgicale, 


été transportée d'urgence à l'hô- 
pital, 

M, Armand Blanchette al- | 
lé en voyage en Floride visiter 
ses fils et bru, M. et Mme Ray- 
mond | Blanchette, 


Arborfield 


Assemblée de la L.F,C, 

Seize membres de la Ligue des 
Femmes Catholiques ainsi que le 
directeur, M. l'abbé M. Van den 
Akker, étaient présents à la der- | _— Soie 
nière assemblée du conseil de la 
paroisse Ste-Lucie. Mme Houle, | Duck Lalos 
présidente, dirigea la réunion. 

Mme Venn, membre du minis- | Cabane à sucre 
tère local du commerce, expliqua | j 
es fonctions d'une Chambre de | Cette année nous répéterons la 
Commerce. ! belle expérience de l'an passé qui 

Une vente de ren fut un magnifique succès: celle de 
les revenus iront aux fonds de à “Cabane à Sucre”, 


Mlle Agathe Mercereau est de 
retour dans sa famille après a- 
voir travaillé à Saskatoon pen- 
dant quelque temps, 


est 


M. et Mme Auguste Mercereau 
et leur famille, de Meacham, é- 
taient en visite chez M. et Mme 
Laurent Delisle, dernièrement, 
| Mile Jacqueline 
Saskatoon, est 
dernière fin de 
Laraine, 


Ledoux, del 
venue passer la 
semaine dans sa 


pätisseries, 


| 
patinoire locale, aura lieu pros | Plukieurs d'entre vous ont pu 
chainement. J | constater sur place ce que nous 

Des membres furent choisis | avions réalisé avec cette organi- 
pour l'élection de l'exécutif 1963- | sation. Le Camp Notre-Dame des 
64. 1 NE ARE | Victoires est chose faite . et 

A l'occasion de l'anniversaire [ainsi notre population française | 
de naissance de M. l'abbé 1 | du diocèse de Prince-Albert a son 
den Akker, un bouquet spirituel | bropre village étudiant pour la 
ui fut présente . | formatign de sa jeunesse par le 
eee du mois d'avi ! SC |truchement de l'Action Catholi- 
endra une semaine pius tôt à d 


cause de la Semaine Sainte, 


Nous avons un magnifique ter- 
rain de 33 acres, plus une cuisi- 


ne-réfectoir inc lets 
Dr E.-J. Gaudet  |ncréfectoire, cinq Chalets pour 
|campeurs, une pour les diri- 
DENTISTE | geant(e)s, une très grande salle, 
un chalet pour les aumôniers, en- 
Chembre 210 Mitchell Block  |fin ün chalet pour Son Exc, Mgr 

lle rue est , Morin 

Prince-Albert Saskatchewan Notre programme d'avenir se- 
Téléphone: 763-7815 | rait d'avoir notre propre chapelle 


7 {afin d'assurer la présence conti- 
|nuelle de Jésus Hostie pendant 
t t ] rée ( ar y 
Hall toute la durée des camps. Il y a 
Cuelenaere & : aménagement des terrains, em- 
AVOCATS ET NOTAIRES | bellissement, entretien, etc, 
Toronto-Dominion Bank Building | 


3 


3 


J, M. Cuelenaere, QC ous voyez combien de choses 
TRS pan il reste à faire pour que votre 

R. N. Hall. Q | e à faire 
camp soit le plus beau possible, 


Téléphone: ROger 37-7441 


plus agréable, enfin pour que 


Prince-Albert, Sask. | le village étudiant soit pour vous 
TR RE |et vos amis l'endroit idéal pour y 
NT trouver la paix, la joie de vivre 
Dalziel's |votre vie d'étudiant 100 pour 

Le Salon Funéraire de Prince-Albert | cent 

Troncport per’ embulence | Voilà en quelques mots nos rai- 
sons de maintenir cette coutume | 
DAVID L. DALZIEL | commencée l’an passé “La Caba- | 
jne à Sucre”. C'est pourquoi l’on 
l.: RO 3-3065 25, lle rue Est }s'est tr un 


programme sem- 


à sm nr alt de l'an passé, Ex- 
$ le te que nous avons ac- 
Lamontagne & Schmit rtaine expérience que 
BA. BC, LLB, BA. LL. ns à profit. D'abord 
À one nous avons plus de temps pour 
vocats — Notaires [nous y préparer et ainsi vous as- 
Bureau: tél: RO 3-9691 |surer une meilleure organisation 
Résidence: tél.: RO 3-6969 | dans la distribution de tire d'éra- 
140 Mitchell Block Prince-Albert | a ses 
1] La LU 
A TE jé | s gr ande de sirop, un 
Diu vaste 
Mockonsie ces, 1} 
améliorée 
Salon funéraire de Prince-Aibert 
Trensport par ambulance des danses de i 


des danses car- 


Arrangements % , 
en anglais où en français |rees ou quadr ile, Nous avons dé- | 0 
W. T, BEATON )à dans plusieurs de nos paroisses | 


H-R. BOUCHER, H-J. PAULHUS | des s. Nous au- 
134, Ve rue Est Tél.: 763-8488 | 
1 on parie français 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 


Exomer: de 
rue Est. Prince-Albert. Sask. 
EDIFPICE MITCHELL 


Téléphone: RO 3-7744 


o vue 


ls, lle 


| sent voir facilement ses parties cons- 


| une partis du personnel de l'entre- 
| prise Bussière et Fils: 
| droite, MM. René Grisé, Ronald Perry, 


I nb Li 47 | février, sont: présidente, Mme M. 
| mars un showe "articles de | Wolbaum: vice-présidente, Mme | 
maison fu les Da- |G. de Laforest; secrétaire, Mme | 
mes e Ste veu? de | J. Braconni 5 trésorière, Mme 
Mme Lucien Wil ault; conseilières, Mines | 
Mme Prosper Perrieux étai le, E. Gatin, W.| 
‘ Pelletier et R. Lan- | 
| 
| 


L 


Le ramasse-pierres de Rosaire Bus. 
sière et Fils, de Vonda, Sask., à été 
montré ou grand public lors de l'ex- 
position du Collège de Génie agricole 
de l'Université de Saskatchewan, au 
mois de janvier dernier, Il est montré 
de façon à ce que les visiteurs puis- 


tituantes. Mis en mouvement, il ra- 
masse les pierres qu'on place devant 
lui, Cette démonstration suscita un 
très grand intérêt, 


On voit dans la photo à droite 
de gauche à 


Jean Matsalla, Laurent Bussière, fils 
Ide M. Rosaire Bussière, et Zénon 
| Pelletier, N' apparaissent pas dans la 
photo: M, Rosaire Bussière, l'inven- 
teur du romasse-pierres amélioré, son 
outre fils, Raymond, et Mme Ronald 
| Perry, secrétaire et fille de l'inven- 
teur, 


VONDA -— M. Rosaire Bussiè- 
re et ses fils, Laurent et Ray- 
mond, qui exploitent avec succès 
une des plus grandes fermes de 
la région, viennent de mettre au 
point une machine agricole des- 
tinée à rendre les plus grands ser- 
vices aux fermiers de l'Ouest. Il 
s'agit d'un ramasse-pierres, 

On sait que le ramassage des | 
pierres, chaque année, est un tra- 
Vail éreintant, Pourtant, pour 
prolonger l'usage des machines 
agricoles modernes, rapides mais 
coûteuses, il est devenu absolu- 
ment nécessaire d'enlever des 
champs ces pierres innombrables, | sème pour leur propre usage. 
petites et grosses, dont la terre | Ces trois ramasse-pierres fi- 
semble avoir une réserve inépui- | rent de si bon travail et suscitè- 


l'hiver de 1959 et fabriquèrent 
leur premier ramasse-pierres, Ils 
s'en servirént l'été suivant et 
s'employèrent à corriger les dé- 
fauts qu'ils ne manquèrent pas de 
constater, comme ils en avaient 
répéré bien d'autres d’ailleurs 
chez les machines alors en usage, 

Ils poursuivirent leur travail 
d'expérimentation et, durant l'hi- 
ver de 1961, ils fabriquèrent trois 
machines vraiment améliorées. Ils 
vendirent la première à un fer- 
mier de Dropmore, au Manitoba, 
la deuxième à un fermier de Léo- 
ville, Sask., et gardèrent la troi- 


sable et qui montent continuelle- | ;ent tant d'intérêt dans les ré- 
ment à la surface avec une ré-|gjons où elles étaient utilisées 
gularité digne d'une meilleure | Que jes Bussière décidèrent d'en 
cause, entreprendre la fabrication sur 


Mis en face du problème d'une 
main-d'oeuvre à la fois fort coû- 
teuse et difficile à trouver, M. 
Bussière et ses fils se dirent que 
pourtant il devait y avoir moyen 
de trouver ou d'inventer une ma- 
chine capable de faire ce travail 
sans esquinter son homme, 

Is se mirent à"la tâche durant 


Bellegarde 


Baptème 

Le 10 mars: Garry-Joseph, fils 
d'Omer Sylvestre et de Mildred | 
Bradley, né le 24 février, Parrain 
et marraine, M. et Mme Daniel 
Gerein, remplacés par M; et Mme 
Lucien Douvin. 

Ça et la 

La semaine du 10 au 17 mars | 
étant la Semaine des Vocations, 
une série de conférences furent 
données aux élèves de l’école. M. 
l'abbé P, Finnin, curé de Cantal, 
parla, lundi, sur la vocation des 
bons chrétiens; mardi, M. l'abbé 
M. George, curé de Storthoaks, 
sur le mariage; mercredi, M. l’ab- 
bé L. Savoie, curé de Bellegarde, 
encore sur le mariage, et jeudi, M. 
l'abbé E. Toupin, curé de Red- 
vers, sur le sacerdoce, 

Le jeudi soir 7 mars avait lieu 
à la salle paroissiale l'assemblée 
annuelle de la Caisse populaire, 

Le 6 mars, le comité s'est réuni 
pour la réorganisation de Foyer- | 


une base commerciale, 

Il est intéressant de noter qu'un 
article sur le ramasse-pierres Bus- 
sière paru dans Je ‘“‘Star-Phoenix” 
de Saskatoon en juillet 1962, fut 
reproduit avec photos dans les 
publications financières de l'Est 
aussi bien que dans les journaux 
agricoles de l'Ouest. Si bien que 
de nombreux agriculteurs des 
Prairies se rendirent à la ferme 
Bussière pour voir de leurs yeux 
cette petite merveille, Un fermier 
se rendit même à Vonda par 
avion et vint atterrir dans un 


Regina 


(Paroisse St-Jean-Baptiste) 
Souper aux fèves 

Merci à tous ceux et celles qui 
ont aidé à faire un succès du 
souper aux fèves paroissial, le 15 
mars dernier, Le succès de ce 
souper est dû à la coopération de 
tous, paroissiens, bienfaiteurs et | 
amis de la paroisse et en particu- | 
lier aux Dames de l’Autel. Merct 
à tous ces bienfaiteurs qui ont| 
contribué d'une façon ou d'une 
autre à cette réussite. 


Partie de cartes 
Les gagnants lors de la partie 
de cartes du 10 mars furent: au 
| bridge, hommes, ler prix, Ri- 
chard Bärré; consolation, Félix 
Quevillon; dames, ler prix, Mme 


Ecole. La première assemblée eut | Fern Edwards; consolation, Mme 
lieu le 22 mars. | Joseph Gi rardin, Au whist: hom- 

Des conférences du Comité de | mes, ler prix, M. E. Bélanger; 
rétablissement rural furent don- | consolation, M. Hervé Thibeault; | 


nées à la salle paroissiale les mer- 
credi et jeudi 13 et 14 mars. Les 


dames, ler prix, Mme F, Robil- 
lard; consolation, Mme P. Hava- 


orateurs étaient Mme M. McMath, | lez; prix d'entrée, M. Matt Woi- 
du Département de l'éducation | baum 

des adultes, de Regina, M. Cor- Merci à tous ceux et celles qui | 
mier, du Département de la ci- | ont aidé à faire un succès de cette | 
toyenneté, d'Edmonton, M 2. | soirée 

fontairie, du Département de la | : 
coopérative, de Saskatoon, et M. | Les Dames de l'Autel +2 
Champagne, de l'Office National | Les personnes qui composent le | 
du Film. Il y eut conférences, | nouveau comité exécutif des Da- 
films et di scussions générales sur | mes de l'Autel, d'après les résul- 
plusieurs problèmes ruraux. l'élection annuelle du 24 


|tats de 
| 


de Redvers. 
André Brisbois, | 
é quelques | 


nte à l'hôpital 
MM. Jean et 
de 


Bienvenue 
Bienvenue à M 
land Lefebvre, 


e: Mme Roi- 
qui doivent venir 


demeurer dans la paroisse, { 
Le Cercle Moliere 
Je Plusieurs ont sté à la pré 
le st rer pieces en un 
$s e L atiaire 
MM. ei } s C et “Edouard 
et Ar le Cercle Mo- 
Gau s a salle de 
don, derni êt 1 
M 
Wifr 1 
| grès à Saskat con. 


lofferts par le coliège St. 
| More en 1963-64 


À LIBERTE ET LE PATRIOTE 


M. Rosaire Bussière et fils ont lancé 
une prospère industrie à Vonda, Sask. 


champ voisin. Plusieurs d’entre 
eux donnèrent leur commande 
sur le champ (c'est le cas de le 
dire) et firent des dépôts pour 
s'assurer livraison ultérieure des 
ramasse-pierres, 

L'intérêt général porté par le 
monde agricole à leur invention 
poussa les Bussière à accélérer la 
mise en oeuvre de leurs projets, 
On fait les démarches pour obte- 
nir les brevets usuels, M. Bussiè- 
re se rend dans l'Est pour s’assu- 
rer un approvisionnement adé- 
quat des aciers, coussinets, fontes, 
parties de toutes sortes, etc., né- 
cessaires, On décide de fabriquer 
les ramasse-pierres dans un 
grand hangar de 40’ x 70’ cons- 
truit quelques années plus tôt, On 
y met un plancher en ciment, on 
boise les murs, on installe fené- 
tres, électricité, chauffage, etc. 
On fait l'achat des machines re- 
quises, y compris celui d’une 
presse hydraulique de 100 tonnes 
faite par M. Rosaire Bussière lui- 
même. 


M, Bussière et Fils sont main- 
tenant engagés à fond dans la fa- | 
brication des ramasse-pierres 
‘“Rockomatic'” et les sortent pré- 


sentement au rythme de deux par 
semaine. Mais on projette d’accé- 
lérer les choses prochainement 
par l'emploi d'une seconde équipe 
d'ouvriers, afin de pouvoir rem- 
plir les commandes déjà reçues 


et celles qui viendront au cours 
de la belle saison. On vise à fa- 
briquer 100 machines cette an- 
née. 

Toutes nos félicitations à M. 
Rosaire Bussière et à ses fils, 
Leurs talents, leur énergie et leur 
courage ont su mettre sur pied 


une petite industrie qui offre de 
grandes possibilités pour leur ré- 
| gion. Leur esprit inventif n'a pas 
dit son dernier mot. Tous 
sont à we + jeunes. Déjà ils 
gent à d’autres améHoratic , 
apporter aux machines agricoles 
en usage dans l'Ouest. Qui vivra 


trois 


| verra, 


Au Collège 


St. Thomas More 


ge 


Deux ront 


Thomas 


nouveaux cours 


Anglais M225: La littérature 
du 17e siècle par M. Dominic 
Baker-Smith, M.A. + 

Philosophie M295: La nature 
et la EDnAImAIEe de la réalité 
| matérielle, par le R P. Thomas 


Stokes, C.S.B. DPh. 


La description de ces cours se 
trouve dans le calendrier 1963- 
64 de l'Université de la Saskat- 
chewan. 


Si vous êtes LAS 
TOUT LE TEMPS 


De temps en temps, tout le monde se 
sent épuisé et souffre peut-être de mal 
de dos. Probablement rien de grave, 
simplement un trouble passager causé 
par une irritation des voies urinaires ou 
un malaise de la vessie. C'est le moment 
de prendre des Pilules Dodd's pour Les 
Reins. Les Dodd's aident à stimuler les 
reins pour remédier à cet état causant 
souvent mal de dos et sensation de 
fatigue, Vous vous sentez mieux 

dormez mieux —travaillez meux. Âche- 
tez des Pilules Dodd's pour les Reins 
maintenant, Recherchez la boite bleue 
avec bande rouge à tous | 
de produits pharmaceutiques 
pouvez vous fer aux Dedd's. 


es comptoirs 
Vous 
«cr 


TRIBUNE LIBRE 


| Debden, Sask 
M. le directeur, 

Nous vivrons notre vie cana- 
dienne-française intégralement à 
condition de la comprendre, de la 
vouloir et de la vouloir tous en- 

semble sous le signe de l'unité 

En premier lieu i faut com- 
prendre comme suit: j'ai le de- 
| voir sacré de demeurer catholi- 
|que, j'ai encore le devoir sacré 
| d'être un loyal Canadien, j'ai en- 
fin le devoir sacré de rester Fran- 
Çais dans mon esprit, dans mon 
coeur, dans ma culture, dans ma | 
vie, J'ai le devoir sacré d'être à la 
| fois catholique, Canadien et Fran- 
çais et si j abdique devant cette 
obligation que ma conscience 
d'homme et de chrétien ne peut 
pas ne pas me révéler lorsque je 
suis sincère devant moi-même et 
devant la vie, je me trahis, je 
trahis l'Eglise, je trahis mon | 
pays et je trahis le groupe, dont 
[o suis issu et qui m'a tout donné, 

t ce raisonnement que je fais 
pour moi-même, tous doivent le 
faire pour leur propre compte, 
Ainsi l'exige inexorablement la 
vérité qui vient de Dieu et à la- 
quelle personne ne saurait échap- 
per. | 

Il faudrait comprendre et vou- 
loir tous ensemble pour pouvoir 
réaliser dans l'harmonie toutes les 
initiatives que chacun doit pren- 
dre dans le milieu et dans la vo- 
cation où la Divine Providence 
l'appelle à vivre. 

De cette façon et en nous ser- 
vant de la langue française entre 
nous partout et en toute occasion, 
privérnent ou publiquement, dans 
toute la mesure possible, nous vi- 
vrons notre propre vie dans nos 
familles, nos paroisses, nos asso- 
ciations. 

Aussi ayons-nous ce sens de la 
communauté fraternelle chez les 
Canadiens français de nos provin- 
ces, apte à promouvoir chez nous 
un progrès véritable de vie fran- 
çaise? | 

Hélas! je crains bien que non 
et que c'est la raison, avec l'i- 
gnorance ce tout ce que nous 
sommes, de tout2s les apathies, les 
indifférences, les hostilités que 
rencontrent ceux d'entre les Ca- 
nadiens français qui s'efforcent 
d'organiser leur vie et d'orienter 
leurs actions collectives dans le 
sens du maintien et même de l'é- 
panouissement de la vie française, 


Et il faut aussi avoir le sens du 
temps et de l'éternité pour bien 
orienter notre vie canadienne- 
française, C'est par les civilisa- 
tions, les cultures que nous allons 
vers l'éternité et c'est justement 
à cause des résonnances et impli- 
cations éternelles de la vie de 
l'homme dans le temps, qu'il de- 
vient suprêmement important de 
faire évoluer la vie d'un groupe 
dans la direction de son ultime 
destiné; car ce sera de cette vie 
canadienne-française que Dieu se 
sera servi pour projeter beaucoup 
d’entre nous en pleine éternité de 
lumière sans ombre et de joie 
| sans fin, 

En nous proposant Jean- ar 
tiste comme patron des Catholi- 
ques français de l'Amérique, l'on 
peut se demander si ce n'est pas 
ce que l'Eglise a voulu au fond 
nous rappeler de manière déci- 
sive, 

Donc, sous l'égide de saint 
Jean-Baptiste, soyez de ceux qui 
évoluent avec sagesse et droiture 
le long des routes que la Provi- 
dence de Dieu vous demande de 


suivre, 
M. E. DURETTE. 


La Journée de l'A.C.F.C. 


DOLLARD 
$10.00: M, l'abbé A. Guénette, 
5.00: Robert Desautels, Henri 
Goulet, Edouard Goulet, Léon 
Crévolin, Evariste Roy. 


3.00: Raymond Bellard, 
2.00: Evariste Aeck, Albert 
Goulet, 
Total: 842,00 
LL L2 LJ 
LISIEUX 
Contribution globales: $82.00, 
L] . L Î 
RADVILLE | 
Contribution globale: $67,17. 
ST-BRIEUX | 
{ Contribution globale: (2e ver-| 
sement): $150.00, 
Ts . | 
FRENCHVILLE | 
Contribution globale: alt 
L LA * 
MAKWA 
Contribution globale: S$40,00, 


BUTTE-ST-PIERRE | 
| Contribution ‘ globale: 521,00. | 


St-Hubert 


Réunion des Dames d’Autel 


La dernière réunion des Dames 
d'Autel eut lieu le 19 mars à l'é- 
cole avec 12 membres présents. 
La secrétaire donna lecture des 
minutes de la dernière réunion te- 
nue le 8 janvier, puis le rapport 
du travail accompli le 5 février 
fut lu. Quinze membres s'assem- 
blèrent pour préparer et distri- 
buer du travail de couture pour 
| l'été. La couverture que les dames 
ont piquée fut remise à Mmè 
Hayden, de Whitewood, pour être 
envoyée à la Croix-Rouge. 
| La soirée sociale et de bingo 
|ayant dû être remise à cause de 
|la mauvaise température aura 
lieu le 5 avril. 

La prochaine réunlon, étant 
| aussi l'assemblée annuelle, sera 
| tenue le 30 avril à l'école, 

M. l'abbé L. L'Heureux dit 
| quelques mots sur la discipline de 
| l'Eglise et tourna un disque sur 
| les vérités enseignées par l'Eglise, 

Le prix d'entrée fut gagné par 
| Mme R. Istace, Le goûter fut pré- 
| paré et servi par Mmes M. Bou- 
| tin et R. Istace, 

Çà et là 

MM. Alex. Boutin et Emile Ga- 
tin ont accepté de nouveau d’être 
les responsables de la campagne 
pour la Croix-Rouge. 

Quelques-uns des visiteurs ve- 
nus pendant l'absence prolongée 
de la correspondante furent MM. 
et Mmes Ernest Gatin et O. Brü- 
lé et leurs enfants, Mme L, Lemi- 
re et son fils, Alcide, tous de Re- 
gina, M. et Mme G. Brülé, de Le- 
bret, et M. J, Boutin, de Swift | 
| Current, l 
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Collège St. Thomas More 


L'UNIVERSITE DE LA SASKATCHEWAN 


Dirige par les Pères Basiliens 


BUT 


Comme toutes les institutions simila 
St. Thomas More a pour but de développer 
de ses élèves par la culture des lettres, des arts et des 
sciences, de former leur coeur, 
conscience par les habitudes de la vertu, et, entin, de 
leur inspirer le goût pour une véritable piété et une vie 
chrétienne exemplaire 


! 112 
, 10 Ê Q lège 


l'intelligence 


leur caractère et leur 


Le cours dure trois années et conduit au bacca- 
lauréat ès arts de l'Université de la Saskatchewan. 


Pour renseignements complets, on est prié de s'adresser au 


Secrétaire, Collège St, Thomas More, Saskatoon, Sask. 


. . | die fut présentée concernant ‘La 
V ictoire vie religieuse” et ‘Le mariage”, 
Festival de la bonne chanson Baptèmes 


Le 10 mars avait lieu à la salle! Le 10 février: Jean-Paul-J 
un festival paroissial de la bonne | seph, fille de Léo Beaulac et de 
chanson, La soirée comprenait 12 | Marie-Rose Duret, né le 29 jan 
numéros: le chant “ nsemble'” | vier, Parrain et marraine, M, et 


par la chorale; ‘La neige”, par | Mme Guy Tremblay. 

les grades 2 à 6; ‘Chante à la! Le 3 mars: Gaétan-Jules-Jo 
| joie”, par la chorale: “Voguez'”’, | seph, fils de Jean-Louis Bilodeau 
par les grades 5 à 10: ‘Je vou- |et de Marguerite Duret, né le 21 
drais'', par le groupe d'enfants de | février, Parrain et marraine, M. 
choeur: “Oui, j'ai rêvé”, par la let Mme Raymond ‘Beaulac, 
chorale * ‘Plus 5 joie”, par les ee ee ee 
grades 2 à 6; ‘A la porte du pa 

radis”, saynète par tous les nc Storthoaks 
fants de choeur; ‘Santa Lucia”, | À 

par les grades 5 à 10; “En com- Çà et là 

mun”, par la chorale; présenta- | M, et Mme Noël Audeite et 
tion du film ‘“Louis-Joseph Papi- | leur bébé, de St Boniface, Man. 


neau'”, et encore la chorale ‘Al. 
lons les amis”, 

Les juges, Mme Marcel Léves- | 
que, MM. Léonce Duret et N, Pel- 
letier choisirent les deux chants 
gagnants qui feront partie du fes- 


sont en visite shez leurs parents, 
M et Mme Henri Blérot, 

| M. et Mme Earl Peters, de Win- 
|nipeg, Man,, étaient de passage 
dans la paroisse, 


tival de Debden, le dimanche |. M: Paul Bérard est revenu de 
après-midi 23 mars. | Grande-Prairie, Alta, où il a tra 
vaillé au cours de l'hiver avec des 

Çà et là chercheurs d'huile, 


Mme Armand Gareau, de St- 
Isidore de Bellevue, a passé deux 
semaines chez ses fille et gendre, 
M. et Mme Denis Lajeunesse, 


Mme Ludger Préfontaine a | 
sg huit jours à l'hôpital de la 
te-Famille de Prince-Albert, 

M. et Mme Jean Gaudet et 
leurs enfants, Nicole et Sylvain, 
de St-Isidore de Bellevue, sont 
venus visiter la famille Gilles 
Tremblay, le dimanche 10 mars. 
Mme Tremblay et ses enfants 
sont retournés avec eux pour 
quelques jours. 

M. Louis Préfontaine et M, et 
Mme V, Detillieux, de Domremy, 
ont fait une courte visite chez M. 
et Mme Léo Préfontaine. 

M. Charles Lévesque a visité 
ses frère et belle-soeur, M. et 
Mme Marcel Lévesque, 

MM. Norman et Denis Poirier 
sont allés visiter leurs parents à 
Cold Lake, Alta, en fin de se- 
maine, Mille Annette Doré et MM. 
Marcel et Luc Doré les accompa- 
gnaient, 

Mme Jos. Hudon, de Zenon 
Park, est actuellement en visite 
chez ses fille et gendre, M, et 
Mme Léonce Duret, et leur fa- 
mille, 

Mme Willie Duret est allée 
visiter sa soeur, Mme Achille 
Grenier, à Marcelin, 

MM. Léo Beaulac et Ludger 


Sincères condoléances à M, et 
Mme Wilfrid Chicoine pour la 
perte de leur fille décédée quel- 
ques heures après sa naissance, 

Le jeune Onil Wolensky a subi 
une intervention chirurgicale à 
l'hôpital général de Regina; il est 
en bonne voie de guérison, 

M. Henri Blérot, Mme Lucien 
Dauvin, Michel Chicoine et le 
bébé de M. et Mme Aimé Dumai- 
ne ont fait un séjour à l'hôpital 
de Redvers, 

Le vendredi mars eut lieu 
le carnaval annuel des écoliers et 
des plus jeunes organisé par les 
dames de la Ligue des Femmes 
Catholiques, A cause de la tem- 
pérature trop élevée, tout ce qui 
avait été prévu à l'horaire n'a 
pas eut lieu, 11 y eut tout de mé- 
me un peu de patinage et une 
joute de gouret entre les Juniors 
de Bellegarde et ceux de Storth- 
oaks. Les joueurs de Bellegarde 
remportèrent la joute, 

Mile Jeannette Carrière fut 
élue reine du carnaval, et ses 
princesses furent Milles Sharon 
Capon et Shirley Salut, 

Plusieurs enfants remportèrent 
des prix, soit pour les costumes 
les plus comiques, les plus jolis 
ou les plus originaux, 

Le prix d'entrée de 85 échoua 
à Elaine Rogg, fillette de M. Geor- 
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74 


Préfontaine ont assisté au congrès | ge Rogg 

des commissaires d'école à Sas- ER REP ACER LE 

katoon. On triomp phera des mauvaises 
À la dernière réunion de |habitudes plus aisément aujour- 


Foyer-Ecole, parmi différents su- 
jets discutés, une étude approfon- 


ge à 


LA] 


d'hui que demain. 
CONFUCGIUS, 


La Sauvegarde 


La plus ancienne Compagnie d'Assurance-Vie 
canodienne-française 


Siège Social: 152 est, rue Notre-Dame, Montréal. 


Actif: $ 55,315,640 
Assurance en vigueur: $270,000,000 


Payé aux assurés et bénéficiaires 
en 1961:$ 3,359,000 


Cest nous qui payons pour vous assurer 


Si vous avez 30 ans, vous déposez, chaque année %131,40 
à peine 36c par jour {le prix d'un paquet de cigarettes) 


Si vous vivez à 65 ans, vous aurez fait, 


en tout 35 dépôts de $131.40, soit use BTP TIQÙ 
Vous retirerexz en capital garanti .............. 35.000 
c'est-à-dire 5400 de plus que vous aurez 
déboursés avec, en plus les dividendes 

accumulés qui, sur la base actuelle, 

CONVIENT SN rires FA SP re DEN 52,710° 
Vous recevrez donc en tout ….…. TD 1 EU 

soit un bénéfice de PES OST MIT ERERT 53,111 


et vous aurez été protégé pour $5,000 gratuitement durant 35 ans. 


Pour à peine 76c par mois, vous pouvez faire ajouter à votre 
police les deux clauses d'invalidité et de double indemnité que tous 
nos agents se feront un plaisir de vous expliquer, 


NE TAHDEZ PAS! 
Demain il sera peut-être trop tard! 


“Les dividendes ne sont jamais garantis par aucune comprgnie 
Ceux que nous indiquons ici ont été calculés sur la base de 1961-62, 


Léne 2626262462; 


Voyez nos représentants 


MANITOBA 
Philippe-Arsène Perron Géront St-Eustache,. 
Ludovic-A.-J, Ferraton Agent spécial 581, Langevin, St-Bonitace 6, 
Edouard Lachance Agent spécial 208, Braemar, St-Bonitacs 6. 


Philippe Perron Agent St-Morbert. 
SASKATCHEWAN 

Hervé Leblanc Gérant Vonde. 

Zénon Lepage Agent spécial Vonda. 


menait es 


Poge 10 


à 133 


Publication 


Le benjamin de l'Ouest canadien 


A . 


Liberté et le Patriote, Ce ] bis quantenaire 


ondes qu'en jan\ 1961 M. La 
d'Educa it ce . ransme n np 
mers vagisser 
berté et le Patriote que M. Antoine 
ponsable de la Releve, convoquait 
iu pr : que bier 
I qui m'ani- 
maient: chac 


st Ju Vie 


cnans 


midi de février à juin de 


15 populaires 
l'an 1961 
nts de 
gneur reviendra’ 


qui ont égayé 1: 
Qui ne chant 


Paris”, “Les no 
En 


s vendredis aprés 


ncore: “La plume de ma 


“Sous les p 


es de 


Maria Chapdelaine’ 


1962 ce furent le 


el plus jeunes qui bénéficiérent d'un program 
me de chansons. Cett née, à la demande de plusieurs de mes mem- 
bres, on a commencé le ‘‘Palmar de la chansonnette française, Et 
cela Va continuer, bien sûr. Qui, la vie a ses beaux moments; quant 


à moi, il n'y a que des heures rc 
Voilà pour le passé, me direz-vous. Mais, Relève franco-mani- 


que nous proimets-tu pour l'avenir? 


bleues! 


tobaine, 

Oh! je pourrais 
fenbaker; je pourrais 
Pearson; je pourrais m'enflammer 
pas besoin de ces artifices 
respectent, Avec int 
et me fortifier. Et 
sympathiques. Que dis-je? Ils comptent sur moi 

Avec ma fine oreille, j'ai surpris, il y a quelques semaines, des 
enquêtes portant sur moi, 


muit s DeLies 


plier 


parier lor 


promesses comme M. Die 
et fortement comme M 
M. Caouette! Mais je n'ai 
Déjà beaucoup me connaissent et 


guement 
comme 
me 
érêt el 
les jeunes, l'avenir de notre r eux aussi me sont 


ace 


…— Lucie, que penses-tu de la Relève? 

Je trouve que c'est une bonne organisation. Si les étudiants | 
le veulent, elle leur aidera à apprécier la noblesse et la valeur de 
la langue français 

— Et toi, Claudette, aimes-tu la Relève? 


…— Certainement, je l'aime, car elle m'aide à mieux parler fran- 
çals 

— Lorraine, la Relève t'aide-t-elle en qui ique chose? 

— Qui, elle me fait valoir devant les Anglais et des gens d’autres 
nationalités! 


la Relève influence-t-elle ta 
— Evidemment, 
suggérées pa la 


cours dé 


Gabriel vie quotidienne? 


car je fais un effort pour utiliser les expres- 


sions Relève, à 


la maison, au jeu, en classe et au 
mes sortie 


Quand o 


donc point envie de mo 


se sent utile à quelqu'ur \ a le goût de vivre; je n'ai 


Et 
d'espoirs s'appuient sur moi? Tant qu’il 
y aura de fiers Canadiens français comme vous, chers compagnons, 


r, croyez-moi! 


me à disparaître quand tant 


| 


pourquoi songerais-je méê- | 


(: LA 
out 
du | 
1 e : 
Courrier | 
Le 211 1963 
( La Reléve 
1 presida 1y= 
Qq GavDr Dufau ar- | 
lie La Relève, (en p s de | 
deR Sc mestre | 
s ir à l'école par ile | 
Pré x-Sang) m'a dema lé | 
| q 1 
] d'a plus à- 
$ és tre 
entrent | it | 
n | 
\ lign gr ; 
A tu | a | 
é heureuse, dep la | 
mouvement | 
\ a, d 15 térnoigner | 
'uragen ” 
I Relève manitobaine, voyez- | 
i st un peu commi eo] 
ptif de l'Association d’'E- | 
| raison plus | 
ju ffisante pour croire à la! 
érilé à la de iens 
q l nl | 
Les hiffr démontrent vos| 
progri puisque de 1,600 mem- | 
res que vous étiez en 1961, vous | 
êtes passés à 2,400 en 1962 pour | 
épasser actuellement les 3,000: | 
nous en réjouissons avec | 
is, et vous en félicitons avec 
compliments | 
accomplissez sans aucun | 
doute un travail épatant. Il ne! 
faudrait pas cependant vous bom- 
bet rse devant ce succès nu- 
mérique, au point d'en oublier 
es règles que vous vous êtes | 
fixées. Il ne faudrait pas, par 
exemple (vous permettrez certai- 
nement à un ami de vous parler 


avec franchise et amitié) que cer- 
tains des vôtres ne pensent ‘“Re- 


lève” que lors de vos réunions, 
de vos activités; qu'iis s'effor- 
cent de mouler des phrases iné- 


dites uniquement en vue de con- 
cours oratoires, et qu'aussitôt sor- 
tis des sphères de “La Relève 
Française”, ils oublient leurs prin- 
cipes pour s’embourber dans “La 
Relève Anglaise’”’ 

Sans doute, il est difficile de 
corriger une habitude, de résister 
au courant de l'ambiance du mi- 


d à | lieu dans lequel on vit. 
espoir, les adultes me regardent grandir | 


Le mot ‘’Relève”, cependant, 
implique l’idée d'un effort ardu, 
qui demande du cran, de l’éner- 
gie et de la persévérance. 

Je sais, parce que je vous con- 
nais, que vous êtes de ces types 
qui savent lutter, qui savent vou- 
loir, qui savent ‘“‘Relever’”’ 

Ce mot que vous avez adopté, 


comme un drapeau, il signifie 
aussi que vous voulez reprendre 
le flambeau que vos aînés ont 


courageusement brandi dans l'a- 
rène où, depuis si longtemps, se 
poursuit une âpre lutte, dans la- 
quelle vous serez les combattants 
qui déciderez de la victoire, après 
avoir comblé les vides qui se se- 
ront produits dans les rangs. 
Vous avez pour cristalliser vos 
efforts, l’aide précieuse d'un édu- 
cateur compétent, d'un ami sin- 
cère de notre jeunesse: M. An- 
toine Gaborieau. Vous lui devez 
beaucoup et hous aussi lui de- 
vons une lourde dette de recon- 
naissance pour tout le dévoue- 


{ment qu'il apporte à votre mou- 


M. Gaborieau, soit dit sans of- 
| fenser son humilité, a su prou-| 
ver son attachement à la cause 


vement. Sachez-le-lui 
rendez-le fier de vous, 
vous dignes de lui 


prouver, 
rendez- 


canadienne-française, dont ils’est 


| fait l'apôtre auprès de vous. Nous 


je suis assurée de ma vitalité et de mon avenir, Aucun de vous, j'en | 
suis certaine, ne trahira la le ambition de nos pères qui fondèrent 
on 1916, l'Association d'Education pour la surviv des nôtres au 
Manitoba. Ils ont sauvé alors la cause de notre langue maternelle 
Ils nous remettent aujourd'hui le flambeau: à nous de le tenir bien | 
haut, bien clair, bien lumineux et de le transmettre aux générations 
qui viendront après nous, afin que vive à jamais dans notre province, 
la claire et belle langue des rois de France 


Jeannette DUFAULT 


Concours oratoire provincial 


Date: 16 avril 

Lieu: Académie St-Joseph, St-Boniface. 

Heure: 10h. am, 

Juges: (Les responsables divisionnaires sont priés 
de faire parvenir au Comité central le nom 
de leurs juges le plus tôt possible afin que 
nous communiquions avec ceux-ci.) 

Participants: Les lauréats divisionnaires des gra- 

des VIl et VIH. 


somnies convaincus que les con- 
victions qu'il a ainsi témoignées, 
lui mériteront des responsah 

plus grandes, à l'avenir, 
et auxquelles il sera en mesure 
de répondre, pour le plus grand 
bien de la jeunesse franco-mani- 
ton 


encori 


mes amis, nez bon 


française, 

Un ami sincère, 
René ROTTIERS, 
secrétaire généra 

Association d’'E ) 


aujourd'hu 
l'une des plus 
grandes forces 
sociales du 


ea 


monde. 


Les responsables de la Relève à l'Institut Collégial Provencher et à l'Académie St-Joseph de St- 
Boniface, en cooperation avec les autres élèves de ces instituts, ont organisé «n concert de variétés, Un 
programme des plus intéressants fut présenté les 15 et 16 mars au gymnase Notre-Dame à St-Boni- 
face devant de nombreux compagnons de classe, parents et amis de langue française, Les photos repre- 


sentant deux scenes de “La farce du pâté et de la tarte” nous laissent voir quelques comédiens 


Eau 


a 


che, Michel Koryluk et Owen Brophy; à droite, Jean-Marc Lemoine et Gérald Poitras, élèves de l'Ins- 


titut Collégial Provencher, 


ntinuez à porter:bien haut | 
le flambeau de notre belle langue | 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


Ces gentilles demoiselles, Marjolaine, Micheline et Louisette St- 
Pierre, élèves à l’Académie St-Joseph, interprètent une jolie chanson 
française à l'occasion du grand concert de variétés de la Reïève tenu 
les 15 et 16 mars derniers, L'une des trois soeurs, Micheline, est tres 
active au sein de la Relève manitobaine comme secrétaire provinciale, 


Entretien avec M. R. Vadeboncoeur 
de l'hôpital général St-Boniface 


Voici le texte d’un entretien de l'hôpital, il ne peut être dit que 


| deux élèves avec M. Roger Va- 
deboncoeur, directeur du person- 
nel à l'hôpital général St-Boni- 
face: 

Quel est l’un des plus grands 
problèmes qui se présentent, 
ici, à l'hôpital? 

Dans une institution de l'im- 
portance de celle de l'hôpital gé- 
néral St-Boniface, il est très dif- 
ficile de discerner parmi les nom- 
breux problèmes administratifs 
rencontrés lequel est le plus im- 
portant, Cependant, à l'époque 
actuelle, la planification inhérente 
de l'expansion en vue constitue, 
il va sans dire, le problème du 
moment, 


| Pourriez-vous nous donner 
des chiffres sur le pourcentage 
de Canadiens français que vous 
employez en proportion du 
nombre de non Canadiens fran- 
cais? 

Approximativement 50 pour 
cent du personnel actuel de l’hô- 
pital est Canadiens français. D'a- 
près notre expérience, ce pour- 
centage peut varier pour une pé- 
riode donnée, 


Est-ce que vous préférez em- 
baucher des Canadiens français 
bilingues? 

D'après le “Fair Employment 
Practice Act” extrait des statuts 
| du Manitoba, il est défendu à tout 
employeur de refuser de l'emploi 
à qui que ce soit à cause de sa 
| nationalité, à moins que ce refus 
| ne soit basé sur les qualifications 
| requises. 
| Quand les devoirs d'une posi- 

tion exigent qu'un employé parle 
[ou écrive le français dans l’ac- 
| complissement de son travail, il 
lest non seulement préférable, 
| mais nécessaire, d'embaucher une 
personne bilingue. Cependant, 
pour la plupart des positions dans 


| DINDAFE Er PAR 
| Vingt membres fidèles 
se sont réunis le 3 mars 


Voici la liste des membres présents 


à lo réunion des responsables des 
| divisions le 3 mors à l'institut Collé- 
| gial Provencher: 
| 
| Nom Division 

Gaëton Gosselin Rivière-Rouge 

Vivienne Moquin St-Boniface 

Norbert Philippe Rivière-Rouge 

Paulette Turenne Rivière-Rouge 

Caroline Desjardins  St-Boniface 

Claudette Girard Cheval-Blanc 

Jeanne Lachance Cheval-Blanc 
| François Parent Langevin 


Lorraine Dupasquier 
N.-A. Dupasquier 
Jeannine Jubinville 


La Montagne 
Lo Montagne 


La Montagne 


| le 


| ticulièrement 


le français constitue une vérita- 
ble qualification d'emploi. Dans 
de tels cas, la seule politique 
d'emploi justifiée est celle d'une 
qualification supérieure pour l'ob- 
tention de l'emploi. 

Quelle différence la nouvelle 
construction fera-t-elle à l'ho- 
pital? 

L'addition prévue de plus de 
400 lits constitue une augmen- 
tation d'environ 60 pour cent sur 
nombre actuel de lits. Cette 
accroissement exigera l’améliora- 
tion de nos services de laboratoi- 
re, radiologie, nutrition, buande- 
rie, etc. pour ne mentionner que 


ceux-ci, 


Il sera aussi nécessaire de re- 
viser nos systèmes, méthodes et 
procédés pour déterminer si ceux 
qui s'avéraient efficaces dans une 
institution de 650 lits rencontre- 
ront les objectifs fixés dans une 
institution de 1,070 lits. 

Le nombre de Canadiens 
français qualifiés dans les dif- 
férentes occupations est-il suf- 
fisant pour les besoins de l'ho- 
pital? 

Il y a une demande constante 
pour des employés qualifiés, par- 
pour les positions 
professionnelles, techniques et 
cléricales, Il n'est pas rare pour 
l'hôpital de rencontrer des diffi- 
cuités considérables à remplir ces 
positions où la connaissance du 
français est une qualification 
d'emploi. 


A votre point de vue, quelles 
sont les carrieres les plus mé- 
ritantes pour les jeunes garçons 
et filles (avec seulement une 
éducation secondaire, grade 
XII) de nos jours? 

Dans le champ hospitalier en 
particulier, un grand nombre de 
carrières intéressantes et rému- 
nératrices sont ouvertes aux jeu- 


nes gens qui désirent compléter | 


leur entrainement ultérieure a- 
près l’école secondaire. Les occu- 
pations suivantes méritent con- 
sidération, bien que !es qualifi- 
cations spécifiques de 
varient pour l'admission: techno- 
logiste de laboratoire, technicien- 
ne en radiologie, archiviste mé 

f 


dicale, infirmière diplômée, in 
mière auxiliaire licenciée 
mière certifiée en psy 


Toutes ces positions peuvent 
remplies par l'un ou l’autre 

De plus, il y a des ouvertur 
attrayantes dans la profession 
cléricale telles que secrétaires, 
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Isténographes et dactylographes. 


François PARENT et 
Edouard PELLAND), 


Nouvelles recrues 
Le comité de publication 


chacune | 


rer Rom pesé | compte trois nouveaux mem- 
Lucille Patenaude Longevin | bres. Nous sommes contents 
| A x | d'accueillir parmi nous Ange- | 
| Marguerite Doiron Langevin | le Goulet, Adélard Gendron et | 
| Lorraine Muloin Langevin | Josette Rodrigue, notre cari- | 
Anne $t-Onge Langevin | eaturiste, Ces trois élèves sont | 
Micheline St-Pierre Provincial au grade X à l’école du Pré- | 
M.-A.-J. McCarthy Provincial | cieux-Sang. | 
Provincial | | 


Rénald Laurencelle 


Claire DORGE, 


Concours déclamatoire provincial 
Date: 16 avril. 
Lieu: Académie St-Joseph, St-Boniface. 
Heure: 2h. pm 


|mence à penser 


| les mêm 
| gars arrive à maturité et qu'il a 


à fait juste en faisant certaines 


Il semble avoir concentré son at- 
tention sur ces dernieres, tandis 
que pour nous il semble nous a- 
voir oubliées, Il faut être très jo- 
lie pour être populaire, ne eroyez- 
vous pas? — Luce, 

Chère Luce, 

| Le ton de la lettre me laisse 
| soupçonner que tu es une adoles- 
cente d'environ 14 ou 15 ans. De- 
puis peu de temps tu deviens con- 
sciente de toi-même et de ta per- 
sonne (self-conscious), Selon tes 
goûts un peu fantaisistes ou selon 
le barème d'Hollywood tu ne te 
trouves pas jolie, Sans te connai- 
tre tu es probablement fort jolie 
à bien des points de vue, mais tu 
es trop consciente de toi-même 
pour t'en apercevoir, 

Les amnonces commerciales 
nous dépersonnalisent tellement 
{que nous nous croyons déclassés 
nous n arrivons pas à un cer- 
tain standard mondain, 11 y a tel- 
| lement de choses plus importan- 
tes chez une personne que la 
beauté physique. Il y a le caractè- 
re, la personnalité, a délicatesse, 
etc. Notre société tellement 
imbue de matérialisme et de sen- 
sualisme que nous avons de la 
peine à voir ces qualiles plus 1m 
portantes. Les annonces commer- 
ciales attirent et 
ment notre attention que nous 
| avons de la peine à imaginer que 
les humains puissent penser au- 
trement, Notre attention est telle- 
ment synchronisée sur la beauté 
| physique que nous sommes por- 
|tés à croire que c'est l'essentiel, 
Nous sommes complètement vi- 
dés et dépersonnalisés, cependant 
l'être humain ne pense pas ainsi. 

Chère Luce, tu as trois points 
dans la question qu'il nous faut 
développer si tu veux bien me 
suivre dans certaines explications 
un peu longues, La première que 
tu appelles la justice de Dieu, 
c'est-à-dire la distribution, plus 
ou moins généreuse de certain 
| don. La seconde touche à l'impor- 
tance de la beauté physique chez 
une jeune fille de ton âge. La 
troisième que j'ajouterai puisque 
tu ne sembles pas la connaitre, 
l'attitude des jeunes modernes au 
sujet de la beauté physique. 

1, Dieu ne semble pas avoir été 

assez généreux pour toi. 
! Nous aimons Dieu parfois d'u- 
ne façon égoïste et un peu capri- 
cieuse, Parfois nous aimerions 
voir Dieu satisfaire nos moindres 
caprices comme des enfants gâtés 
dont les parents cèdent aux moin- 
dres fantaisies, 

Dieu s'intéresse à chacun de 
nous personnellement et nous a 
aimés tous en nous donnant sa 
création et même jusqu'à envoyer 
son Fils mourir pour nous pé- 
cheurs et ses ennemis, En même 
temps il nous aime au point de 
laisser l'homme en charge de l'u- 
nivers et de le laisser agir libre- 
ment. Sa confiance dans l’homme 
va jusque-là, 

Dans ton cas, Luce, il semble- 
rait que tu demandes à Dieu de 
reprendre tout le mélange des 
cellules humaines depuis Adam 
et Eve pour arriver jusqu'à toi 
afin d'obtenir un mélange selon 
tes goûts et selon tes caprices. 

Dans ta propre conception, Lu- 
ce, des milliers de germes déposés 
par ton père dans le sein de ta 
mère pouvaient féconder l’ovule 
de milliers de façons différentes. 
Comment se fait-il qu'un seul fut 
choisi pour devenir ce que tu es 
aujourd'hui? La science ne peut 
pas expliquer ce choix ou cette 
| sélection et Dieu, ordinairement, 
n'intervient pas pour changer le 
cours de ces lois. Ensuite il fau- 
drait mentionner le milieu où tu 
es née, ta volonté et la grâce d'é- 
| tre enfant de Dieu qui ont fini de 
{modeler ce que tu es aujour- 
| d'hui. 11 faudrait toucher à toute 
|la complexité de la personne de 
chacun de nous, ce qui serait 
beaucoup trop long, et certains 
| points impossibles à expliquer. 
2. La beauté physique, 


Je dois admettre, chère Luce, 
| que, dans la vie des adolescents, 
une fille avec un joli minois sera 
beaucoup pius populaire qu'une 
fille moins favorisée, Est-ce que 
nous ne simplifions pas trop faci- 
lement les choses parfois? Est-ce 
que nous ne nous arrêtons pas 


si 


manquent de vision parfois? 

En effet à l'âge où les sorties et 
les rencontres avec les garçons 
sont à la veille de commencer, 
j'admets que les rencontres, les 
sorties et les appels téléphoni- 
ques seront plus nombreux si une 
jeune fille jouit d’un joli minois. 
Un garçon se croit facilement un 
héros s'il peut sortir avec la plus 
belle fille de la classe ou de l'é- 
cole, 

Cependant quand un gars com- 
sérieusement à 
son avenir, au mariage et à fon- 
der un foyer, une famille, ses 
goûts et ses atttitudes ne sont plus 
s. En un mot quand un 


cessé de s'admirer dans sa com- 
pagne et au moyen de sa compa- 
gne, c'est alors qu'il se soucie 
moins d'avoir une belle tête vide 
à ses côtés, Je dois admettre que 
certains garçons, peut-être trop 
nombreux chez nous, 
vent jamais au ge de la matu- 
té ou bien au 


Stage 


filles belles comme des poupées. | 


trop à des résultats immédiats qui | 


n'arri- | 


adulte ca- | 


absorbent telle- | 


LA RELÈVE, NOUS Y SOMMES : 
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Le bon Dieu ne semble pas tout | lyse psychologique ne pousra ja-!et 


F- _ 
L 
Publication mensuelle ñ 
Cher Aigle Protecteur "117" 
\osité, le dé le bâtir 
mais dépasser la profondeur de | 4 La \ ta : Le À. 
la beauté physique. Ce sont de | siai 2 
grands bébés qui restent accro- | place, Ti d à à 


chès au stage de la jouissance des | pur toi-même au 
sens 


iue Cnt çon à 1 agit 
Chère Luce, si tu as eu le cou- | peu sérieux beauco 
rage de me suivre et de me Lire | moins de vak ï | tend 
| jusque-là, tu dois te dire: Oui, |à un \ de (4 
c'est bien un langage de curé, dé ‘on ' \gne 
vieille perruques et qui date de ni ( no 
l'an quarante, Il n'a rien compris | p | x 
à ma question. Si tu veux bien | mont trop s0 \ 
me suivre encore quelques ins-!|f{ilms I nn d ( n b 
tants, je vais maintenant le re-|repas et de bien tenir maison « 
pondre en langage de jeunes /|encore: ir les gar 
quelques années plus vieux que | cons que la b é vsique 
toi mais bien de ton temps, Pro Cala ‘va td dre , 
bablement dans la ligne de pen âtre Î rc ù 
sée que tu auras toi-même dans ti À ES dE 
deux ou trois ans rc d d'en 
3, L'attitude des jeunes garçons | {re eux cesse dt er à Romé 
au sujet de la beauté physique, | s{ Juliette : « sérieuse 
A l'Université de Fairfield au | ment à for Un ga 
Connecticut on a demandé aux | con ne peut pass \ vie à con 
collégiens (garçons de 17 et 18 L déesse de beauté, à 
ans) de nommer les qualités les chant les ve clair de 
plus importantes qu'ils aime-!|]une en comparant ses yeux à des 
raient trouver chez leur futurt iles et ses lèvres à de ses et 
épouse, Seulement un point huit | des coeur 
| (1.8) pour cent ont mentionné la r \ A / 
Etre NS rop de beaute cht une lle 
| beauté physique, Cela veut dire, k À J ’1 
4 À (comme cnez 1e garçon) peut fa 
chère Luce, que sur cent garçons |. \  malh Elle pa n 
ou jeunes gens vers la fin de l'a-|,° À 
| 5 2 À 8 . A temps à $e p r devant son 
dolescence, un ou deux vont re lucie n 
, i miroir en oubli rop souvent 
chercher encore la beauté physi- | gr a } h 
Âge se d'A AU « "à d'améliorer son caractère et d'é 
que, alors que les 99 ou 38 autres no à h 
à } ; CALE 5. | quilibrer sa person é en tra 
attachent peu d'importance à la i 4 
À h , y | Valliant à son ! ectionnement 
beauté selon les standards d'Hol-|, ychologia t tuel, Je n'a 
lywood. Ces derniers élèves re- | en av, he à \ la ba nt \ : 
; ' auclL )JeCLIOnN à 14 DCE Le pny- 
cherchent d'abord chez la jeune | cr ra | 
gique, hien au contraire je remer- 


| fille un bon caractère, une per 


| d'une élimination un échantillon de 


cie le créateur répandre tant 
de merveilles avec seulement des 
muscles humains, Je ai aucune 


ae 


sonnalité équilibrée et non plus 
une belle tête vide, Ils ont aussi 
méntionné une bonne santé, un 


n 


bon jugement, etc, Voici les qua so prier nn LT "+ ppt hr 
lités recherchées par 98 ou gp|',7e,pas Une ee Ve Où une 
garçons sur 100, | \ète ou 

Une enquête semblable fut me. Le bon Dieu tout en n'interve 
née dans d’autres universités, On | nant pas di \ multiplicité des 
a présenté aux garçons 21 quali- lois qui ré ent le monde pour 


te rendre plus jolie a tout de mê 
me pensé à En permettant 
que tu sois moins jolie Il pensait 
moins à ta popularité mais da- 
vantage à bonheur 


L'AIGLE PROTECTEUR, 


tés nécessaires chez la nouvelle 
mariée, On leur a demandé de 
placer ces qualités par ordre de 
préférence, En première position 
de toutes ces qualités figurent les 
qualités suivantes: un bon carac- 


101 


ton 


Notre troisième congrès annuel 


Le 2 mars dernier, l'exécutif provincial de la Relève se réunissait 
à St-Boniface et dressait les plans du prochain congrès annuel, Voici 
brièvement les points d’intéret: Date — le mercredi 17 avril; Lieu — 
Académie St-Joseph, St-Boniface; Heure — de 9 h, 30 a.m, à 4 h, 
p.m.; Inscription — un dollar (pour diner-buffet); Délégués — l'exe- 
cutif provincial actuel plus deux représentants de chaque école (pré- 
férablement des grades X ou XI). 


Invitations à tous les adultes responsables de toutes les écoles d'y 
assister, 


AGENDA 

9h, 30 a.m.: Inscription. 

10 h, 00 a.m.: Ouverture du congres, 
— O0 Canada. 
— Mot de bienvenue, 


Questionnaire et discussion, (Les jeunes seront seuls — 
les adultes responsables se réuniront dans une autre 
salle) 


1, Devrions-nous continuer notre concours annuel de 

bonnes expressions”? 

Devrions-nous continuer nos concours oratoires et 

déclamatoires? 

Pour mieux encourager le français, devrions-nous 

organiser: 

a) des clubs de théâtre; 

b) Académies françaises (réunions mensuelles aux- 
quelles participeraient les membres de la Releve 
— où il y aurait discours, forums, discussions, 
etc.), 


La Relève devrait-elle être un mouvement d'élite? 
Si oui, comment procéder? 

Les grades VII et VIII devraient-ils faire partie de 
la Relève Junior”? 

Comment assurer des fonds au comité central? — 
Tout autre point de discussion, bienvenu ,, , 
Diner-buffet. 

Notre orateur invité: M. Giordani, consul de France, 
Résolutions et élections. 

M, Pallacio-Morin, des relations extérieures du Mi- 
nistère du Québec. 

Chant de la Reéleve. 


10 h,15 a.m,: 


2. 
3, 


5, 
6. 


12 h. 00 ‘ 


1h, 30 p.m.: 
3 h, 00 p.m.: 


3 h. 30 p.m.: 


IL PARAÎT QUE... 


notre secrétaire provincial, si dévoué à sa tâche au sein 
de l'exécutif provincial, cherche un nouveau passe-temps. Le 
vendredi soir 8 mars dernier, M. Laurencelle partait, accompa- 
gné de quatre confrères routiers, pour une excursion de chasse. 
Etant incapable de déjouer l'agile lapin, et afin de satisfaire 
son respect humain et ne pas retourner en ville bredouille, il 
se vit dans l'obligation d'abattre quatre pigeons. 


notre président, en plus d2 faire un travail inlassable dans 
notre mouvement, est un élève ambitieux, un joueur de hockey 
inépuisable et un marchand charitable, || vend à l'épicerie 
paternelle, les livrets d'allumettes de la Relève à prix réduit 
à tous ses nombreux clients comme gage de propagande 


un certain homme d'affaires bien connu dans les centres 
commerciaux de Winnipeg a bien voulu décerner un prix de 
525.00 à l'élève qui, durant l’année qui vient de s'écouler, a 
le plus travaillé à préserver et à faire rayonner notre belle 
langue. Le comité central qui agit comme liaison entre le do- 
nateur et le récipiendaire aimerait faire appel aux instituteurs 
qui auraient un tel élève dans leur classe et leur demande 
d'adresser le nom du candidat et de ses réalisations au secré- 
taire provincial avant le 12 avril prochain afin qu'une élimi- 
nation soit faite et que le gagnant soit proclamé au congrès 
même. 


la Relève Junior bourgeonne ailleurs qu'aux écoles Ma 
rion, Provencher et Précieux-Sang. L'école élémentaire d'Elie, 
par ses représentants des grades [1 et 111, sut donner au moyen 
ses activités immédiates, 


{ 


En effet, ce concours avec dix partic s fut certes encoura- 


geant pour l'avenir dé la petite Relève 


nant 


la division Rivière-Rouge qui connaît des succès éblouis- 


Juges: (Les adultes responsables des divisions ractérisé par une personnalité à | sants dans ses concours oratoires présenta 23 participants a 

sont priés: de faire parvenir du. Comité base du don de soi, de DEVIS Re de l'élimination le vendredi 22 mars dernier. 

Do 24 vhs HN de remplir 22 rm 2 chré- | Apparemment, les organisateurs désireux d'établir un record 

central le nom de leurs juges le plus tot tien yen et set À À og mr | furent un peu déçus en apprenant que trois de leurs concur- 

| possible afin que nous communiquions , dépasser 2 Fa |rents retenus par des préoccupations familiales ne purent se 

| avec ceux-c tou vie | rendre. Félicitations au comité pour un travail conduit à bonnes 
“0 pa s'admirer X - 

| Participants: Quatre lauréats de chaque division, Re ras Sous Sn M l'abbé P R [ F Au 

fille pour les grades IX et Dans 1.75. 7 0000 SFr Naymond et ME (RON GErIaOu, 08 

di | F' mnalité au | Initiés à la lourde tâche de juger des concurrents oratoires et 

Ille pour les grades XI et qu'ils font | déclamatoires, et toujours désireux de prêter main-forte aux 

garçon pour les grades IX té physi- | divisions parcoururent ensemble la province, presque d'un bout 

n garçon pour les grades s el da à l'autre, à l'occasion des divers concour étaient accom 


Mails pas de cervelk 


‘une belle tête, | Pagnés d'un des deux adultes responsables du Comité de pu- 
Leur ana- ! blication. 


le 29 mors 1963 


Bon:foce 


e …. A } 
Le {{, on de ls Liberté « Le 


} LL 
airiols 


La Robe de 
Satin Bouge 


par Marie-Antoinette de Miolis 


Reprex ‘ non de iQ 200iêté des Gens de Lettres 
NUMEKO 18 remplie de tact et de délicatesse 
C'est précisément son inten- | — Je vous  sounaile lout 1e 
on, oncle Jack, mails pas avant | bonheur possible, petite image de 
jue j'aie remonté la maison de | la France F 
outure et me sois acquittée en- | Virginia garda un instant dans 
vers vous de ma detie . | ies siennes la main tremblante de 
— Quant à ça, je puis bien | Toshi Tanaka , . , Puis ils se sé- 
ranquille, ma ère enfant! parerent avec emotion 
Tes affaires vont reprendre en | Les semaines qui suivirent vin- 
flèche Je né te donne pas | rent sans larder donner raison à 
huit jours avant que salon soit | Jack Morton, Les affaires de la 
rémpli à craquer de clientes et | maison de couture progressèrent 
ton atelier bourdonnant d'ouvrié- | avec une telle rapidité que l'on 
res! Je connais les femmes! Elles | eût pu croire revenu le temps du 
adorent avair ur uturière dont | premier succès, 
on par! rtout si c'est pour — À ce train-là, ma chérie, 
n'en dire que du bien! vous aurez daris deux mois rem- 
J'en accepte l'augure! fit | boursé vos dettes! déclara un ma- 
galement lu jeune fille, Daniel et |tin Daniel Duchâteau, le visage 
moi, nous avons hâte de retour- | rayonnant Nous pourrons 
nêr à Paris où nous attirent les | comme prévu nous marier dans 
souvenirs d'une jeunesse heureu- | la chapelle du collège français et 
se J'espère, pour ma part, | prendre le lendemain le bateau 
retrouver ma place dans la mai- | pour la France, riches de jeunesse 
son de Mme Sabert, Quand à lui, | et d'amour! 
son séjour au Japon lui permet Ils étaient plus qué jamais é- 
de compter sur une situation inté- | pris l'un de l'autre et tout ce qui 
ressante dans le journalisme . , . | contribuait à rapprocher la date 
Comme vous le voyez, nous ne | de leur mariage les remplissait 


serons pas maAlineureux! 

| ois sans peine! assu 
ra Mrs Morton. Si j'en juge per 
éclat de tes yeux et le teint de 
tes joues, tu parais follement a- 
moureuse, ma chère petite . « 
l'amour n'est-il pas la meilleure 
garantie du bonheur? 

Cette journée fut pour Virgi- 
nia une détente merveilleuse . 
Beaucoup de ses relations vin- 
rent renouer avec elle des liens 
d'amitié qui lui avaient paru à 
jamais compromis, Ceux qui s'é- 
taient dits ses amis l'avaient a- 
bandonnée dans la peine mais lui 
revenailènt au moment du triom- 
phe comme s'ils n'avaient jamais 
douté de son intégrité, Secrète- 
ment, elle mesura la fragilité des 
sentiments humains . . . Seul, To- 
shi Tanaka n'avait témoigné au- 
cune défaillance . Il avait été 
avec Daniel le seul appui de ses 
jours de détresse! 


Ainsi qu'elle s'y attendait, le 
jeune Japonais vint la voir dans 
le début de l'après-midi, Son vi- 
sage était grave et ses yeux bril- 
laient étrangement 
J'ai appris par Daniel vos 
prochaines fiançailles en même 
temps que paraissaient dans “La 
voix des Etats-Unis” les lignes 
réparatrices! dit-il en serrant la 
main que lui offrait la jeune fille 
. «+ . Ces deux nouvelles me sont 
allées au coeur! Je m'attendais à 
l'une et à l’autre et je viens vous 
dire ma joie de vous savoir heu- 
reuse! 

Virginia fut émue de la souf- 
france qu'il cachait, 

— Cher Toshi! . ,, Je sais le 
rôle que vous avez joué dans le 
plan final qui a fait éclater la 


— JC M 


vérité! , .. Jusqu'au dernier ins- 
tant, vous m'avez aidée et sou- 
tenue , ,, Jamais je ne l'oublie- 
rai! 


_… Je veux aussi vous félici- 
ter, pétite amie! , . , Le garçon 
que vous épouserez possède de 
grandes qualités de coeur et d'in- 
telligence . . , 11 est digne d'être 
votre compagnon! 

— C'est généreux à vous de 
me le dire . .. Ces mots venus de 
votre bouche ont à mes yeux une 
valeur éxceptionnelle, Ils 
honneur à votre loyauté et à la 
sincérité de votre affection. 

—— Du jour où je vous ai vue, 


je vous ai toujours aimée, vous | 


le savez, Virginia. 


— Je le sais, Toshi! ,., Et je 


conserve ur vous une amitié 
profonde, Rien ne pourra effacer 
de ma mémoire votre attitude | 


| LA CROIX-ROUGE VOUS 
À AIDE À CHAQUE PAS, 


font | 


d'une joie sans mélange, aque 
jour, ils bénissaient le sort qui 
les avait fait se rencontrer et la 
douloureuse épreuve qui avait as- 
sombri l'existence de Virginia ne 
senblait plus à celle-ci qu'un 
mauvais rêve, 

Tendrement, Daniel serra con- 
tre lui sa ravissante fiancée, 

. Vous savez que s'ouvre li- 
bre maintenant devant nous la 
route du bonheur! . . . Comme 
dans les contes de fées, les mé- 


{chants ont été punis et les bons 


récompensés , . . Je viens d'ap- 
prendre que la belle Doris a été 
contraite de regagner l'Inde, sa 
patrie, et qu'Ollvier de Favre a 
dû donner sa démission d'attaché 
d'ambassade et quitter le Japon. 
Le scandale qui a rejailli sur lui 
a définitivement brisé sa carrière! 

- Pauvre garçon! . . . Il était 
volage, mais ne rnéritait pas une 
telle humiliation! , , . Quant à 
celle qui se faisait déjà appeler 
‘’comtesse de Favre”, je ne lui en 
veux pas puisque je lui dois d'é- 
tre dans les bras de celui que j'ai- 
me! 

Un long baiser vint clore les 
lèvres de & jolie amoureuse .., 
Depuis qu'ils étaient officielle- 
ment fiancés, ils se voyaient tous 
les jours et leur amour devenait 
chaque fois plus profond et plus 
tendre, 

Souvent, Eric et Hariet se joi- 
gnaient à eux pour quelque loin- 
taine excursion . . . La jeune 
Américaine avait à coeur de se 
faire pardonner son lâche aban- 
don, La noble attitude de sa cou- 
sine l'avait à ce point impression- 
née qu'elle éprouvait maintenant 
pour elle une admiration sincère, 

Un soir enfin, Virginia poussa 
une exclamation de triomphe, Les 
recettes de la maison de couture 
venaient d'atteindre la somme 
fixée, Elle allait pouvoir s'acquit- 
ter de sa dette. 

-— J'ai décidé de vendre mon 
fonds! dit-elle à sôn fiancé ... 
J'en tirerai une somme assez im- 
portante pour nous permettre de 
nous installer convenablement à 
Paris .,, L'oncle Jack me trou- 
vera certainement un acquéreur. 

Virginia ne pensait pas si bien 
dire, A peine la mise en vente 
fut-elle‘ affichée qu'un visiteur 
demanda à être introduit auprès 
de Mr Morton, 

Celui-ci reconnut aussitôt To- 
shi Tanaka. 

— J'ai lu votre annonce! ... 
C'est moi qui achèterai ‘‘Le Cri 


|de Paris”, dit celui-ci d'un ton 


bref ,.. Votre prix séra le mien. 
— Singulière idée! fit avec 


| surprise l'industriel américain. Je 


m'imagine mal le fils du ‘‘magnat 


|de la perle” diriger une maison 


de couture! 
— Telle n'est pas mon inten- 


La Défense Civile dit: 


Il est préférable de faire des préparations et de n'en 
pas faire usage, que de négliger les préparations et d'en 


avoir un grand besoin. 


Défense Civile Métropolitaine, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12, 
Tél.: TUrner: 8-2351. 


F 


# Le célèbre chef de file de 25,500 
E tonneaux de la HOME LINES offre 
du Luxe en Classe Touriste comme 
en Première. 

Départs de Montréal et Québec vers 


LE HAVRE, SOUTHAMPTON, CUXHAVEN 


les 11 et 30° avril, 21 mai, 9 et 28 juin, 

17 juillet, 10 et 29 août, 16 septembre, 

5 octobre. *Bremerharen au lieu de Cuxhaven, 
| Renseignez-vous sur le système de 

crédit de la Home Lines. 10% de ré- | 
L duction surl'aller-retour hors saison. 


F8 


és 


« « + Je désire seulement y 
installer mon buréau de travail 
La maison de mon père me parait 
trop éloignée du centre de 
2CCupa lions 

S'il en est ainsi, nous n'a- 
vons qu'à débattre les conditions 


mes | 


Virginia m'ayant chargé de con- | 


clure le marthé Demain, nous 
nous rendons chez mon homme 
de loi 


Deux jours après, l'acte de ven- 
te était en effet signé, Virginia 
aMait habiter chez son oncle et 
Toshi Tanaka venait prendre pos- 
session de sa nouvelle acquisition. 

— Pourquoi avez-vous fait ce- 
la’ dernanda l'ex-directrice du 
“Cri de Paris” en levant sur le 
jeune Japonais des yeux remplis 
d'étonnement., 

tee Vous le savez, mon amie! 
|, ,. C'est pour conserver tout à 
|m Di, le petit cénacle où je vous 
ai vu évoluer, ravissante et gra- 
cieuse . , , OÙ Vous avez souffert 
aussi e: m'avez parfois accordé le 
bonheur de vous réconforter ,,. 
Il ne fallait pas, Toshi! 
Vous vous plaisez inutilement à 
entretenir votre souffrance! 

_— Cette souffrance sera désor- 
mais ma joie .. . Tout ce qui me 
parlera de vous m'aidèra à vivre! 

— Tant de jeunes Japonaises 
seraient heureuses de devenir vo- 
tre femme, Toshi! Y avez-vous 
pensé? 

— Aucune d'elles ne peut éga- 
ler la petite Parisienne aux 
blonds cheveux et à l'âme de cris- 


battre mon coeur! 

— Toshi! ... 
vous en supplie! J'aime Daniel 
et il! va devenir mon mari .,. 
Nous allons quitter Tokio pour 
toujours! 

— L'hirondelle légère revient 
parfois au nid qu'elle a construit, 
J'attendrai ce retour avec la cal- 
me douleur de celui qui ne peut 
oublier! 

Virginia sourit avec émotion et 
tendit la main. 

— Je vous laisse donc dans vo- 
tre nouveau domaine , , , Il faut 
que je retourne chez ma tante, ,, 
Nous devons fixer avec elie la 
date de notre mariage, car elle 
désire donner à cette occasion une 
assez grande réunion. Vous serez 
des nîtres, je l'espère, Toshi? 

— Certes, je viendrai! ,.. Vo- 
tre bonheur ne peut me laisser 
indifférent! 

La jeune fille s'échappa, légè- 
re et comme délivrée d'un grand 
poids. Le chagrin du jeune Japo- 
nais projetait toujours une om- 
bre sur ses pensées, Elle avait hà- 
te de rejoindre Daniel et de ne 
plus songer qu'à la joie de vivre. 
Vous voilà enfin! s'écria le 
journaliste qui l'avait devancée 
chez Mrs Morton ,.. En vous at- 
tendant, nous avons mis certaines 
choses au point, Que diriez-vous, 
ma chérie, de la date du 12 juil- 
let pour avoir le droit de vous ap- 
peler Madame Duchâteau? 

Les traits de Virginia se déten- 
dirent, 

— Je dirais qu'elle convient à 
merveille , .. Nous aurons deux 
semaines pour effectuer les pré- 
paratifs et je sais que, le lende- 
main, il y a à Yokohama un dé- 
part de paquebot pour Marseille! 

— Ainsi donc, le sort en est 
jeté! fit Mrs Morton en se levant 
avec excitation , , . Je vais tout 
mettre en oeuvre pour la récep- 
tion qui suivra la cérémonie reli- 
gieuse, Ton oncle tient à très bien 
faire les choses . . , Il faut que 
cette fête soit des mieux réussies! 

*— À votre aise, tante Anny! 
répondit joyeusement la jeune 
fille, Pendant ce temps, Daniel et 
moi, nous irons faire un tour au 
jardin! Nous avons tant de choses 
à nous dire! 

_— Et des baisers à échanger! 
fit malicieusement l'excellente 
femme . .. Ne vous gênez pas, 
mes enfants. J'ai été jeune moi 
aussi et je me rappelle que ..,. 

Elle n'acheva pas car les deux 
amoureux avaient déjà disparus, 
tendrement enlacés GIF 

LA . 


Quinze jours plus tard, la luxu- 
euse habitation de Mr. et Mrs 
Morton se remplissait des amis et 
des curieux appelés à venir féli- 
citer la ravissante mariée, Celle- 
ci fit sensation dans une robe de 
moire blanche, un des derniers 
modèles créés par la maison Ly- 
dia. Auprès d'elle se tenait son 
mari dans un habit impeccable, 
Jamais la France n'avait été re- 
présentée à Tokio par un couple 
aussi séduisant, Le bonheur se li- 
sait sur leurs visages et jusqu'au 
soir, ils reçurent leurs invités 
avec le charme et ja grâce recon- 
nus pour être l'apanage des Pa- 
risiens. 

— Voici venu le moment de 
vous dire adieu, Virginia! dit d'u- 
ne voix calme Toshi Tanaka qui 
avait entrainé l'héroïne de la fête 
dans le petit jardin baigné de 
lune . .. Cette journée marquera 
cruellement dans ma vie! 


me beaucoup de nos amis, nous 
saluer demain à l'heure du dé- 


émue du visage bouleversé qui se 
levait vers le sien. 

— Non! ... Je désire conser- 
ver intact le souvenir de cette 
robe de neige . .. garder de vous 


nante de beauté et d'amour! 


à voir en costume de voyage? 

— Ceux qui vous entoureront 
chère présence , .. Je veux vous 
quitter ici, seul avec vous, sous le 
regard des étoiles et de l'astre de 
la nuit .., 

Sans oser répondre, elle lui ten- 
dit la main ... Pour la première 
fois, ii l'éleva jusqu'à sa bouche, 
ainsi qu'on le fait en France, et 
la baisa avec ferveur. Puis, s'ar- 
rachant tout à coup à cette ex- 
ceptionnelle étreinte, il s'éloigna 
comme un fou ,,, 

Le lendemain, tandis que 
amis de Virginia apportaient 
fleurs à l'embarcadère pour 
[1 le départ des mariés, Toshi 
| vint en dernier hommage orner 
| d'une gerbe de roses blanches le 
| petit appartement qui avait été 


0 


les 
des 


tal qui, la première, a su faire | 


Oubliez-moi, je | 


part? interrogea la jeune femme, | 


l'image d'une fleur liliale, rayon- | 


— Serai-je donc si désagréable | 


| 
| 


— Ne viendrez-vous pas, com- | 


ne me laisseraient rien de votre | 


| 


| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


à dde 


VAS 6 20 


F 


| 
de | 


| 


Un élégant ltem de base pour la garde-robe 1963 est ce costume 
en tricot double d'Arnel-coton de “Kitten”, Créé par Glenayr en 


teintes de pastel, sa 
type jacquard bordé 


jupe 


sèche rapidement. 


Bijoux et bibelots 


Les enfants sont de grands imi- 
tateurs et les parents devraient se 
souvenir que tout ce qu'ils font et 
disent sert d'exemple à leurs en- 
fants. L'enfant ne se préoccupera 
pas trop de la vérité si Papa et 
Maman ne la respectent pas. Si 
on ordonne à l'enfant de dire que 
Maman est sortie quand elle est 
bel et bien à la maison, ou si Pa- 
pa a tendance à exagérer, l'en- 
fant ne distinguera plus le vrai 
du faux. Les enfants racontent 
souvent des histoires extravagan- 
tes sans avoir conscience de mal 
faire, 1] faut découvrir la raison 
cachée derrière les mensonges et 
aider l'enfant avec patience, tolé- 
rance et surtout, en lui donnant 
un bon exemple, à ne dire que 
la vérité, 

T19.+ 

Un représentant se présente 
chez une dame et lui fait la dé- 
monstration d’un nouvel aspira- 
teur, 

— Merveilleux! dit la dame, 
Allez vite chez ma voisine d'en 
face, J'ai l'habitude de lui em- 
prunter le sien et depuis quelque 
temps je trouve qu’il marche mal. 

TBUT 

Dans une cuisine surchauffée, 
il arrive qu'une pâte à biscuits 
ramollisse au point de ne pouvoir 
être abaissée au rouleau. Plutôt 
que d'ajouter de la farine, enve- 
loppez la pâte dans de la feuille 
d'aluminium ou dans un épais pa- 
pier paraffiné et faites-la refroi- 
dir quelque temps au réfrigéra- 
teur; vous obtiendrez ainsi de 
meilleurs résultats, 

+ # + 

Entre le passé où sont nos sou: 
venirs et l'avenir où sont nos es- 
pérances, il y a le présent où sont 
nos devoirs, 


Ozanam. 
+ D 

Si vous perdez la tige d’un fer- 
moir-éclair, remplacez-la par une 
épingle de sûreté que vous recou- 
vrirez du même tissu que le vête- 
ment. 

+ + 

Un pauvre éméché est à quatre 
pattes et parait chercher quelque 
chose. 

Un passant charitable s’infor- 
me: ‘Vous avez perdu quelque 
chose?” 

— Oui, mon ,.. monsieur, j'ai 
per ... perdu, mon... mon né 
... mon né , . . quilibre. 


Le jaune prend la 
vedette ce printemps 


Le jaune prend la vedette ce 
printemps. C'est curieux, mais à 
venir jusqu’à aujourd'hui, il est 


cette couleur. Tout au plus, 
voyions-nous de temps à autre 
une robe, un costume dans une 
montre de magasin. Et l'on pas- 
sait sans trop les remarquer, l’ex- 
ception faite de celles pour qui 
cette teinte est la couleur préfé- 
rée, et c'est le petit nombre, 

On ne saurait songer au prin- 
temps, sans y associer le marine, 
Par le passé, on l'a toujours égayé 
d'une touche de blanc, de rouge, 
parfois rose. Mais voilà, cette an- 
née, on a découvert que le jaune 
se marie très bien au marine. Et 
comment se fait-il qu'on n'y ait 
pas pensé avant. Le jaune est la 
couleur soleil, Existe-t-il une au- 


[tre teinte qui puisse mieux sym- 


boliser le printemps? 
Le jaune n'est pas seulement 


| complémentaire du marine. On 


sa- | 


le retrouve partout dans les im- 
primés, iles accessoires; sou t 
même est la couleur de b: 


laqueue graviitent 16 


“Le paquebot au cachet européen" 
CONSULTEZ VOTRE AGENT DE VOYAGES AWJOURD'HUI MÊME 


Pour tous renseignements concernant vos voyages 


À TE 
CONSULTEZ 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


representante de la Home Lines 


| celui de la jeune Parisienne eva nraelié,: lé marine 
I r | resta abimé d 

le bouquet magni- | sieurs 

passionnement 

l'une des fleurs par- 


> retrouve dans plu 
tons, mais celui qui est le 
le jaune 


est )leil 


VOguE 
e sied à bc 


| fu lis ses lèvres mur- |. re p 
| F Cor € 
T nt ce que son rSeur n iisions plus haut. f: er 
pouvait plus contenir . ians | écor prin est 
Virginia ma petite bien- mm ft dé C 
1 . Jamais ne Et le ane reprend 
j Diierau FIN tous les droits qui lui reviennent 


| quate de l’art de vivre comme il 


étroite est assortie au chandail souple de 
soutache, Ce tissu d’Arnel si confortable 
résiste aux faux-plis et conserve sa forme; il se lave facilement et 


Pour empêcher le lait de surir 
lorsqu'on ne peut pas le mettre 
au froid, ajouter une pincée de 
bicarbonate de soude (soda). 
Deux cuillerées à table de vinai- 
gre ajoutées dans une tasse de 
lait doux, font surir le lait en 
deux minutes, 

+ D 


Pour laver vos légumes, em- 
plones ce moyen facile: prenez 
‘égouttoir qui sert à votre vais- 
selle, Tournez-le à l'envers et 
mettez vos légumes dessus; lais- 
sez couler l'eau. 

vi, + 

Un linge à épousseter trempé 
dans une eau savonneuse et passé 
à l'essoreuse, donnera un meilleur 
époussetage, 

CL. Me d 

— Pourquoi vous autres An- 
£glais êtes-vous si durs pour vos 
fils? Avec vos chiens, au contrai- 
re, vous êtes d’une faiblesse! Vous 
leur passez tout, 

— C'est que nos chiens, nous 
ne voulons pas en faire des hom- 


mes, 
+ + 


Ce qu'on dit: Geler une dent. 
Ce qu'on doit dire: Insensibili- 
ser une dent. 
RE PE 


Lorsque vous humectez du lin- 
ge pour le repasser, sCrvez-vous 
d'eau chaude; le linge se repasse 
plus facilement et il est d’un fini 
plus doux, 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


Etre assez grand pour avoir 
l'intelligence de la santé 


par ie Dr Adrien Ploufte 


Au cours d'une longue carrière 
consacrée exclusivement à l'hy- 
giène et à la médecine préventi- 
ve, je me suis évertué à parler 
un langage simple, clair et sensé 
à mes contemporains. Mes propos 
étaient conformes aux données 
scientifiques de la prévention et 
ils en appelaient surtout au gros 
bon sens des miens. Je me berce- 
rais d'une illusion en tout point 
trompeuse, si je m'imaginais que 
mes concitoyens ont mis en prati- 
que toutes les directives que je 
leur ai prodiguées, pendant près 


“ ; | de 35 ans! Mais je sais tout de 
rare qu'on ait parlé beaucoup de | 


même que mes idées saines ont 


| pénétré dans un bon nombre de 


cerveaux. Je le sais par les té- 
moignages que j'ai reçus. Et je le 


| sais aussi parce que l'ignorance a 


reculé et qu'elle a été remplacée 
par une compréhension plus adé- 


faut, 

Moins d'ignorance, c'est un ré- 
sultat, mais l'ennemie no 1 de 
l'hygiène et de la médecine pré- 
ventive, la sempiternelle négli- 
gence, demeure aujourd'hui un 
adversaire qui, en dépit de toutes 
les bonnes intentions, ne fait rien 
pour éviter la maladie, ni pour 
prévenir son aggravation. 


Est-ce à dire que nous devons 
cesser de bousculer l'insoucian- 
ce des nôtres? Non pas, au con- 
traire, il faut continuer d'assail- 
lir la négligence, coupable de si 
nombreux méfaits, 


Et pourtant quand on s'arrête à 
penser, on devrait comprendre 
lligence de la santé est 


que 
un des secrets du bonheur, puis- 
qu elle barre la route à l’'ennuyeu- 
se maladie et aux millions de dol- 


lars qu'elle coûte, chaque année | 
au peuple canadien! 

A une heure de progrès com- | 
n la nôtre, la négligence de- 
vrait mise aux oubliettes 
e règne de Ja prudence le la 
prévoyance doit être instauré 


oo 


(Le Droit) 


ples présents du “foyer chrétien 
| s AL 
“Les êtres les plus vulnérables | ©! :a paroisse 


sont les êtres à carapace et non |a êteé remercié par M Robert 
les êtres à squelette, Les foyers | Boyle, membre du comité d orga- 
les plus vulnérables seront les | nisation de la section Le confé 
loyers calfeutrés et non les foyers | rencier invité avait ête présent 
donnés." par l'abbé Denis Lacelle, dire 

(suite) [teur adjoint du Comité diocésain 

PAU" VAE | de l'Action catholique et de l'A 


| postolat laïc, qui est aussi modé 
Fait pour l'action ar de la section outaouaise 
“L'homme est fait pour l'ac- | des Foyers Notre-Dame 
tion, de continuer Mgr Chabon-| Au début de la réunion, les cou 
neau, Sa nature le porte à l'ac- | ples avaient été accueillis par M 
tion, C'est lui qui a eu l'initiative | Marcel Trottier, Par la suite, Mgr 


de la fondation du foyer. C'est lui | J.-Napoléon Génineau, P.D, 
donne son nom à la succession | V.G., directeur du Comité diocé 
es générations, à l'avenir. sain de l'Action catholique et de 

"L'amour n'absorbera pas tou- | l'Apostolat laïc, a encouragé l'as 
te la puissance de vie qui est en |sistance à faire sienne l'oeuvre 
lui, Il possède une nature dui le | bienfaisante des Foyers Notre. 
rend Créateur de nouveautés. | Dame, 


Parce qu'il est responsable d'une | 
famille et que, par son métier, il | 
s'est posé comme auteur de quel- 
ue chose, l'homme désire pren- | 
re part à l'édification de la vie 
sociale et il est admis comme tel. 

“L'Ecriture a.ssi enseigne que 
l'homme est fait pour l'action. 
Dans la Genèse, la femme appa- 
raît alors que l'homme a déjà eu 
une existence active, La décou- 
vèrte de ses mains et de son intel- 
ligence a précédé celle de son 
coeur, 

“Le bonheur du foyer demande | 
ue l'homme puisse s'engager 
ans une action. Car la femme at- | 

tend de son mari qu'il soit un | 
“homme’'; pour cela, elle ne doit | 
pas l'amollir en l'enveloppant. Le | 
meïlleur moyen de rendre un| 
homme égoïste au foyer, c'est de | 
l'empêcher de se dévouer aux au- 
tres, L'homme est fait pour exer- | 
cer une autorité; si ce n'est dans 
une activité extérieure, ce sera 
dans une tyrannie intérieure, De 
plus, le retour à la maison de 
l'homme d'action introduit des ri- 
chesses de la vie extérieure. 
L'épouse 

“L'homme d'action a besoin de 
son épouse, à aussi ajouté Mgr 
Charbonneau, car jl est guetté 
par la volonté de réussir à tout 
prix. Il est guetté par l'orgueil de 
paraitre et de se poser, par l'am- 
bitioñ, par le désir de gagner de 
l'argent. Il est aussi guetté par 
l'inattention aux autres ou le mé- 
pris en particulier des petites 
gens, par l'esprit partisan, par la 
soif du rendement, par le sens de 
la tactique à la place de l'amour 
et de la vérité, par la révolte ou 
l'abattement dans les échecs, par 
le découragement. 

“L'épouse est une purificatri- 
ce, d'affirmer Mgr Charbonneau. 
Faite pour la bonté, l'accueil, la 
pitié, elle donne à son mari le 
sens des autres, le goût du servi- 
ce, le souci des répercussions heu- 
reuses ou malheureuses, Elle est 
la conscience de l'homme d'ac- 
tion. 

“L'épouse est une transforma- 
trice, Elle recrée son mati. Com- 
bien d'hommes appellent ‘ma- 
man” leur épouse, Elle est le mi- 
lieu humain, “l'intérieur”, la ré- 
serve de force pour les jours dif- 
ficiles. Elle est le calme, la séré- 
nité, la prudence, l'humilité. 
L'homme, fût-il orgueilleux, é- 
coute sa femme, 

“L'épouse est l'initiatrice, l'ins- 
piratrice, L'amour donnant de l'i- 
magination, elle suggérera à son 
mari des actions qu'ensuite il 
réalisera, 

Les Foyers Notre-Dame 

Résumant le rôle des Foyers 
Notre-Dame, Mgr Charbonneau a 
relevé qu'il faut se souvenir que 
les réunions des Foyers Notre- 
Dame ne sont pas un point d’arri- 
vée, mais un point de départ, un 
tremplin qui pousse à l'action. 

“Elles ne sont pas un but, mais 
un moyen pour les époux de 
prendre conscience de leurs res- 
ponsabilités sociales et apostoli- 
ques.” 

Après avoir entretenu les cou- 


ment, 


et ne vous découragez pas. 
ne 
Q. — Croyez-vous 


ne peut discuter. 


de payer convenablement ou de 


dans votre vie quotidienne, On se 
plaint de la vie chère, mais on 
économiserait des sommes fabu- 
leuses, si on avait le bon esprit de 
chaser à tout jamais de notre dic- 
tionnaire certains mots: apathie, 
insouciance, indifférence, négli- 
gence, inconscience, etc, 

Hélas, notre gros bon sens est 
en chômage. Nous nous engour- 
dissons dans une nonchalance qui 
nous incite à hausser. les épaules 
devant les S.O.S. des médecins 
hygiénistes et des médecins prati- 
ciens! Nous nous en prenons à 
ces derniers et aux pharmaciens, 
Et cependant c'est notre négli- 
gence — la nôtre — qui procure 
d'imposants revenus aux méde- 
cins du coin, aux médecins spé- 
cialistes et aux apothicaires qui 
nous vendent des tonnes de mé- 
dicaments! Mais, nous l'oublions, 
nous aurions pu éviter ces dépen- 
ses considérables si nous avions 
suivi les saines directives de l'hy- 
giène et de la médecine préventi- 
ve. Nous avons préféré attendre 
pour consulter le médecin. Et 
parfois nous poussons l'insoucian- 
ce si loin que l'aggravation nous 
accable et que la mort rôde dans 
le voisinage! Et il nous arrive 
d'accuser la malchance! 

En ce moment, n'êtes-vous pas 
en train de vous gausser de ces 
propos qui pourtant fleurent la 
sagesse, la saison et le gros bon 
sens! 

Pauvres de nous! nous possé- 
dons le moyen d'échapper au 
moins à l'aggravation de notre 


LAON ROLE 


Darnes de Hétan 


de flétan (une petité tranche par 
personne) avec un linge propre 
et humide ou avec une serviette 
de papier. Les mettres sur le gril 
rt et préalablement chauffé. 

adigeonner le poisson avec le 
beurre fondu et asperger de jus 
de citron. Saupoudrer de sei, poi- 
vre et paprika. Faire griller, à 2 


2 
pouces environ de la source de 


. Mgr Charbonneau | 


ou uit de 


À 


# 

Q. -— Je lis votre courrier depuis 
très intéressant, Me voici, à mon tour, en quête de conseils. 
Que pensez-vous d'un parent qui, tout à coup, à la suite d'un 
deuil, se trouvant seul au monde, est venu se réfugier chez 
nous, quoique nous soyons à l'étroit.? 

Profitant du geste charitable que nous avons fait en l'ac-. 
cueillant, il ne nous donne que ce que bor lui semble comme 
pension. Un montant inférieur d'au moins vingt dollars du prix 
courant. Nous avons essayé d'obtenir qu'il nous paie plus, mais 
il s'y refuse carrément. C’est un vieillard retiré, mais capable 
de pourvoir à ses besoins. Il est de ces personnes avec qui on 


Essuyer les darnes ou tranches | 


Page |1 


—— 


‘| "Les vertus du foyer sont celles du feu” 


Messe communautaire 


Le de la s0 A 
été complèté par une messe com- 
munautaire, suivie d'agapes fra- 
terneuies 


Au nombre des principaux rès 


programme rée 


ponsables de la concrétisation des 
Foyers Notre-Dame à Ottawa on 
relève les noms de MM. et Mmes 


| Trottier, Jean Boyer, Gas- 
, Aurèle St-Amant et 

ert Boyle, ainsi que les abbés 
Denis Lacelle et Carmel Séguin, 

Les Foyers Notre-Dame cana 
diens sont une association de jeu- 
nes époux et d'époux d'âge moyen 
qui s'adonnent au perfectionne- 
ment et au rayonnement de la fa- 
mille chrétienne, C'est un mouve 
ment de spiritualité conjugale 
d'apostolat familial 


Marce 


Q. — J'ai plusieurs bocaux qui proviennent de marinades, 
| de beurre d'arachide ou autres produits du genre. J'aimerais 
m'en servir pour des gelées et des confitures, mais malgré un 
| bon lavage, des odeurs persistent et je crains de les utiliser. 
| Un conseil, s'il vous plaît, — Ménagère. 

| R. — Après les avoir lavés de nouveau dans de l'eau très 
chaude et savonneuse, laissez-les tremper avec du gros sel dans 
de l'eau froide, Ne mettez pas les couvercles sur ces bocaux pen- 
dant l'entreposage, de cette façon l'aération,se fera plus facile- 


2 Fi 
Q. — Une de mes amies s'est mariée il y a deux ans, avee 
un jeune homme qu'elle avait connu par correspondance. Elle 
est très heureuse et son mari est un homme très bien à tous 
points de vue. J'ai trente-cinq ans et je n'ai pas d'ami. Je vou- 
drais bien fonder un foyer moi aussi et avoir des enfants. 
Croyez-vous que je devrais tenter ma chance et faire partie 


du club par lequel mon ami a connu l'élu de son coeur? 
R. — Je ne saurais vous conseiller une telle aventure, car 


franchement votre amie a été l'exception à la règle, Générale- 
ment, ces rencontres ne sont pas favorables et peuvent même 
comporter des risques très graves, surtout si la demoiselle est 
le moindrement crédule et naïve. Arrangez-vous pour fréquenter 
des clubs sociaux, pratiquer les sports; affiliez-vous pour le faire 
à une organisation. Si vous aimez la musique, fréquentez les 
concerts et des cercles d’études, Il doit y avoir, en plus, des grou- 
pements paroissiaux qui ne sauraient manquer de vous offrir des 
occasions de rencontrer des partis convenables, Bonne chance 


K W 
qu'il y ait péché pour une jeune fille 
de se teindre les cheveux? Peut-on l'accuser d'avoir une mau- 
vaise conduite parce qu'elle a changé la couleur de sa cheve- 
lure? Je déteste cette mode. — Grincheux. 

R. — Vous pouvez ‘‘grincher”, vous ne changerez pas la 
mode et vous n'affecterez en rien le caractère et la morale de 
celles qui désirent teindre leurs cheveux . .. de grâce soyez un 
peu de votre temps, Vous savez fort bien qu’il n'y a pas plus 
péché à se colcrier les cheveux qu’à se mettre du rouge à lèvres! 
On en aura vraiment vu de ‘‘{outes les couleurs’! 


DA 


des années et je le trouve 


Comment remédier à la situation sans le blesser? Merci 
d'avance. -— Nous sommes pauvres, 
R. — Plusieurs ne se gêneraient pas pour dire à ce monsieur 


quitter les lieux, Vous avez pitié 


de lui et ne voulez pas le blesser, dites-vous, mais allez-vous pri- 
ver vos enfants, votre mari et vous-même du nécessaire pour ce 
parent mesquin? Il est certes beau d'être bon, mais il ne faut pas 
être bonasse, Dites-lui tout simplement que vous n'avez pas les 
moyens de le garder pour si peu et que vous devrez vous cher- 
cher un autre pensionnaire. S'il continue de refuser, faites-le et 
quand vous aurez trouvé une personne convenable prête à payer 
une pension raisonnable, demandez-lui tout simplement de dé- 
ménager, Il n’a pas le droit d'abuser de votre bonté et dans les 
circonstances il est très injuste envers vous tous. 


LOUISE, 


aux fruits grillés 


paprika. Faire griller de 5 à 8 mi- 
|nutes ou jusqu'à ce que la chair 
|du poissoh s'effeuille aisément 
sous la dent d'une fourchette, Il 
| faut compter environ dix minutes 
de cuisson par pouce d'épaisseur 
| du poisson, On pourra compter 
Danane par personne, 


environ % 


| monde, 


cas, Et que faisons-nous contre 
cetle aggravation qui peut nous 
jouer de si vilains tours? —— Rien! 
— C'est peu! Allons, élève Toul- 
retournez à l'école du 
gros bon sens et vous serez le pre- 
mier à récolter les bienfaits de 
votre prévoyance! Pourquoi, mes- 
sieurs-dames, ne pas essayer dès 


t aujourd’hui? N'éêtes-vous pas 2s- 


grands pour acquérir enfin 
l'intelligence de la santé? 


Chaleur, de 3 à 6 minutes ou jus- 
qu'à ce que le poisson commence 


à dorer. Retourner les tranches 
avec soin. Disposer, autour du 
poisson, des petites bananes en- 
tières ou de grosses bai cou- 


pées en deux su 
Garnir chaque trancl ; 
d'une ou deux ror s d'orange 
| Badige C 

| fondu et à ] : 


tron, Saupoudrer de sel, poivr 


a PR ds 


Potites | 
Annonces 


Tont, à vous por met. Mim- 
mum, 51.00. Chaque insertion 
supplementoirc, ? sou5 per met 
Minimum, 50. 50. Pas de chan- 
pement de tente. Ajouter 25e 
n l'ennonce dont étre places 
dons wn cadre 

Pour telephones une petite en- 
nonce, signalez SPruce 5-8443, 
contre 9 h. du matin et midi où 
entre 2h, et 4 h. de l'opres- 
midi du lundi ou vendredi 


Heure finale: mercredi midi 


PIRANE L'ISMEY F U 
tlèbre 

E. fabourin 

st-Honiiace 


LT.) 


Li 


che! 


: Hy 


1M5, avenue Frove 


TRAL AD FINANCIERS 
e de ” 

ter 

essarrt 


e 3 060 
: PRODUITS FAMI 


LEX Des M4 LL Délorimie 
Montréa 
L'HLILE UEDOISE « rpè 
and ; .… 
L 
“ PFlywood 
House Lid 61 + avenue Nord 
baskatoon 
ON DEMANDE = D dermnoise Lie 
” tre mmestique. Doit aimer 
+. enfant lemeurt chez em- 
Signaler: GHove 4-2211 Île 
soir #9-1912-T.Y 
Pour faire , ; d'im- 
? signaler CHape 71-6082 
43-1892-T.F 
FOUR FAIRE PEINTURER ‘rer 
re : : £, appelez 
L Stainier CEdar 2 LRU 
[LES LLIES à à 
A LOLER Enfield 
l'resre Los piéces Comple- | 
tie ique #1 
e ‘ crie ave écheuse 
élect : Libre 
C2 Signaler: CHMapel 71-8272 ou 
EDison 95-2369 »0-1923-T.F 


eee ee ee 


Pas de cheveux gris . 


Si vous faites uaage du merveilleux 


produit JAMAIS GRIS. Aussi si 
vous souffrez de fhumatisme ow 
d'Arthrite 

Ecrivez pour nos dépliants gratuits 


C. C. Jamieson 
Boite postale €2, Transcona, Man 
Téléphone: CAstis 2-4492 


Tél: CE 1-3839 Rés: CE 35-3872 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 


Techniciens bilingues 
Travail garanti 
Service d'une |iournée 
ns, rue Tache. St-Baniface 
Visite à domicile: #2.50 


Signolex CHapel 7-4288 


Transit Service Station 


567, rue Marion, St-Bonitace 


ipres de l'hôte) Transit) 
Gabriel Tétrauit. propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques * 


Lubrification - Réparation de pneus 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


Reliance Typewriter 
Office Equipment & Supply Co. 
275, ave Tache, St-Bonitace 


Bureau: CEdar 3-1796 
Résidence: CHapel 7-6617 


ROGER-A. SABOURIN, 
propriétaire 


PHARMACIE 
 Dsbrinton 


DB 1111) 
CFEAUIOUNE | 
PHARMACY 
* Maintenont située à 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angie de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
laché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous livrons À domicile 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


délicat 


ue 


lravai 


Meilleurs «ages 


Femmes inexpérimenteées 
demandées: pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant v A-1-1l eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez bour obtenir Up catalogue 
; 


gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309. que Donald Winnipeg Man 


Suceursales. Regina, Saskatoon 
Calgary Edmonton Toronto 


1 


| MASSAGE FACIAL GRATUIT 
AVEC CE COUPON 


Mesdames, voulez-vous perdie du 
poids, avoir une belle spparence 
Nous savons l'equigement le plus 
derne Nous donnons Ces ste. 
euts contre Le r'RhUIMAlISIME artn- 
+ et La tension nerveuse Nous 
uit mike (Det Inatmages [aCia ua 
SILVER MEIGHTS 
HEALTH STUDIO 
Téléphone: 837-5116 
-imi-30 
| A LOUER — St-Bonitace, rue Dumou- 
Logis: 4 pièces. Ze étage. Entie- 
| ement g { Bien propre, Libre 
| “interna Sstionnement. Adultes 
te prétérsence Blignaler: WHitehall 
| 2+04 D 1NI-TF, | 
A LOL ER St-Boniiace, 227, rue Ber- 
| and. Lagis meublé: 3 pièces Bi. 
gnaler: Chdar 23-6016 ou Wiitehall 
| 2-7 LIL LEE à à 
| A LOUER St-Bonitace, Grand logis 
ol nbres à ) CL Caninet de 
| treva potle, rétrigérateur, usage 
le gland souDassement et farage 
av ex « de courant Prés collège 
“_… es rançaises 2 puries d'entrée 
Se : lans euble Buresux 
+0 bas 91950 par mois Signaler: GRe- 
ver 5-0205 où GRover 4-1903 
‘0-1153-TY 
A LOUER Mt-Boniiace, 142 e Ber 
and } pièces. Foële, Entrée 
et salle de bain privées 
U-l1M-TF, 


st. Je Ber- 
éèces. Libre: ler 
à: E.-J,-R, Ar- 
avenue Claremont, Not: 
GLobe 3-6041 

0-1928-T7. 


A LOUER 
on 
S'adresser 
107 
Signaler 


"| 
pin 
mood 


A LOUER 546. avenue Taché, Lo- 
fu: l!', pièce. Nouvellement décorée, 
Auss i 118 de 2 pièces. Tous 
deux meublés, Signaler: CEdar 3- 
2063 le matin et apres 6 h. p.m, 

43-1903-50C, 

A LOUER — te St-Jean-Baptiste 
Chambre meublée, Facilités de cui- 
sine, Pour homme qui travaille, Si. 
gnaler: CEdar 23-2027 50-1937-50C, 

A LOUER — Rue St-Jean-Baptiste 
Chambre meublée, Pour dame ou 
tune fille, Signaler: CEdar 3-1207, 

50-1935-T.F 

A LOUER -: Aue St-Jean-Baptiste, 

| Logis” 2 grandes pièces, au ler étage, 
Poële et réfrigérateur, Prés autobus 

| Libre ler avril, Signaler: CEdar 
J-5548 50-19H4-1C, 

A LOUER 55, rue Masson, Cham- 
bre meublée, Signaler: CHapel 7- 
1919, 


A IOUER — Rue Dumoulin, Logis 
2 grandex pièces meublées, ler étage, 
Chambre et cuisine 
moires avec évier. Libre: ler avril, 
Po personnes tranquilles, 855.00, 
Signaler: WhHitehall 3-9024. 
30-1927-TF, 


A LOUER — 162, rue Bertrand, Logis: 
3 pièces, ler ge da Entièrement pri- 
vé, S'adresser À: 198, rue Goulet, 
Norwood, 50-1925-T,F, 


A LOUER — St-Boniface, rue Berry, 
Chambre meublée, Signaler: 247-1679, 
50-1922-50C, 


A LOUER — Précieux-Sang. Chambre 
avec facilités de cuisine, $25.00, Si- 
gnaler: CHapel 7-6082,  50-1921-T.F, 


{ A LOUER — St-Boniface, rue Despins. 
Logis: 5 pièces. $10500, Entièrement 
privé, Maximum d'enfants: deux de 
référence, Signaler: CEdar 3-3457 
e jour ou CEdar 3-6997 le soir, 
50-1918-T.F, 


NORWOOD — Rue Kitson, Chambre et 
pension pour deux jeunes gens dans 
Maison tranquille, Signaler: CHapel 
17-6384. A1-1772-TF, 


DÉSIRERAIT ACHETER # Maison de 
3 chambres à coucher à St-Boniface 
ou Norwood, Pas d'agents. Signaler: 
247-8254, 50-1926-50C, 


A VENDRE — Maison à niveaux va- 
riés, Trois ans. 3 chambres à cou- 
cher, Grands salon et cuisine, Salle 
de récréation et de toilette au sou- 
bassement. Style peu courant à Wind- 
sor Parc, Près école Béliveau, église 
catholiques et commodités. DJS 
que à 6%. Signaler: ALpine 3-5186, 

44-1809-T.F. 


MME LILLIAN EVANS est votre 
représentante pour supports et 


faines ‘Spencer’, Faits sur mesure, 
Créés individuellement pour hom- 
mes et femmes, Pour rendez-vous 
signalez 247-4507 — 47, chemin Elm 
Park, St-Vital, Man, 


HOVATZOS 


*“Flowerland® 


| Spécialité: fleurs pour mariages 
uquets de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 
413, AVE GRAHAM, WINNIPEG 
(une rue à l'est de la Baie) 


Téléphone: WHitehall 3-2934 


re. eee 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond. 
Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan. 


J, J. H. McLean & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WhHitehall 2-423] 


AHilié à la Procure Générale 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
1135, rue St. James, Winnipeg 
Téléphone: SUnset 3-7258 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 


maintenant au no 237, rue Garry 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 
Téléphone: WHiteholl 2-6625 


Évntt, Liddhk & Woth Ld 


ASSURANCES — IMMEUBLES —— HYPOTHEQUES 


LE TL 


100, édifice Paris — Téléphone: 


DMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


WhHitehall 3-5408 —— Winnipeg 2 


VOTRE 
CIMETIÈRE 


CATHOLIQUE 


Le Jardin du Saint-Sépulcre 


ation de l'Autorité de l'Archidiocese 


20 


de Saint. 


Bureau: 707 - 
Great Western Building 


re 


tace 


356, rue Main 
Winnipeg 


Bon 


Tél.: WH 3-7425 


50-1951-T.F, | 


modernes, Ar- | 


Votre corsetiers 
SPENCER 


gaines ei soutens-gorge 
lails our mesure. Pour rendez-vous 
sppeler Mme Aldéa Pillion, 118, run 
Tache, Bt-Bonitace, Man. Télèphe- 
ne: 212-H4M ou CHapel 1-38, 


Cortes, 


|A VENDRE — Village de La Broque- 


rie. Maison: # pièces. Prés tflue 
et école, Eau courante Eau chaude 
Toilettes à l'enu. #21700 Téléphonr 
HaAnel 4-5241 -1932-30 


A VENDRE — à réservoirs à pau Chau- 
de Deux de 20 gallons et L 

| Prix palsonnable Signaler: 
21-2081 le matin et apres 6 
1 


[A VENDRE — 
Meurons 
coucher 
Lasin. Gaz. Garage 
Appeler propriétaire 
apres » à, 


St-Boniiace 
Bungalow 


Lot: 90 x 10 
CRdar )-2523 
LOL CS à 4 


| DEVONS ACHETER MAISON de & 
ou 6 pieccs à St-Boniface ou Nor- 

wood procha sement 

ler CHapel 17-1603. 


x Z 


A VENDRE Village St-Léon. Lat 
vec malson: 4 pièces, Interieur et 
extérieur bien finis, Bon puits. Bro- 
ché à neuf. Prix raisonnable. S'a- 
dresser à Norbert Dacquay, 193, rue 
Notre-Dame, $St-Boniface, 

\s-1869-1P. 


A VENDREK — $1-Boniiace, avenue Ta- 
ché, Maison: 5 pièces #4 500 

| comptant Signaler: CEdar 3-1150, 

1 43-1891-TF, 

l 


rix 


| A VENDRE — Belle et grande maison 
| de deux étages: 10 pièces. Située en 
{ace de la Cathédrale, près de l'école, 
Garage double, Eerire à: C.P, 452, 
Gravelbourg, Sask. 43-1889-2P. 


| 


A VENDRE — Pare Windsor, che- 
min Arundel. Maison moderne: 


| 5 ans. Près de toutes commodités, 
4 chambres à coucher. Prix: $12,- 

100, Signaler: Alpine 93-4993. 
50-1917-3C, 


A VENDRE — St-Norbeñt, Sur lot de 
rivière: 50° x 350’, bungalow cormr- 
plétement moderne ; à pièces, 3 cham- 
res à coucher, Rue résidentielle 
tranquille, Beaucoup de chênes, 
Chautfago! gaz. Egout et eau. Près 
église et école catholiques. Age: 4 
ans. Prix: #814500, Paiement initial: 
#1,200 (ou moins) à un hypothèque 
5%, $#8000 par mois. Appeler pro- 
|  priétaire: Globe 3-0997,  50-1920-2C, 


A VENDnE — St-Boniface, Immeuble- 
appartements: 5 logis modernes, Poë. 
les, réfrigérateurs et tentures. Place 
de statirnnement avec prise de cou- 
rant, Revenu mensuel: #370.00, Si- 
gnaler: CEdar 3-4228 après 5 h. 

50-1919-4C, 


A VENDRE ” 


Pare Windsor, rue Dussault. Maison 
neuve à niveaux variés. 4 chambres 
à coucher, Salon et salle à manger 
en forme de “L'” Cuisine en acajou. 
Plancher: chêne, Grand lot. $16,595, 
Comptat: #1,595. Balance: $100 par 
mois, plus taxe, Venez la voir ‘pour 
l'apprécier, Possession immédiate, 
Signaler: 256-1587, 33-1636-T.F. 


A VENDRE — St-Vital, Fifth avenue, 
Maison de famille ou de revenu: 
8 pièces. Double plomberie, Chauffa- 


ge moderne, Soubassement à la 
grandeur, Nouvellement brochée et 
peinturée. 50° x 120’. Prix: $10,- 


500. Comptant requis: #2,500. 
d'agents, Signaler: 233-5507, 
49-1913-T.F, 


Pas 


MAISON À VENDRE 


Obligé de vendre @evant quitter la 
ville, Bungalow: 3 pièces, Garage. 1 
acre environ, Eau de ville, Taxe, #92, 
Sur River Road, St-Vital. Pas d'agents, 
Quelles offres? Signaler: ALpine 3- 

L 46-1851-50C, 


À vendre — Maison de rapport 
près hôpital $t-Boniface 
Deux étages complètement séparés: 
3 et 5. Intérieur neuf, Deux plom- 
beries. Soubassement. Propre, 
Chauffage: huile, Garage. Revenu 
mensuel: $100.00, plus 4 pièces pour 
propriétaire, Vendrait avec $2,000 
comptant. Balance à termes faciles, 
Plein prix: $15800. Pas d'agents, 
s.v.p. Signaler: CHapel 71-5947 après 
sh. 50-1930-T,F, 


VETERANS REALTY 
302, édifice Méintyre 
Téléphone: WHitehall 2-7125 
À VENDRE 


Norwood — Rue Goulet. Maison de 
famille: 8 pièces, 4 chambres à cou- 
Che, Gaz. Lot: 50, Comptant re- 
quis: substantiel, 

St-Vital — Rue Béliveau. Bungalow: 
5 pièces. Garage, Lot: 99° x 140’. Li- 
bre, Comptant requis: $1,000. 

St-Boniface — Près école Provencher, 
Maison: 5 pièces, 3 chambres à cou- 
cher, 2 plomberies, Chauffage: gaz. 


Comptant requis: $2000. Balance 
portée jar propriétaire, 
St-Boniface centre — Maison: 5 piè- 


ces, d'âge récent. 3 chambres à cou- 
Cher. Chauffage: £&az. Titre clair, 
Comptant requis: $8,000, 

St-Boniface centre — Maison de fa- 
mille ou de revenu: 8 pièces, Chauf- 
fage: huile, Comptant requis: $1,000 
ou moins, Balance: $75.00 par mois, 

Paroisse St-Charles — Bungalow: 5 
pièces, 3 chambres à coucher, Avec 
3 lots de 50° chacun. Vendrait ou 
échangerait sur maison à St-Boni- 
face. 

St-Boniface — Duplex: stuc. 10 pièces, 
5 et 5. 3 chambres à coucher cha- 
cun. Revenu mensuel: $14000, Lot: 
50", Cause de vente: santé. Comptant 
requis; $2,900, 


Si vous voulez vendre ou acheter ne 
maison, faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui vous 
donnera tous renseignements gratuits 
# confidentiels. 


N, BERNIER 
594, rue St-Jean-Boptiste 
Téléphone: CEdar 3-2027 
46-1858-50C. 
qe 


À VENDRE 


Norwood — 97, rue Monck. $11,800. 
Maison moderne: 6 pièces, 3 cham- 
bres à coucher. Grand salon, foyer. 
Soubassement à la grandeur, $2,500 
comptant. 

St-Boniface — $11,500. Rue Berry, près 
Taché. Maison de famille ou revenu, 
2 logis: 3 pièces chacun. 2 plom- 
beries, Soubassement à la grandeur, 
$2000 comptant, 

50 milles au sud de la ville — Dans 
village prospère. Entrepôt frigorifi- 
que: 200 tiroirs. Plus magasin et 
équipement moderne. Logis moderne 
attenant” 5 pièces, Accepterait prix 
raisonnable ou considérerait échange 
sur propriété de ville. 

Parc Windsor #12800. Chemin 
Speers. Bungalow moderne: 8 piè- 

| ces, 3 chambres à coucher, Grand 

| lot. Possession immédiate, $3,900 
| comptant. 
| St-Bonifaïe — Rue Notre-Dame. $12.- 


500. Duplex: 5 et 3. $4,000 comptant. 
Pare Windsor — $14500. Bungalow | 
neuf: 3 chambres à coucher. Grande | 
cuisine, $2,000 comptant, Considé- | 
rerait échange sur maison de ville. 
La Broquerie — Magasin général. Lo- 
£&is attenant: 5 pièces n chiffre 


d'affaires. Marchandise: environ $5.- 
800, Eïuipement et appareils moder- 
nes. Tous bâtiments inclus. 2 gara- 
Les. Hangar. Trés bon état. 812800 
À térmes, Considérerait échange sur 
proprièté de ville, 
St-Boniface — $9 500 Rue Berrr 


sor 


Mai- 
$ pièces, 3 chambres à coucher 
Taxe: 511800. Garage double. Chaut- 


fage: gaz. Termes 
St-Norbert — 4, rue de l'Eglise, Lot 
709 x 125’. Accepterait offre rai- 
sanna ble. L | 
A. AYOTTE 


191, bivd Dollerd, St-Benitece 
Telephone: CEder 3-5845 
dé-1164-50c . 


Q] | 
#n-TE. | 


rue Des ! 
à chambres à | 
Prés écoles, autobus et ma- | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Professionnel, canadien français, 
désire emprunter $20,000. 
pour être remboursées à $220.00 par mois 


Très bonnes sécurités et références. 


S'adresser à Boite 1938, Lo Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, Winnipeg 2. 


On demande 


30-1938-50C. 


pour le District Consolidé de St-Pierre No 2395 
des applications d'institutrices bilingues et qualitices 
pour septembre 1963. 


vente continuelle de 


SINGER 


vous oftre de 
Fantostiques épargnes! 


La 


9 Qiser 
nom - 


Nous ne disponsons 
d'espace pour eénumérer 
breux et mognifiques spécieux , , , 
mois , . . nous vous incitons à vous 
procurer la machine de votre CMoix, 
qu'elle soit automatique, régulière, 
portative, Ou avec meuble, 


pas 


nos 


Voic 


gent 


un exempre © épargne 
La nouvelle Singer Slant-O-Matic 
avec nouveou meuble cabinet 


vous épargne jusqu'à $50,00, 


Machines 


| Salaire PIAO PIAI PIA2 PIA3 PIA4 PIAS PIAG à démonstration 
| Min 2500 2900 3300 3500 4300 4700 5100 | | 
+ : à réductions extraordinaires 
Max 3100 4000 4600 5000 6100 1500 7900 nds 
| | 
| Aug. annuel,  6xi00 5x100 7x100 6x150 4x1$0 4x150 4x150 Pour faciliter votre ménage du 
4x150 4x150 3x200 9x200 11x200 11x200 | Printemps, nous avons abaissé les prix 
| « [de nos aspirateurs, nettoyeurs de 
| Pour toutes autres informations, s'il vous plait, écrire au: |plancher, nettoyeurs de tapis de 
Secrétaire-trésorier, 529.95 


Distriet Consolidé de St-Pierre No 2395, 
St-Pierre, Manitoba, 
EE 


ON DEMANDE 
instituteurs ou institutrices pour 
école élémentaire consolidée Ste- 
Anne no 2379. Ecole moderne et 
échelle de salaire. Adresser toute 
correspondance au secrétaire-tré- 
sorier indiquant qualifications et 
expérience: R.-J. Freynet, sec.- 
trés, Ste-Anne, Man, 

49-1908-T.F, 


À VENDRE 


686, avenue Taché — Immeuble-appar- 
tements complètement meublé: 3 lo- 
is de 3 pièces et 1 logis de 4 pièces, 
axe: $416.00, Lot: 43° x 99", Revenu 
mensuel: 8255.00, Prix: $16,000. Comp- 
tant: #5,000, 


Rue Kitson — Maison: # pièces, par- 
tisllement meublée, 2 salles de bain, 
Lot: 50' x 100’, Garage. Taxe: 8242.00, 
Revenu mensuel: #175,00, Prix: #15,- 
000, $3,000 comptant, 

Signaler: CEdar 3-3063 
le matin et sprès 6 h, p.m. 
45-1904-50€, 


| 


| 
| 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


À VENDRE 

Pare Windsor — Duplex moderne, 2 

les, deux réfrigérateurs, 2 systé- 

mes de chauffage. $23,500 à termes 
faciles. 

St-Boniface — Triplex moderne, Re- 

venu mensuel: $150.00, plus logis: 4 

ou pour propriétaire, Prix: $18,- 


St-Boniface — Duplex moderne, Près 
des écoles. $21,000 à termes, 
A.-J, BOULANGER 
TÉLEPHONES: 
Bureau: CHapel 7-8178 
| Résidence: WhHitehall 3-2134 
| 43-1906-50, 


MARION REALTY 


66, rue Marion 


St-Boniface centre — Maison: 3 logis, 
Revenu mensuel: $160.00, plus logis: 
5 pièces, au ler étage, pour pro- 
priétaire, Prix: 824,500, Comptant re- 
quis: #10,000, Balance à termes fa- 
ciles. 

St-Boniface — Maison: 4 pièces, Prix: 
$9,900, $1,000 comptant. 

St-Boniface — RAP rs pparte 
ments: 3 logis. Prix: $24,000. #4,000 
comptant, 

Norwood — Maison: 7 pièces. Prix: 
$14,000, #3,000 comptant. 


St: Vital — Maison: 1 pièces, $11,900, 
$1,500 comptant. 


St-Vital — Maison: $ pièces, $10,900, 
$3,000 comptant, 


Appeler Raymond THERIAULT 


CEdar 3-6217 ou LEnnox 3-6017 
50-1936-50C. 


EE 


PAUL'S REALTY LTD, 


120, avenue Provencher, 
St-3oniface 


À VENDRE 


| 


St-Boniface 515,000 
Maison: 6 pièces, 4 chambres à cou- 
cher, Presque neuve. Soubassement 
fini, Garage, Grand lot, 

Norwood $11,900 
Joli bungalow: 5 pièces, 3 chambres 
à coucher. Très propre. Prêt des 
écoles catholiques, Termes faciles. 

Rue Marion 51,500 
Grand lot commercial: 50 x 130’, 
dans (centre d'affaires) du Norwood, 
Idéal pour bureaux, immeuble-ap- 
partement, etc, Bons termes, 

St-Norbert 51,500 comptant 
Grand bungalow: 3 ans. 5 piéces, 
3 chambres à coucher, plus chambre 
finie au soubassement. Près église. 


Beaucoup d'extra: tentures, ape 
mur à mur, etc, Gaz. Plein prix: 
$13,500 seulement. 
St-Boniface 510,200 


Grande maison: 8 
coucher, ou duplex: 3 et 3, Double 
lomberie. Tout près académie St- 
oseph. $2000 comptant, Balance: 

1 paiement mensuel. 

t- Vital 58,900 

Joli bungalow: 4 pièces, 2 grandes 

chambres à couchér. Très propre. 

Soubassement. Gaz. Grand garage. 

Lot: 49’ x 220’, avec jardin, Comp- 

tant requis: $8n0.00 ou plus. 


ièces, 4 chambres 


Pour plus d'information 
appeler PAUL GAGNON 
Bureau: 247-9267 
Résidence: CHapel 7-7603 
46-1863-50C, 


#5 MILLES DE LA VILLE 
Près de Lorette, Man. — Ferme de 
315 acres toutes en culture, sur 
grand-route pavée. 100 acres en 
éret d'été. La meïlleure terre, 
opriétaire retiré, #135.00 l'acre, 
Moitié comptant, 


ST-VITAL 
Maison sur 1 acre de terrain. 3 
chambres à coucher. Garage. 
Chauffage: huile. Bonne eau. 
Prix: #$6,500, $2,000 comptant, 
ST-VITAL 


Nouveau duplex côte à côte. 3 gran- 
des chambres à coucher dans cha- 
que côté. Salle de toilette (pow- 
der room) au ler, plus salle de 
bain 4 unités au 2e. Prix: 826,000 
Comptant requis: #9,000 

ST-VITAL 

Restaurant, chiffre d'affaires de 
$100 par jour. Logis complète- 
ment moderne: 6 pièces, pour 
propriétaire, Prix: $8,500. Comp- 
tant requis: 82,500, 

ST-BONIFACE 

Immeuble appartement: 5 logis. Re- 
venu mensuel: 8360. Chauffage: 
gaz. Prix: 832900, Comptant re- 
auis: 89000. Propriétaire assume. 
rait balance à termes faciles, 

ILE-DE-CHENES 

Ferme de 126 acres, Toute en eul- 
ture. Très bon marché à #75 l'acre. 
1 3 comptant. 


1.-R. POIRIER REALTY, 
Suite 11, 561, ovenve Warsaw, 
Winnipeg 9 
Teléphonu: GRover 5-1876 
ou 


| 


| M. Jos. Trudeau, 
130, rus Masson 
Téléphone: CHapal 7-8011 
46-1856-50€, 


| 
2 


ON DEMANDE 
instituteurs ou institutrices quali- 
fiés pour les écoles secondaires de 

: la Division Scolaire de la Rivière- 
Rouge. Echelle de salairns à être 
négociée, Pour plus amples ren- 
seignements, s'adresser à: Gérard 

sent. sec.-trés., St-Pierre, Man. 


49-1916-1C, 


ON DEMANDE 

Pour école Frontenac no 2217, 
située dans le village de Dufrost, 
un instituteur où institutrice quo- 
lifié, bilingue, pour les grades 5, 
6, 7 et 8, Vingt-cina élèves. Pour 
septembre 1963, Salaire selon 
qualifications et expérience. S'a. 
dresser à Mmé Marguerite Co- 
meou, sec.-trés., Dufrost, Man, 
Téléphone: 318-15, 

50-1933-3C, 


ON DEMANDE 


Le Gouvernemeiit du Canada de- 
mande des instituteurs (trices) d'ex- 
périence et qualifiés (ées) pour en- 
seigner dans les Ecoles indiennes du 
Manitoba, à partir du ler septembre 
1963. L'échelle des salaires et de 
$3,100 à $7,750 selon les qualifi 
cations et l'expérience. 

Classe 1! $3,100-$4,900 — 

en 9 augmentations annuelles 
Classe 2 $3,400-$5,425 — 

en 9 augmentations annuelles 
Classe 3 $3,800-$6,050 — 

en 10 augmentations annuelles 
Classe 4 $4,200-$6,950 — 


en 11 augmentations annuelles | sujet par plusieurs évêques et ils 


On accorde des crédits de $200 rester à l'écart de l'effort d'en- 
à $250 pour chaque année d'expé- |traide fraternelle pour les victi- 


rience professorale jusqu'à concurren- 


Î 
( 


| © Plan budgétaire à bas prix, 


| 
} 


| 


| 


| 


ce de six. L'échelle permet l'obten- | 


tion de salaires plus élevés par l'a- 
chèvement de chaque année pédago- 


gique additionnelle. Des allocations | du Concile, M. l’abbé Haubtmann | 


supplémentaires sont versées aux spé- 
cialistes (méthodes primaires, arts 
industriels, économie domestique) 
pourvu que ces services spécialisés 
soient requis dans la mesure de 50 
pour cent de l'horaire. Les directeurs 
recevront $100 par classe jusqu'à 
| concurrence de $1,400 pour la sur- 
veillance. 
recevront une gratification n'excé- 
dant pas $600 pour les tâches addi- 
tionnelles. Des allocations pour l'iso. 
lement et le coût de la vie seront 
payées aux taux établis là où elles 
sont approuvées. Logis, ameublement, 
chauffage et éclairage sont fournis 
jà des prix raisonnables, Les dépen- 
ses de voyage sont payées pour les 
endroits éloignés. On dispose aussi 
d'un plan de pension et de l'assuron- 
ce de groupe. Pour plus de rensei- 


gnements et formules de demandes, | Matthieu She Kia Ki, âgé de 42, 
adressez-vous à M, J. Slobodzian, !ans, qui fut arrêté en 1957. 


surintendant des Ecoles indiennes, 
344, rue Edmonton, Winnipeg 2, 
Manitoba, 

A. G. LESLIE, 

surintendant régional 

des Agences indiennes, 


Fais honneur à Dieu de tes 


Les ossistants directeurs | mann lui-même s'occuperont au 


| Chou Ki, du diocèse de Soochow, 


| 


! 


| 
| 
| 


biens et des prémices de tout ton | 


revenu; alors, tes greniers regor- 
geront de blé et tes cuves dé- 
borderont de vin nouveau. (Prov 
3, 9-10) 


"PRIX DES POUSSINS 1963 
chez BOLE, 
326, rue Des Meurons — CH 7-4529 


F.A.B, à St-Boniface, Man. 
Payable à l'express 
100 pou- 100 mé- 100 co- 


lettes langés chelets 

WLSX 31.95 14,95 4,00 
RIRXLS 25.50 13.95 10,00 
LS 25.50 1395 19,00 
BR 25,50 13,95 12,00 
RIRXBR 25.50 13.95 12.00 

RXLS 25.50 13,95 12.00 
LSXBR 25.50 13,95 12.00 
WR 27.50 14,95 25.00 
AA Queen 47.00 22.50 5.00 


Nous tenons un assortiment complet 
d'approvisionnement pour la basse- 
cour. 


l 


l 


| 
| 
| 


| 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


«+ Toutes les machines usagées, 
parfaite condition A-l, de $19,95, 


* Entièrement remises à neut 
por les mécaniciens Singer. 


épargnez-en-payant. 


SINGER 
SEWING CENTRE 


129, rue Marion 
424, avenue Portage 
et Selkirk, Manitoba. 


Appui ecclésiastique 
aux mineurs de France 


PARIS — M. l'abbé Haubt-| 
mann, directeur du secrétariat de | 
l'Information religieuse de l'épis-| 
copat français, a fait un compte | 
rendu des travaux de l'assemblée | 
des cardinaux et archevêques de | 
France qui s'est tenue la semaine | 
dernière à l'archevêché de Paris. | 

Après avoir indiqué que les six | 
cardinaux résidant en France et 
tous les archevêques à l'exception 
de Mgr Garrone, de Toulouse, 
retenu à Rome, étaient présents, 
M. l'abbé Haubtmann a rappelé 
que les prélats s'étaient notam- 
ment préoccupés du conflit mi- 
nier actuel et avaient publié à 
ce sujet un communiqué dans le- 
quel ils disaient leur accord avec 
les déclarations déjà faites à ce 


invitaient les fidèles à ne pas 


mes du conflit, | 

Interrogé sur la possibilité d'u- 
ne plus ample information des 
travaux de la deuxième session 


a indiqué que de nombreux pro- | 
jets en ce sens étaient à l'étude | 
et notamment la création d’un 
centre d’information pour la pres- | 
se française, dont Mgr Stourm, 
archevêque de Sens, président de 
la Commission épiscopale de l'in- 
formation, et M. l'abbé Haubt- 


cours de la prochaine session, 


ROME — Trois prêtres chinois 
sont morts en prison, rapporte 
l'Agence missionnaire ‘Fides”, 
d'après une source digne de foi. 
Il s'agit du Père Pierre Chang 


âgé d’une cinquantaine d'années; 
du Père Michel Yuan, du diocèse 
de Haimen, âgé de 65 ans et em- 
prisonné depuis 1955, et du Père: 


PAUL PAQUIN 


St-Bonitace, le 29 mars 


| Kleen-Products 
| 


La 
“Norwood Jewellers” 


31012. avenue Tache 


NORWOOD 


61, Heston, Winnipeg à 
Tél.: 943-6047 


Savon, cire, desintectant 
et tous produits 
et equipements 
pour nettoyage. 


Téléphone: CHapel 7-2790 


Inspecteur othicier des montres 
du Canadien Nationel 
Joseph-Marcel LaBossiere, 
gérant génera 
Paul LePage, cont 


mrrmnanenrnste ammmnnememnmnnmmmnnnenennens 


Réparations de montres, horloges 
et biioux notre spécialité 


oteur 


1 


Al 
il 
| 


Al 


Jouprn Lumser 


& FUEL COMPANY LTD. 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
CHapel 7-1105 


472, avenue Dutterin, 
Winnipeg 4, Man. 


Téléphone : 589-4486 


Spécial: Hareng fumé du Loc 
Supérieur, 30e la livre. 


Filets de dore frais $1.25 lb Livraiso: \ gratune 
Filets de brochet du nord frais 40e lb rs gr 63 00 


Prix spéciaux pour les institutions 


ABLE JOBBERS CO. 


La première maison d'épiceries vendant à escompte 


158, avenue Provencher CHapel 7-3996 


Blé d'Inde en crème, 24/15 07, RLARELRU TER EE $2.35 la caisse 
Pois, 24/15 oz. PAT mms S 3,00 la caisse 
Haricots verts, 24/15 07, Metie RASE PAU REP. $3.00 la caisse 
Soupe aux tomates, 24/20 ox, $3,50 la caisse 


Pêches, 24/15 01, RP TA $4.50 la caisse 
ou $2,25 la douzaine 


Soupe au rix et tomate, 24/10 OZ, msn $2,40 la caisse 
Soupe crème aux asperges, 24/10 OZ, ss $ 2,40 la coisse 


Jus de fruits: pamplemousse, 
ananas, tomate, 24/20 oz, . 


Jus d'orange et pamplemousse, 24/20 07, ...s.$3,50 la caisse 


ia MIA IQ CUIR 


Vonte colossale! 


RENDEZ-VOUS CHEZ 


Couture Motors Ltd, 


qui vous offre des voitures usagées 
de parfaite valeur 


Toutes les voitures sont garanties 
dans tout le Canada et les Etats-Unis 


Jaguar (3.4 litres) Sedan, 4 portes. 
Transmission automatique, chaufferette et dégi- 


vreur, seulement 16,000 milles, 7 00 
comme neuve 23 5. 
Chrysler Saratoga, 4 portes, toit rigide. 

P.S. P.B. radio, transmission automatique, laveur 
de pare-brise, anti-brume à l'arrière, pneus à flanc 


A TE ins RAS RS 
1795.00 


1695-00 


Chevrolet, 2 portes, 6 cylindres. 
Chaufferette et dégivreur, chauffe- 
rette d'engin, laveur de pare-brise 


Chevrolet, 2 portes, 6 cylindres. 
Chaufferette et dégivreur, chauffe- 
rette d'engin, laveur de pare-brise 


Assurances générales || 


989 AUTUMNWOOD | 
ST-BONIFACE | 


Boite 68, St-Bonitace, Mon. 
Téléphone: Alpine 3-9805 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE ‘DISTINCTION 


Henri DAUDET, gérant 
700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1. Man. 
Téléphone: WHitehall 3-4021 


Avis public à toutes les Sociétés 
ou tous les droits de propriété 
de la province du Manitoba 


Avis est par les présentes donné qu'un amendement à la 
Loi des Sociétés stipule maintenant le renouvellement, pour le 
30 avril 1963, de toutes les sociétés ou droits de propriété anté- 


rieurs au ler novembre 1962. Les formules 


de demande de 


renouvellement sont disponibles au Département du Secrétaire 


Provincial, Chambre 345, Edifices du Parlement, Winnipeg 1, 
ou au bureau de votre greffier local de la Couronne et des 
Plaids. 


La Loi des Sociétés porte de plus que toutes les personnes 
liées avec d'autres en sociétés pour fins commerciales, indus- 
trielles ou minières doivent s'enregistrer. Les individus qui sont 


engagés dans une telle affaire, sous un 
ou en leur propre nom incluant les mots “et Compagnie” ,“Fils”, 


nom autre que ie leur, 


etc., ou sous un nom indiquant que d’autres leur sont associés, 
doivent aussi s'enregistrer selon cette Loi. 


Gurney EVANS, 


secrétaire provincia! 


Dodge Sedan, 4 portes, 6 cylindres, 
Chaufferette et dégivreur, chauffe- 
rette d'engin, parfaite condition …. 


1525-00 
Dodge Royal Sedan, 4 portes. 
P.S. P.B. radio, transmission automatique, laveur 
d -brise, à flanc blanc, 
Aa pneus à flanc 4 1450.00 
rette d'engin, siège à bascule 995.00 
Ford V8 Sedan, 2 portes. 


Chaufferette et dégivreur, radio, couvertures des 


sièges en parfaite 850.00 


condition 
Meteor V8 Rideau 500, Sedan, 4 portes. 


Transmission automatique, radio, 715 00 


couvertures de sièges 

Dodge Royal Sedan, 4 portes. 

Transmission automatique, radio, 3 00 

couleurs, très bonne condition 998. 

Dodge Regent, 4 portes, 8 cylindres. 

Transmission automatique, radio, 00 

2 couleurs à. Mr di 950. 

Dodge Regent, 8 cylindres, 4 portes. 

Transmission automatique, chaufferette 

et dégivreur, couvertures 715 00 
DCRTETITELZZ] LU 


de sièges 
Pontiac Sedan, 6 cylindres, 4 portes. 
1075-00 


Chaufferette et dégivreur, 2 cou- 
- 175.00 


Simca De Luxe, 4 portes, 
Chaufferette et dégivreur, chauffe- 


leurs, pneus neufs 


Austin Sedan, 4 portes. 
Pneus neufs, bonne condition 


Et plusieurs autres, au choix, 
à termes de paiement faciles, 


Couture Motors Ltd. 


Angle Provencher et St-Joseph 
DISTRIBUTEUR DE CHRYSLER, DODGE, VALIANT ET SIMCA 


Téléphone : CHapel 7-3955 


